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Qu'il est doux, mon enfant, d'entendre le murmure
Du grand fleuve indumpté,

Et d'écouter, rêveur, la voix de la natu:·e
Parler dans la cité.

Eh bien, c'est un ruisseau près de la mer profonde
Elle et la terre sont les majestés du monde :
L'une a des palais d'or où l'on prend tes joyaux,
Et l'autre a des palais de corail dans ses eaux;
C'est pour les couronner que le soleil s'llume
Sur le trôae du globe étalant leurs splendeurs,
L'une y jette les pli4 de son manteau d'écume,
Et l'autre, le satin de son manteau de fleurs.

Si tu voyais la mer qui s'étend magnifique,
Et prend tout l'horizon ... Sa rive est un portique
Ouvert sur l'infini, la foi, la liberté!
Mais Dieu, plus grand encor que cette immensité,
D'un souffle, à tous les bords, conduit toutes les voiles,
Remplit tous les pays connus par l'oil du jour,
Et l'infini du ciel, plein de milliers d'étoiles,
Et l'infiui du cœur, plein de soleils d'amour 1

Tu m'aimes, mon enfant, ton regard qui caresse
Le dit sans cesse.

Beaux anges, il nous faut, contre nos cours brisés,
Vos cœurs posés ;

Vos âmes enfantines,
Et vos bouches divines,
Pleines de perles fines
Et de petits baisers !

-Ta céleste tendresse est pourtant bien légère
Près de la mienne à moi. Sais-tu bien, mon trésor,
Tout ce qu'il tient d'amour dans le cœur d'une mère?
Il donne sans compter, et puis il donne encor,
Notre amour est à vous, quand vous venez d'éclore:

Il veille à vos rideaux,
Et vient, comme l'oiseau devant la jeune aurore,

Chanter à vos berceaux.

Mais Dieu te donne aussi sa tendresse éternelle,
Et la mienne à côté n'est plus qu'une étincelle
Car l'amour brille ainsi que le jour radieux :
La terre a les rayons, les foyers sont aux cieux.
Tout descend du Seigneur, et mon âme qui t'aime,
Et l'arbre qui t'ombrage, et ton soleil de feu:
L'univers gigantesque est l'échelle suprême
Qui commence à la terre et monte jusqu'à Dieu.

MME. ANAÏS SÉGALAS.
(Enfantines.)

SCIENCE.

Les nations à l'Exposition Universelle de
Londres en 1862.

DEUXIEME PARTIE.

LE CONTINENT EUROPEEN.-L'ORIENT ET LE NOUVEAU
MONDE.

I.-L'EUROPE.

Ruite.)

La France jouait un rôle moins brillant dans la région des ma-
chines ; elle péchait non par la qualité, mais par le nombre (les pro-
duits. Quand on avait longuement parcouru les files pressées des
machines anglaises, qui occupaient à elles seules les deux tiers de
l'annexe, on trouvait, (tans un coin de l'édifice, rangées sur deux
lignes étroites, les machines françaises. La Belgique et le Zoll-
verein avaient une place presque aussi grande que la sienne ;
l'Autriche elle-même et l'Italie étaient largement dotées, et il n'yavait pas jusqu'aux pays scandinaves qui n'eussent trouvé à expo-
ser leurs rares outils. EJvidemment, la proportion était mal gardée.
Que l'Angleterre soit le plus important atelier de construction qui
existe (tans le monde, nul n'en doute ; mais nul ne doute que la
Fiance n'occupe le second rang, et qu'elle ne soit plus près (l'attein-
dre la nation qui marche la prem ère que de se laisser rattraper par
celle qui vient la troisième. Ce n'est pas que la Belgique n'ait

une industrie des métaux très-active, plus active même que la
France ; mais la faible étendue de son territoire ne lui permet pas
de lutter avec nous pour l'importance de la production. Quant
aux autres nations, quelque grands progrès qu'on ait faits en Alle-
magne et en Prusse, elles sont encore loin de pouvoir présenter au
corrbat une armée complète. Le seul Etat qui eût pu prétendre à
l'emporter sur nous, use malheureusement depuis deux ans son
génie et son fer à fondre des caions et à cuirasser des navires. La
France peut donc à bon droit réclamer contre l'opinion qu'un étran-
ger aurait pu concevoir de son industrie (les mhachines au palais de
Kensington. Le visiteur, qui dans le bâtiment principal l'avait vue
étaler pompeusement toutes les fantaisies de l'art et les splendeurs
de la mode, et qui, dans l'annexe, la trouvait si modeste, aurait pu
la juger bien frivole. Qu'il se garde d'un jugement précipité
nous avons et nous devons tenir à conserver le sceptre de la mode,
mais nous savons que les plus grandes sources de la richesse sont
aujourd'hui dans les machines, et nous n'en négligeons pas la fabri-
cation; qu'il vienne voir au Havre les chantiers de construction
navale de Mazeline, à Paris les ateliers de Gouin qui exposait une
belle machine à vapeur, ou ceux de Cail qui attirait tous les re-
gards par son immense appareil de raffinerie; qu'il aille au Creuzot,
à Rive-de-Gier et dans d'autres grandes usines dont on regrettait
l'absence, il verra que dans l'industrie des métaux et des machines
nous avons toujours suivi, et souvent devancé les progrès de l'An-
gleterre. Pourquoi donc ne nous sommes-nous pas présentés au
concours avec tous nos avantages ? pourquoi y avait-il des absten-
tions regrettables, et pourquoi, parmi les marchandises qui sont
venues s'offrir, avons-nous fait un choix de manière à dissimuler
tout ce qui paraissait plus solide que brillant ? Peut-être par un
effet naturel du goût national et par ce désir de plaire, commun
à tous les Etats, qui les pousse à se parer dans ces fêtes de leurs
plus beaux atours, même au détriment de la vérité et de leur intérêt
commercial. Mais cette raison ne suffirait paa. L'intérêt commer-
cial de la France n'avait d'ailleurs pas à souffrir d'un pareil étalage
de richesses ; loin de là, ses bronzes et ses modes, très-recherchés à
l'étranger, sont un des articles importants de son exportation. Les
fabricants le savent, et savent aussi que leurs produits sont du
nombre de ceux qu'il faut montrer pour solliciter l'acheteur. Ils
les montrent donc dans toute leur variété; ils les empilent en étages
pressés, ne reculant ni devant le déplacement, r.i devant la dépense
dans l'espérance de faire connaître les modèles de leur maison et
même de vendre sur place leurs plus rares curiosités. Les usines,
les filatures, les tissages de grosses toiles et d'étoffes communes
n'ont pas la même perspective, la plupart des chefs de ces établis-
sements ne se font pas l'illusion de croire qu'ils vendront leurs
produits dans la patrie du fer et des machines ; s'ils vont à l'expo-
sition, c'est pour y chercher des juges et non <les clients ; or, le
stimulant de l'amour-propre agit sur eux moins vivement que celui
de l'intérêt personnel sur leurs confrères, quelquefois même il les
détourne par la crainte d'une comparaison dont ils s'exagèrent les
dangers ; voilà surtout pourquoi tant de manufacturiers ne se sont
pas donné la peine d'envoyer les échantillons de leur industrie.
La commission française, qui avait reçu beaucoup plus de de-
mandes qu'elle n'a pu accorder de places, se plaint de l'exiguité
de l'espace réservé à la France, et attribue à cette unique cause les
lacunes de notre exposition. Sans doute les Anglais auraient pu
nous offrir dans la galerie des machines une plus large hospitalité,
et épargner à leur courtoisie un reproche qu'ils n'avaient pas eu
à nous faire en 1855; mais la commission française n'explique pas
par là pourquoi, dans l'emplacement dont eKle disposait, certaines
classes de produits s'étalaient à l'aise en l'absence des autres. Ce
n'est pas seulement dans un calcul de mètres carrés, c'est dans
les causes morales qu'il faut chercher la principale raison de cette
inégalité: on (lit même qu'au peu d'empressement que certains
gros manufacturiers <levaient avoir par la nature même de leur
industrie, il s'est mêlé quelque raicune contre le traité de com-
merce, les uns boudant franchement, d'autres, à qui on ne pouvait
offrir qu'une place trop étroite, profitant pour s'abstenir d'un pré-
texte qui les dispensait d'un refus absolu.

Mais revenons au progrès des machines. Dans la plupart des
manufactures de Leeds ou de Manchester, on montre au visiteur
un bâtiment isolé où s'élève,soutenue sur d'énormes piliers de fonte,
une gigantesque machine à vapeur dont le balancier oscille majes-
tueusement: c'est l'ancienne machine de Watt, qui n'économise
pas mieux la houille que ses constructeurs n'ont économisé la fonte.
Sur le continent, et surtout en France, on est beaucoup moins riche
en houille et en funte, et partant moins prodigue ; aussi nos ingé-
nieurs ont-ils dû s'appliquer à réduire la double dépense, et ils
sont parvenus à faire des machines qui tiennent dans ur e=pace de
quelques mètres carrés et qui, fonctionnant sans bruit, avec un
mécanisme simple, semblent au dehors ne se composer que d'une
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nîerçoit un e-nedurt consiant pour siipilieer es rnéthds et les les Gauloiy avaient déj quelque réputation. Les Flamands
iióca-miiesine-'s, et mettre de'une maniére plus imian-te Phonme en excelliiintdans la draperie au inyen riric, n îîîune époque oe PlAn-
possession dle la matiére et des jiissnceu'il un tire. C'est le geterre l'nr vendait ses laines , Iu'elle n'avait pas encore l'ait de
priîiîipe -Ld'économie qui est à cet égard la loi deu piogrés, c'est ce iettre eullo-mme ein uvre, et les Italieis fournissaieit, ax princes
principe qui trioinphe lorsun du goue-dro c exrajt, bon mairché, et aux églises e-s riches tissiis mêlés île soie, eor et d'argent ; les
des couleurs ca pale lis nea rin 'î r ae. lliser avec eisi-o lorsqu'nil déeu- irançis du XVlie siu'le $rnt sans r ux pour les étotes fnues
vire un inètal qui reinplace dans un and nombire e eas PargeiI, et peur les soierie s.

e-n cotnt, sos le unmeu volm, udix fois nioinis ; qu' btjint le I a guerre de Cent ans a appris neu n lais fabriquer les lai-
siueifr te-s eomietcni er dles Chainps meu -rer stériles ; qu'on nages; ¡Il révocation de di de mite di sémi ts il£u

ahaiss lei prix dîes acides et celui de ileacier; -t ' Itiente la ropue protestrnte les belles iult ries de la Franc;e ;la guerre et la
durée dil matériel, quon dimintt dIs les naindues lIa conom-- persécution étaientalors des istrumeuts e propagande jeis-

matie-ion hiti comIbutible et lu poids île Iiapprail, iui qu'on les rend trielle. G àôce à Dieu, oi na plus besoin de pareils moyens, et lu
propres à cosinmer un combustiblen oins coûteux ; et, pendant libre ctimmere eles peniles a aujorhlui des efets plus sûrs et
ui'il triomîphe, le crele des jouissances île I soi été s'élarrit, Wlus rapies i ueIe violeice.
n-sceulemnt par l'éprneul retreque l- i prcurmt les inveni a Frnce et la îeliquce n'ont pas dégénré, mais à leurs et ès
tions, mais souvent aussi par les nuveaux horizons qu'elles lui se snt iisiallées desabriques rivales. La filature et le tissage
ouvrent. Unî célèbre écrivain des Etnîts-aiUnis, M. Cariy, evoluulait ont fait en quelque sorte leur domane :de tout le pays entre la
donner une ilée sensible del laoi de progrés é'enmuiue, imnma Loire et le Rhin ; dansle triaigle r imaginaire qui ces deuS fleuves
deu trier un angle denu lus deux cótr, infiitinut i rolongéis, et le hIlienie sembileent former nec la nier, et dont la base s'appuie
repréentient IPiii ni ii ère 7irei ère, Iautre le produit miatihic- sur Ia cûtu e PAnglterr, sont rôe- nis plus des trois quarts des
mué, l'écartement dLes deux lignes, figurant Ili chaque époque PleITort métiers nq-u 1iosséde le conitnti de lEurope. C'est lu cutre des
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ra s mnaîelite là se trouvent. n Franetce, s t Aprés avoir iidiqu d lne maniére générale les fonde-
>O e es. Saint-Eut ene et 'se-, uba n s I laîce et bel i sTpr - menîî ts suttr lesquels doit irepioser lt ionnite, la vrn table é êdu-

tée INormide etiîotnmt.el. le Notd et se li' a St l I atio chrétienn nous nll s eamtiner quelqoueune des
et ses elinvre, ; la légion dt5 Villes ot tiee t la :, : san r i e d as ûrants Cette voie.

et C, ritps d-, I tn et ie ' rap le::2r, Robirill,:ir et se mg ivre totkr marer d111 sd t
niR' ètiee- ,Ilbeuî·t ses d: fort I lors de Faice, li FI:îdr'' l.- ll u d

i le' eotlleS de Iii et de coioit - V ervners. Als. ala-Chta pee., Irimie hure, Iin/e dc Dieu au eiesfîî ts.
dri pC ; r rfe , hI ole etle ei otou i hiII t mtr A vant que les orgaties de la lrole ient a t uclur der

la is-e aneiui:iiîpdee leisi u t c0 t ho n u I.u nd ré dg erfsett ent. y ltit ti uit légye le non d
tries Ie\te- débordent lie is ce tri nele au Iti11in le 'ioi soP ltre de: sa mul

liueItt 5 t'I ialie. le p en lirde, à Turn. a c r d e. Il doit aussi I- niu de soi
i.iet ."à Wu pume thi le lit es pr Pn vxr'lletn. le père commun .l toits les hot es.

velour- le lâinelu hl lee I-e draps d lterljîi et ii. le Nt ltes Ias: - Leit est tr Julne encore; il ne jeut
cha.vre vin Siloiî' ait cu or de 'll'Aiinagne oriea ii n eenîprentdre lorscqun'îI lui parle de Dieu ; ee lient dép:usse
'i'Iî-rie s'eI erée tai tlas où elle ilcp te tomies s rebs so n itelligeîice, L Le eignetr, qui ouvrit le cieir de

ctIulîad-, a"lii.. hn nepne, toile ir n lis, Lvdite pour hi ren d r e attentive aux choses qttue disait Paul.
Je V"ui prler de CeOu. e e a ploam -e mnutîn îloîv re encer tuijdtid lui les ceursnpls de enfntus nuxdrap, i- tleetiiii-. ii- deî''îei c-i lîîeîe î t i laîs le., 1 h seh

drdt -nnad e iimiir. de Klitu.eni. :I où u l Ilses d it îl mre. " L'esprit de Iemu, (i hlalite duins
se fa:bîtiijuenlit les étoifes qui servent êvIrnIiîad de Slberi Palàîe sit mple. salira bien trouver des parîles pour le petit

e a Cliiie. j eniàint.' rone e comprend la lutière. et cepînd:uit lu
ite. ces ViUes et bien dunu n eLorei oaet fuit re éseniter lumière est indispensable à tott le mnde. et lotît le monde

a .it l n'était pi- un unI peup d l'Eumpe qui n 'i vit dan cet élémtt
en ce Cenre île- lrîlitlt t tiiîirer et qui ie queque i religitti ex pruniée pur les regrds, les trait la parolo

te t ' es g1istcs d' t ère et di une mre, voilà bien le meilleurqij' totus atemîe-eu 'li-it; 0 -u~ zt-S le luete plcet de MM'r
teîliîin parce que dans.l' Mtissuî lai meieî:îtnque es-t nîîî al'îîoj rbutctiîus

cjlu-c à tu l le rn ' îun h ' d e - p ru e . i u Id Ce lu i-Ilà gn i e réserve de socciper dti ciel n prés s'é t re
l i i îù elle i ve uri enor e i e îpeutp e ru. îcei de la terre, de l'éterité après le temips1 celui-là :e

serv', ýl'îabileté del'ouvrerlu taleo! îl dle IIter. le duI pirviendra janiisà cette notion sublinme.
tift elctit nier et la iaiure îlaent e utroduini pouri aisi L'inte Iligece naïve p riitaiidid et simple d Pen-
ire anant deAC qt il y aéde febriqpes. fiat s'élve plus !autet (plus flîcileruemit ille nous lie peu-

st lî-s i. son.s dais les rgions supérietire Il înest P: encore
(Ivueîa Conîtruîur ratuché à la terre Par les mativuises habittides, lu corrup

SA c0n1nîCT. tion le calcul intéressé de ses actes; rien ne l'emptiihe le
tourner ses reLairds limpides vers le ciel, où réside celui qui
disait autrefoul: -1 L:issez venir à moi les Petits enftnis.

)I' £ ailleurs les impressionls que I on reçoit dans lit pus
tendre enfitttce se gravent proiement dans la memoire
et dans le cœuri ; et souvent, ait ioiient lii naufrage, les

Seques pr ne I pe~ Ó wtmen tauxde éióotions que provoquent ces souvenirs sont le seul ioyea
I as hot. de salin. Il en est de oIbulreusx exemples la seule iînage

! de eide lia vertu, île l'innortalité de lue a fréquemt-
generales au s elCes ru cipesrd ducaion. sinent atrraché at désespoir les homines ét rés, et tidée

Toute éducation est impropre à conduire la jeunesse un seule du jugîeient dernier inspire à. Pniîeîuîîe tule terreur
plus haut degré poiile de perfl'etion et de félicité, si elk silutaire qui le déturne diu peché. Que si alors la grâcc

n admet comme base l'aciU le la grâce divie et lda i.. divine éclaire ses pas, il marche avec constaince et fermieté
pos tion .de Phoutnme à s'abandnner à la direction qu'elle danîis lat voie lui le conduit à Dici. sanîs se préoccuper des
lui 1 irimera. précepes les plus spîeîîix du toutes les philpies.

Ajitsi, dans l'euvre de Péducation, les parents et les ms eijutà ql les pareuts nt inspiré ou plutôt chez le
1ititeurs ressemhlenît tu méleci qui, dans le truitement iuel ils ont éveill le sentimet religieux, comimence déjà

qu'il applique, ne doit jamais perdre de vue la condition à considérer le Monde sous un tit autre point de vue. Il
pliysiilue de sot malade. De tné a que, pour réussir. part se S lit clivelopîé de lap Puissance invisiblIe de Dieu et le
niódili a besoin des secours de la nture i de téinne ceux ses anges ; sil jun>ur pour ses setn bhlIes, pour toutes les
qui sont chargés d'élever les enfuiits ne peuvent rien sa créatures, est autre chose qu'un attacheient mchinal,

P'ide de lu gréce divine A ussi doivent-ils tolijotrs cher- nm riel ; il voit, il rscoimit dans chique ttre une créature
cher à lirewoin Iedre que la tit et le bit de nos cntr du Pére céleste. La religion Iuîrnit à Penfilt les arines
iises, eest Dieu ; Iu. cque état chaque position soc nécessaires piour lutter cottre I îiflîience îles psionts, pour

que lesistence entière est uni assge, ue prépartti à a préserver son lttiocenîce contre les sonfli's cemestes qui
v i iúnruelle. !létrisseut si rapideîetecette t endre fleîr. Pour lius résu-

Pour remplir convenablement cette snblirn mission mer p n ielques mots, nous irots 'iue tiClct ioni pielu-
est iîidispeisahile d'ivoir ine foi rire dans la noVle e se, vraim t religieuse et chréticilie, ine éîlîcation qui

tou de /h/onc; il filhut avoi r la Cnviction que j'eníilt conduit à l vertu. st pour les ctnluits lui héritage d'uIn
(p I h mie a été créé pour tue autre fin que pour satis- bien pl us grande valhur que l'or, purigent et toittes les pier-

fiire ses apptits. Pour s'expriner avec prêcision et avec res prêcietlses.
lêganîce, liour acqurir îles litaniéres, des 'ernmes polies, un IL -Ifaut oscrrcr dans l'éducation de l'enfant les lois

ton convenible, Pour Abandonner enfin excisivetinet ' r at la nature dans le due/ppnent hysirtue et in
u phus rs et itx f'ét's. tl/ctuel dle l'homme.

Si dout voIs tes chargés de veiller à Péducaton de vos
PrMires enftnts ou de ctn 'Itrui, W'Obiiez las que li Cousidélée comme science, Pl'édutcatini n'est en dlt-initvo

conidition, indisinCIsulle ait succès de vos efirs cest de que l'exéeution des pus de la nature ; elle est à cette
tod ire: sais cesse tu ddvelopwenunt du e ir, a itlvelop grande artiste ce qu'est à tn sculneiur de génie un lille
peinent d'un c<cur plein( de foi,/n d'amouz ci. piein d'es- praticien. Il tie fittit dond pas vouloir inventer île iotvUlles
péranec. loi1 tui i ouvelle niature il ne faut pas poutsr la jeume
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plnute à ne matuirite precoce, ou, pl jou r p lu tô. is î 'e h viroî ètres par se dc'lnl, exerce une pirei'tî dli' titi
tieur q'e'llé do t iilanner, urcer le l>tuton à s''lanoir v11t. rae p r îètre cariré
la tetups. in dcin x1périutó uc Se ï:ls pas illsion.

'S'i <btient lt gîérison d'u In ahie, n attribuie lhon-
Illi'Ir non pas à son art, niai' a l: nature. De il'nm i i dans

dleation, i ne ntIltins l jrdr d v i u, V t ni q ' ni it Li i
tare qui dé'o'en>pp ; lia svi'a e u' bornao' à indiili',tr li as n )l tl ' ' a 1pur le pr oaiier i iî 50

moyns de dirov ipour, de liteilhter cet Le 'cltilu tii pi' i moi, u iîll, pourr:a. o'i en

rMlede edmeadti inte eauniuei t à sutenir, sire p cl a.j, O I m nmei ditTr ltA autiur d une
à aider ha nature dans mn travail. Vois dl ni YWb s t tab e huit b uuer Tivez Io Q ui y rv 'r:î et lo

ela:rgais de dette noble missin nyz égrdil au inesdic aiitons 1ris 1e n eura e'r dat -'i
dle li nature, ama inalités inidivluelitîs de cent qui ou

sont contis. Niumettez jiannis lt r.les absolues; et.
dzanialy e . appréciez l adn ie votre enfiknt

recherchez ce que l'uon peuit e eftc. qu 'il e appi l p r [u a e d

devenir, cel tenî:îmît comîpte dle seî''. dispositirs r et l l dîli'îu'. (-1 ile 2 . t 1 l n illi ii qui i Il i'în u lit-
alors placz d:n li shjlère li plus etntvenalil' dans lursgur en ce d p dai u
conditions les plas favtrables p our qu'il se ulope t ut
teige sili bt final.

lV. -1/ ne fùu pis donn'r à une ducion

Pour remplir conv able nt làcl que vous laposti
votre titre d e père. de im re un dilslittitur, il tint on>'î-

nuiieltleneut' ellrclher à diemlopper dlains T i'it tons lus
ge s que leCréAtur y a ruiup à îîeettr ' aelth

toutas .'ês tiorces et tb s s Ctel ,alts. Auî lieu de s'lccuper
exclusivement diup si(pii do lir enfant, tde chereiier à
rendre le corps soiq up et robuste. d'exercer laaunoire oui
elcsprit, l'inaginiation out la vtIoonté, les parents et Ies îsin'di

titeular sitges it éclairés forment siinultanment le carpi et.
l'esprit. lis évitent avec le plus granud soin tut ce qui pot
provoquer unt désir dòi'suré d'acqeérir. tav'ir ou de po,'.s-
der ; toiut ce quii inspire tii goût. truli lIrononcé pour les jeux,
les d ivertissenIlenlts, les plaisirs ttuit ce qui favrise la tai-

dance a l iaiontîiî 'orgueil, etc., etc. nla aim mot, les
'duatelurs qui comnprennent et qui veulent sineaeet le
bonheur de lers élèves, sattachent à fortifier et à diriger
siI niltané lmeînt .les fCeultés physiques, intellectiuelles et ino'
rples, (le niailre que, pi r i'autiin ea cbinée e(I tes f'aeIl as,

'enfiant se rapproche le pis possible d' sa noble destinttin.
Pour arriver li point que nous 'enîons d'indtigiller. il inirte
sais doute d'adopter dats lédlueation lui juste lîilielt, de
savoir distiagiuer entre le trop et le trop peu, entre une s4!
vérité outrée et une l lrnicieule i tti ul gence, entre Iui'
dureté opaiâtre et inae fausse susceptibilit, entre les scril-
pilles ridiciuies et les ananif'estations seuaduhdeuses, entre l'i-
gnorance et le péd.intisinle iavard. Il imliuorte en outre de
ne plis lever Peunant czcha'ement pour telle proelassio

spécile, rnais buit pour l'Eglis et oî 1' Etat, pour la vie
sociale en mème temps que pour la vie teranelle ; " car,
dit Rollin poiar eu p on examine h nature de lomamae
ses incaitioaîs sa tin, il est aisé de rtcon tre qu'il 'st
pas fit Pour lui seul, mnais poir la société. La Providence l'a
destin à y remplir quelque emoin. Il est icinbre d'un
corps dont il doit procurer les avantages ; et, contine dans
lia grntt conccrt de isique, doit se nettre en itat de
bien sotenir sa partie pour rendre haratiie parfliite."

P iAUN.
(Cours dc C aggic.

(A conitjeinuetr.)

E e 'ce's pour les lUève' des eco ls.

Trouvez, en livres avoir di poids, lt pression exercée par le
vent sur uno! surfiaeo du e 525 pieds carrs inaisurot iîglaise ;

aciant que, dansuaie teuipCtoe lovenct, qui t alors un vitesse

ipar la <ih a lit au;on 4l.'a t o -t lit -Ji t:iît ('.pi

'Viiîiîa i Wutîin l ri ut rua w àou si v t it',' au nt <j i:'a it' j r i ur i
c1i tii. e e à ftt I;lllýC1

cecr Soit

(Tu aucuia nu.ti i' réceloiia f li ri eurt di ' (l iaieiî ii stria iTinau5.
ma(t ni aai t'ele à la r ' l ureau n e ro.

paoe a r r eii Cet tu r.c t ii lei it
.auîî qui acenis'r uet I ' î il du rii eIi 1'i t a isr t

s'agit, mera teniu ute' ti îu' riiiijr ulaprus miliaiîtru di p' R.l sa té
S reta l rau de tie laon, Ci ' a tit i' qii, lit i la dtiadiilt et r(L ert

ro t C'îî'éuu n'avoir jaîîiai< été traua iis.

4t). D s fl'amii es iriiijriiiiéus ,eruînt uttnvoyee, ainliý lt tri illi're qIllin-

ziietl uina 1it ut l 'esiisons t ii oreii iurli t t t i î i r
lt lite du ' i' entui n, et ci' qu a u ri nt pas aors r. ç es 'Urma

dtevrat en f.ure la dadti .

5o. Leps i ntsti'i lWu j î i ne Font lr' tl i ucI rees sur la lire
mmiil dont lvýd(irectenude(1ýrenii ftri! mreportet noin iimuu l our-,

rout btniiiir i ce ti ireau a t' i>rmul n 'cssars.

Siurinteiitit it V: uîii iiou.

Son Exemvnq len nr. ra eon niii Cmu eu
conOseiIlie d I inoe ilavril dlernier, iOnum r M. Ieblar a in igant

n lemlbre dlu Bulrenv a ni i10r d *1 o0ýivm req tn'ilnr
a éend urges aibXt eil lintas.

Son ceitllence, le C. Mrr.G va o ai i r miwlte en

ti't tdu t d u ld'ar j ri r arul etitir moss nmurt so sui.

comîî t ele l otiiir i a' nex S a. i' the o . un N li N a iai it

muge lâamlphell
com dm na-St. Da . iver lPentia

euré.
(ròm e cKtown' let u hare rt r aiit unanilun

F.t en diaîte -Sm. 18 ai it(irmi
eiuil u d T r uir (uM. Z.etaaric Cltie er't Fraiauiii Le.

viniseir.
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Son Excellence, le (,ourner- énérai, e le vouln, par mtinute
en Consel i u itit nii dl'.urli diernI ier, nouLer les ers nns sui-
vantes syndics d'écoles di sideties :

Comité de ichm1nî -4hipton: MM. Joseph léxi.xe et 'aitriclh
3lcCxrnich.

Et en date du 23 du mwme uois

IL J)bn G. VTarrcl, pour là mêo mxuneipAlité.

IlVnZAr: DtS E1N1, m:AIEns11 ralon:sr.urýs ni: i :.

M. Charles Ilack. Tiimi McDtond et Me:le. 1.îry Ar. n Alern Ont
obtenu des brevels d 1'cab mthI.. de lere chite, A:

M les. Chrit iona I E i s nxîonm et Cathene Mcld, deI bIræ uts
d'école eléin-.ntaire d lére 1asiC. A.

Mell. llelen D tl'iti, u brvet dcle élémietiaire dc 2
e clIsse, A.

Oct. le z. et le m tai, laC3

,.eretaire.

xne Eu D:s t:'.CtîiN.î S:Ds 1 LCOuiLA K.A.

Melle. Artémise lBart a obîtelnu un bre've d'écte dlémntetaire de 1ére
cn-se', F' A.;

M..ls. NS hible ucher, olive D ;monu, P ' ,Isoine îz r, Clxina
Lapointe, Cecarixi MairtL Ouelb.t, .A'in Pai b mdet tble'i 
Tlherrimilt Ont obtenu des breets d'école élémntuire de Ivre cl l'.

Oct. le anîi, No.
P. Dc'nis

Secrédtaire.

nt'Ru EAt's E 5AMILAMTtI:t'ns D : iillIt.ooeîc.

M. Willian IL. Lee a obtenu un brevet d'académie de turc clase, A.;
M. Jonhnî A. lutuny, unt brevet d'tcadéi d' 2 cla., A. ;
Melle. J1nle L,lve. a obtenu un bruv et d'ocolio 'e de lre clnaes, .,

Mlles. Amnanda Carr, Julia 3M. Heard, l.ilsún Il'. Keniton. E ler
E. Loring. Anna I. McLea ludii. treivld, Luis S, Sa ayt-r t
3mne. H. Eliza Wright ont obtenu des brevets d'écule éléinenîtaire de
1êre clasie, A.;

M1M. Wrn. E. Curtis et uncan SîcCrea, Nelles. Mellssa Iliitclcock et
Mary Muxtena, des brevets dI'école éléde!tair de 2e cl.sse, A.

Oct. le 5 mai, 1303.
S. A. Ilrxxni,

Secrétaire.

tIBIUREAU DEs CAMIt

Melles. SM. J. Phtilcmène Géli
Lëa Turcotte ont Obt"nt des br

F: et Melle. St. Auirée IP.rgeron
de 2c classe F. Ces brevets ont
ajoirné'e),

BCIiEA m'1Es ttX.u

.Melles. Sophie Lahhé et Elé
d'école élémentaire le lére clas

jelle. Anastasie Gagné a oI.
2e classe, F.

Oct. le 5 mai, 1803.

BUnEFA U DrS EXA

Melles. Eltonore Guiv, Jienr
obtenu dea brevete d'écolo élétn

Oct. le 5 mai, 18H3.

PURE.AU DEs ÉXAMISAT

Melles. Eliza Kerby, Sustannax
line, M.ary P. McAîeer, Cathei
obtenu des brevets d'école éléi

Oct. le 5 mai, lSt3.

NATURS DI: TIOIS-RlIVttt:Es.

ins, EloIïe Lamxxb"rt et M. Martine, alias
evetS 1'école élémetauire de lre clisse

a obtenla unit brevet d'école éléteMi ta ire
été octroyés le 11 iars derniier, (séance

F, M. rECILETS.
Sctrétaire.

tINATE lt Dr.: LAtxE t'cE,

oiore eaudoin ont oi>tenu les lrevets
se, F. ,
btenu un brevet d'école élénintimre de

J. 'r. P'. Pntoctx

Secré taire.

A MINA TEURLS DE 1r 03[

iette Tirilif et Marguerite Thibault ont
entaire de tie classe, F.

P. G. Dcft.ev,
Secrétaire.

Euts c.ATtoliqUEs tiD. nE.Dcronu.

Butler, Mlary A. BIuter, Eliza A. Gare-
ne O Flauhierly et loiiCrnht Sweenej' ont
entaire de lere chisse, A.

L., IL. D. Boxloy,
S'crétie.
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MONTRÉAL, (IBAS-CA NAUA), MAI, lei.

Législation suri l'Inisftruti on PublsiquIe.

Nois avons déjà itmentiouti divers incidents de lh der-
iière session dt Parlement, quti avaient rapport là Plittsrte-
tion p ublique. Nous regrettons le ne. ptouvoir reprodtiire
at long, dans cette fuîtil, les dispositions de la loi les
écoles séparées duit Ilatut-Canada ; mais nous la ferons pro-
chainenient consnaitre à nos lecteurs.

L'IHon. M. Sicotte a présenté u projet de loi amendant
les lois des écoles cotntinnes dt Bss-Cnada. Le prinicipli
objet dle cotte mesure était de faire disparaître les doutes

qni existnient sur l'interprétation de quelques-unes des dis-
positions des !ois acttielles, et d'atssurer l'exécution des
décisions de ce département. Elle a eu le soi t dl'uîne f'oîtlu
d'autres mesures qui étaient en progrès lors de la subite
prorogation des eltnhbres.

Un projet de loi nyant été présenté pour abolir la pîtace
d'inspecteur d'école, M. Langevin a demndlé copic dle

MNellers. 31. Clépe Duboiis et Sîiunean Ilarper ont obte nu les bre-
veu d'écule è dlemonare de luxe clae, l'.

U t. le i ai, ltI';.
Tt'uirlis E. Cx.o T:ui4,

See :étair.

MleUva. (elestias 'hieniy ut lîrtuen Mariaî Whîite onit subtenu dsh' brevels
d'écol, s'himenxtire dev t're. cliie.'..

SI ..\e iîeil' r 'arnxblI, Stelles Morrill, 11t Ithixne, M;ary
A. b rbk, îLr l Jane Gee', \lartha .\u r, it lui 'iî liWtet out
of tenui h Ir breet, d'éci l é!éxmenxîtxiru dc .c char, .

Oct, le 5 tunti, lrG3.
J. Hi anun

:Secrétire.

xstrrm. os Lier, .i:r:e.

t-n iatî:t'iir q(i n 'lgré l!teîrs uner î et l'i p oir fournr de
xe.,.n e xSîxmmtxaio, dee.e xtLîi a mie tuatiin Il pit diriger

it l.nxne ixini. t fir:r de t mr. r'anhiuiiiti :îît et
niui a l t, di; l.Ilm là . :', 1.r (e eb' :.r la !4e(tiLn iuv étole.
Il il ebatt r i i 1 xn.n.: tt 1)u b l r l'orgI ie.

Wad ri er a~ ce ixru.u

Le surintendant accuse, avec reconnamance, réce.thin des ouvrages

De M. J. (. Sia, New-Yoerk : "Leaees andsl 1l'16era ; or, Object
Le i 1: otanîy, oii it Fora,"' pr AIlhon pr Wood, A. NI., t vol,

DeN. wson, furre, itl Montrl t " Principia Latina; a first latin
cours,"' pur W'tlmî Sîth, LL. D., I vul.

De Ml Jolnx Lovell, ilenîtrén. Eu Lesous in Geierail Geogra-
har J. Gerge dllgins, L. Il F. It. I. S.

cosrîitascrv.

Lit 20e Conférence de l'.siocition des lustitutleurs de la circoncripl-
tion de l'E cole Noi tniale Jacques.Onrtier auru lieu le S le ce mois, à Il .
P. 31. et, lu lendemi, I o h. . ... set

Seccrätai re.
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toiute corresjotu] ne qui jîtivu it 1 , r e't lien tu entre l'eé heti tu î'e r' n iIts ennlme'i e e ho

cuif et le rittedtut de l'i trction lùiie sur de plu'ild prniitiri qu'l un' t .ile ou.' lituner ~ 10 Po eontµ auit domhs" de ro.n lmuerb IV umu4
sjet. '11. Sicotte, en reponse à Iidirese de la chambre a înî dia le s rIIîale- ptlu parlii . r

soîtil is un rapport spéciil dit Su ii'tîigl lit, dont il a fait ur i' requ. l'n i 'if 1t tu i . les mîî g
htteuntro el prtoon l i qu Queb e: comp uiaut ee imo-

t ordotirer nrs et qulle nus rLproduaio ul était lotî'ipî'b .l de da e \u.

Nous y att ronts particulièrementt dtt it on de tis lecteurs. 1 - f' n h lt ut p'iîr ielur de 'LTiveît, et th litous
$,,tj, e-éée- du lihna e Q queúim not évté e

lodi n de titi, c rp j" ; D, th am!eude , lil 11ou1
Iièt I vî'eitInia . 1' ent od ih'*a . p tdelt età "tti e'. îlodr, les noIms'

d( lit, h ilami' doenîu h la ti:l.t.
NoS, hi'eteurc ,. 1 app . ît d u in i e ma n fque qu SL. b. lt' . >eoter î I iiril, piroîon.çai titi dis-

clit l .ieu il y a htót ¡ aue an. ti e Cà trace îniver-it', gol oi au n iii le - e .1 114,.l ChIîiv.io. 'Sîninti-
de îiîn'nîtin veri-itre dle ni de Sr. de I.î'îîen Co- dtii de giitetlii 1b î' it ni hi p;n t' at lnin di

ilit i. 30 uvrl i' r, îLel\ avriplî:mntm' nmv'er a u neien.. tiî'. du Sm Nin, bî p isont e h.-x îit(aoiîr. r
det it a de el.t' • rn jt i t, le Sunttiire 't 1 :tt iýîî è e fil '.a*îîî ut teriniétie pi.,r une Cliurte aloc non lit - I. 'as-

ott i ' bre l e hî' een m imivrn w d, i o bilm î ta hirea, uit rdeen l;a(ltui r,-'.e d l n îI ' r lve 1, t Vui-
pr.tniè'i dtt ceo it'tituîtinîî, iequel avait et;l a0ei t le 21) nar- tithue llî évi ati S oii iri et nil i r el ald b

próe'henv at,îe dltu ain;' d,'iiient do pgr. de LavaI étran e Séaii- îurit de S ricîaru de iiIg', le Uuui.'iîr t il(' liglore ile Ces ilisi-
glarehW bc lntons

1,o i'e.tii , r'ha ée' prt pr'é' ' metr des lî
buure g t sie trî,)tvatt ieu en -iin. va t de d put'l. o tIir", ci'

troti- rt de î t Prit îue úo i l',des t i n n re. h ' i- 41ht le ..
hlotet ii- tict2liu- dai, hv- r rtüi' -Z t'uni e a: I ix et'. qui

devaient l' r î i î a torî ' temp I la l 11 ' .

det p1î >rbo tg m puilir la lo î" t I lv et t u C 1 ne fan à h in a Pr ceté deu yccii
, "nW Vieet neai ch hor a u ma n "h au deonri le ae Pl!-véitilt l't';f.,îlit r cal p lptar l ce ' ltnu rer ,h tir in u, leu. di nrerise

tot a op n lu e0rto d orgui il( l areqi vtd énétrerì ù iug rilelr
jp)eap!r:e -m arI ui1 er G: haIon eernNW .aréa " nüoMm duuans d

ka onViir qu'elle rappelleica i ca I' 6 is t eii Lritii'vnt u 'e dîen ni rjtt en' n i tés iiatu vi se airelesd iiigi' i
prn .i e ee li leh, me r S r. l d'thîit oi e e i ler'' i j le. t lib Lie u ru rnli u ti ion i ttiirer. tii u j.n tii r a m iltiî de

trkiolori' qtu wiito tnt avec .rten d rid'he bakinpî ¡ad e ch ititnîi le tique vatleur ronine i îai vous lui li-cri ez

dit 101it. atel, i d'utn grund ioutbre de lrapmistbontuy Yen sir, le plai d e méditer lurs rut et de Iineliner a'ec
gpli lttatuit ux i uded de hi f. rew t devanî t le ouvenir (le l'ur l n ,t iur cule fafvelr,

Ž U rmt eicoian aótóprch arM.Ëa njù oursg ipilt roiPl qtiml il a fillu mne %dir aà vous lither de
aî 'déi tii'lié partr.'îîtiIiuttiî'cette ph11éý iure . itegl qu vru avec Mgrt de ,aail, et dont . Louis-

Ratnl. éloqutvapeIn av i it ri ant pouîlr t'xte uarl cQues cittt a fermé es utIn avec ,rsi vif écilt et une gloir Pi~iunî, dii ivre e tMhb : Amnoîpr patlru
rüu f''rr nft in 'rît tian u ui et ccipie *ir/orii out ci gnani 0 iI luitn doir les -ivan etjt u il lui bonne compagl'i le

et nann flcfrnin (Snvttz- de,: mr'n l (ite! vtS limmiles qui ont iitrefoi, dé le Séminaire de Qiébec. Nos t nes
atiêtres 'Iacuti dans leur temps et voit- recevrez une graiie en irtnt ritilbtr si'tentrie t' ces fnes ré"amdâes l it
gloie et in loîtîl r route (l deix siècles, u auli ujiirdh'liii p ir la pîl iîrt, miîslignes

M. aiiît'itii'. qui jîoiit dtji m e'ittie réputation lutn firi t l qu til 4 îe s i r ti de olre île leur p3, tir nloti u nt co nger et

s)n truiu. fiutneb déi vititi' de Ctiallrdto atruiltu su ttti nlus intriit. iur utiatch' usuirée à ttaver les ortrel die notre

à éablr nspedonaviener cou aJudtie, e0i W .O nms ces.. Ss nm3 gredira 't 4luelleý conditiont bes intitution tersn et
i nnit en'C t îevant i til ui lancli e it iputj s de itt i re, ttnaut i , een e ct si ai a irr i ' d itt s l a fp il des chose

soi reit e orìait ha ilmen trcesetde laion d Póritre humaines, itlgre', i e eiuises d1- vorrouirn de dcdec et die ruine.
s'oilréci deilortailstraoei; e liecitaituSarons-noustr ien ce- pui à preser en a i e laclion ,duý tempsl>égalemtent h n ueset sa.ne.ordiniaireint lit d4 út u Quel skadlie p imnt lem a anées et a

A prT.a b m h' s l s dt S mit aire de Qth'e 't 'itceux titi pi se 'ic rver Fasit, ir? qu'l est, en n titi i I' sceri' det leur
Coégn di Nd tru-l ue lu-L'vi-, re''Ontt' ai î. u rn er vitalit é? Il tS tcli' s.iiir et euti e réumti er eti tnqtr i uti: a u r

de ces éuissemtsies profeeurs, lm'tî'doteurs et t' v'" i PUli- de la consitiu'i q àUn diirig; ittr de la puir'té tuîtn i tri-
versit', en grand ' ttu , sii da clergé et d'iun filti' de vaîl iaueur siiure de li vérité S fi te obéis ne invilîle à des

c i ns S Fe rnidire tcii, e I PrOn''.s ii, dan la grunfttde Cotir jli "tiltts scîgein't mûtî'rir, 1 tl'in iittioi Se dénaturait t iti tltsnit en des
ólinîaire ,es ltt'ves Seétanit Wieîs huit autour devi at e-lte cour i i s ètniitgcres. "Sani lit d.a plrotîlin des individii au profit

orn de ut'rpt, N. hi' i ittl iirt 'T'ch'r'u, Sutpr-l de uire tinn, hi' pttrhiiuinu di' Mgr, dei Ll iW puaiti diIr
near ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ 'ë la Sonni etur errnreMecluevnrh 4' de llpirae Sans %li travail aisidti, ses dliscilesCallaient 'erieur titi Séitaae 'url rtiré du v u le bt ti r;tll n.rre uxi, atinrats d'um hgi o.sive et ter dant une décldence cer-

mit sont, se plaça' sur ti pe'rron dti rvieux coirps tii tiet colis ne. ti, sans le ieii' t' d tiror conina re et.ainer htseile vérité,
tnit :t tititut due, hr île juaa t I'î q i lait facît* aiti uiîlti tl îîî tltî ut i léid liccttiiue t dnrh teurît rt t i egîtu r le anicttirequen titi( lotie illusirc onbiutir voniî éleier . it inîe toc-

e r il-nir, et oçuh iih dets bruyants appla ilissenett de' trie se eblangeaiten ui e écol d'errturtim, et s' tirtit du autitné cois.
la iutle, des rlm,'vses de li'e ato , auiquelles il rénonditn n tiitée polir jigir en dernier resort une létriisuire irréptrable on tit
toin dlt ses 'onifri res. Nousei e tilhtis tn pit tiounvoir rpro- decrtdi'éternelle sulpres4sioi.

luire ces uIn 'tsie intér sants, gi f t Stitti an d'honneur q ut s Si toi ut dire q peer '' it de ctincrvation est là science dil, lu durée,
atieurs : l répoild à 1a1t du tle ré titi dtimèsu e't sur- rien de pilas Fate. poir le 'mitetrrne ain, qeu l'imtrimer'' at u cSur
t iut re'iagiiublî uu- P !ùvt ii des idées et les l'ttnit les h*rsone quistnt tppehé t'. prélsuiitr à sei destins 'estine et 'ituiir

slke t rpi t l, t i Qexp'ime'e [de fi huet It clae lt heur thtrtc itirn ici lt prudente prév ion le Mgr die
réit'tte par PI hdI. ppleiilhhti .oliv'tur tmoîite eittipl attiiiî ; .ehîe Laval : il erintuet d tbord titi menbres diu S4é1minair' de vivre cota ue

des i nemi bres detiîtigns Id I l. gihit ure l r Pl uit. J. T' régie ro oiiqir' afn de i eux en xainer lea aîrtiet''s t init quand,
coteua, înes i'îid t (le Il' îihulu l t 'u ellh'tt e tt . t1, tares del tongu's ani e, il a r'et c'unnu e de l utin 'ité. il en fit tucmtr peslen d PA pent e egilaive e t ll inclr e in code obligatoire, avec ordre eutrèsý de nit pllus s'i' déjpartir. Il sivait

tite par don". lu Gnual ere Caznui. feSrmiut ne dtîtna 's îienllue Tinconst ne tuit' iteie're Io vai cmthtI il'
ens t erthi n d irsn a x imbe tîi<ut i jsi bien <pue sa n ili e tîe totuijour3 titi chtanigetIiî'tit, qu'il v'ulut

dutiti uxpoeser do Uiest et à gquesu citye& joet e Q ceé de tiluveauó le f ein pisrnt d'une emotitt nm i
Prü;s tt 300 convives I1rirnt phae à t tanqtiuet file : c'étit en têunie temps priîeuhr la raine d'ti éiabissement qu'il

Le soir, il ''t, à l 'Uni it, : ' t tne itiiire et inusi'l. 'ondait tuir outte lit dori de ticp re nation.r ,.

Telle était I'aidhhlttineu public, nttt t hi all e uî i éta iti2 ju pleine plu- Nourris dans cet lsri eu tf.it. di Mgn de Littil uirent toujîirs
tieui futures à l'tivaItte et qu'un tirò igraitl nomibruie de pîniuitenne en garde contre fhitroduciion de inuitiles règes uit 'tahanî ilo, tdes

li lirt'i ' p nrr. La p laite inusialet ' t hi p t gr uci c amienne Une cotu'nttt'i'tIIe leur i irit luin tuti Iodige commîîî å à
I rlestr e li hnutt, dlns do lttuels figuraienî tle élèves et ces h itthti titi la ilte Egyille, oiis pir osiIuet touir e ttud'

tutiont tajidts tIns uitr'ua jlp i giu'. th Ii tille e d~uqWls îvent t i gantier les petites chos1; xeitudt qm nintenait les
leilistillition i desgrtndes ls n erfni iu t îî uit' dis v :dront eott dtir ro iee rconir' eux 'Itt'ci-

(1) -7ir tiotimri d""1 'unttahúmsen le ugrettlir à des usages s trannés nutis it

(1) Yoir nloire Journal livraison de juillet 189 rotesteront plusieurs fois vouloir' s'y astreinde et nie rien innsover.
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Cst ins un d qu , M Ill t PD L d etf TI doul t let Gi'n- let, rérdlns iid cro pl rPou-ut du q î. des inqsiéturi
daient av% lrè res dal Miýit tli n re Parit, qi leur einic-' Ilour ltur Propre shit.1ant'. NoU Sh 'r ble tlt -tniliro

laitell donelr un peeu d' leur d'éri& t Noiut léshoou noi a tenir n d.ut a our ité laus 'l.öt Alori-n M a l si M e prher
à nos règie- qui ntîus ou"c mt coduits i npd'ici at le rî . i'rtiuî înitnment pîrthgie qui se repo" au'jurdhu lee' rdt' travaur 

li re* Touchés v I ans doule pa r cet l' 1tièlit evte iu un pl; t v t i- re- 1 inbre de son m de ti NIMI' lih p prtetuu ereh l'îeùleli
'rochie, lDirleter l'aria écrivaient qIuele înnt e apre' a b'îrs et ittunttion, l-s îtuurt d lun d lrel i m th m t
frères de Québe: Nous voms oniigeoUt1 treà r'eni à ne rien en;; it m ilie dlatars î,ltiigrn dn o alin til it
changer aux usiges pr ign j peq " torîr l'rd rg,îrd e d, it' c ts piur.nprd leur tnirait

Sau doute, il t- r0entnu templt t tutigehpict jeuntes la ilau'e Irdtk l " tvii i Ine, dit nott. M ' t datu

nmtiltrt e htea îfamlk leu FatifA.is de cettin linti- uni lepu' q e mbb c ebouw jr. put itar î on i par la trre'tt
monie avec la vivacité de lur :ge Un tsmatint de ett opit î trete iance .te gouvrtcvurs n lt tuint tr' l' vraien I t qu'Ibw
A croire que ptre'que.f out'l in.ovati n est, un tal tilt Ip pd dI ' h é oIto'qi' , ht Ituilo et d d. letr la coi'ie;, lrOt'' di Stu

voux les jours Oi 1ainturh dt p' tht ri, "nu !o en ,t hV" aiUt de Qt''e sent le oge pétrtAtb 1 S I lut dh ta
seule pairobcydn :euíit a1 o tpour uke à lenI laia a 1lý near pour u-lenteëls lra anuaen pm
tio n s c 'é ta it lo rsqu e g iu tV n ai' i u crit e . r t't r- c vt E ta it-il u mt't '; ' ., d r e ' bu t t r t i d éid' t u la u it t d u d in -

imots Pleitn. d'une to le.u nié oieli- :ii" Au uitin itu-' t-- h t:îea trir .tére'-'t î C'esti ainsi qut p'lgüt tuinteant, de dit ureuse

avant d'introduire Toi cn :nns Qýý.iWr e n palir ee( cil tnre10 pcuatnd tsrh ab Ile no0re pti
lards expérimerdt! Si les e i curantian . t h aih:r de' l'e I lour u cieter -t -eaualnVo- 1t n et " '10 des , r et
traiîner dans la voie si étilleu3ti des cOeit', ti ri-, iHt utratiut q ét les titrtr se livraient r pr iltn ptir éprgner la

1tsniers à rawenir Ilus tard i lt iyiicit primit d ort't'rn- aux eJofut leur Itî''nt iti. 1 quet lI'i i'ivt t pua
Oui, Messiebrq, 'are'" sainte a et j mée, nîet u .4 inceu' i ' r 0  d ' r i itú t li mttiln ut to leuri i-tinr4 à

gardient-s àrépsé sa cotrirtiti. "e Cu pi atraient étî ten%. dér ceo. Orants la t une tde jt 'l' til vinaiiutA i
de la terilsîrit1Idaiait -vi:tzr t mit'ittou á un gr l ail.% pser pour 'uti puis tous ' e it hij-i' sir i.' rnt1 t 't le stt

Comuî,::nie de J1iüt-u et qui est dinntité < él tt i t prtp n p 'op i t rir' rrr cré,t,-re t tétiIitî l lti- b' t à .r jltî t tdisi-
alu P. lici de inifier i'e statutu de eitin ler tar it proposr, ba a' grhltpl a, -ua. wr Aaaîir.lliti ux in rii-

preAun: il ir répoiait Atou, ul -- aveP, n iarbib: iati i lit"ie tna dire c'iv\nir -lit i lu . p'rt de vii le
Si Ut snt nut non c r e" u d»r Vt I r't- qu ,îrlin"t t't*clt-e m u rures '-ait-s 't do u i

rions. lat cosiu ide notre ordii-,, nN pluu köt, mr ai no cor tomrnA le omm dls Ony "mHe wadro
opérions le chiav nelnt qu tous déAs eir à reima quii a M y puOtrM i't t pte d ncet phitptq de la l î . t roi nce w'S.
noerwines à Ieuvre do vlouePreyre dicraction r fuernt jwmneIgl jusmm Ossnu ta p uPu »MAl bu juie

Energique protlation lui reçOit saconip iised læré qu il et llou ,a pP. lutati 1 l irint Mat, añ ridii et tol Ite
dour:t-e à lin,,titatior où ile cou dm%;n lcnl un imNe noc r« s SM HergrrlerI,ùîr e. meadite dtle;ïariePen ne

Mr un évete qà leSmiar de Quelec récinnn ajar A" tit e iño ng d MruIlL "fe ndirc r deoel mL,9 ait Mgr. de S-
Ion, second fodatem puilqe ut n Il WM ievent rbotmer delAvir Vali eu nt pltil notab«e et s*Iý.'atelt tuloinz da il ileur

pusáietaidé ù sottir de Es ru au SenetUA u dA a conuòwe émtaropoibale I d fai nmt ce qu'l fant au d:4et an dee A
tg Boind félicite, enet cm ië drectur, N3Miä PM ravél, Jaerei luNAeenprises les ucihrw du Sinnair des A. ES Paris recrn-

et Plressiard d'avoir su conæurvera da le règlement soumis àn apro- nandnt à loer confrero de Québec de rmiléri leur ardeur au travail
bation, l'esprit qui coti iiiait les anc ielo fondate'ri . i is il fait tit i et il tret u ni ji r t llier,u n in t i r de nl e ti ni ltre-
vt»u toucnît que Von lirait partir i c'ur le Mgr Lval 1ute trentre ' - de t-' >res. M. (G*ruavé tti itie i»t' t. 'Nous

eu mûno esprit, dit-il, te pev-r;étiuer à jantit tte ucomniuiunr .1.i ivon dix AoiS pluS I utrge que nous iiun ouvtn fuit'" létru
cin àg", jusqu'à lia fin des siècles à tou c-ur qui go uvrne t ce sén- leur selnit à il tousia le sit i ap résert repse leur iîviiceMt
airef ctiCtivité' liu fi nir tja' c leur vie Neit il jas surprit'iumt itell v it

Mie sera-t-il permis de rappelr ici un fait qui prouv t e iîunle en-tu th- une de leurs règle qui i ét r e xcliîusion tIre tout Jer dila mai
Mgr. Briand ut été exaucé jusquà nos jours l y u tl i r, es direc- sn adotuné i Unît vie, oi-eît / Metire dle précaution, éons doute, qui

teurs du Séminaire demanîdaie i Mgr. lerev&tl un' aiantne à lI îîe''t ji npcais lrtu î;plivtitî, LouiplOinîe le elle ti enit gar-oe
réglo qui ne lermnt pas ai Sué rieur 1'occuir sa chairg' us de ti contri une des caue s lusa ortiires du la ri l'unu f'ule d'insi-
années consécutives. Mgr. tArchvqut cornpiirit les motifs le lui coi- tutions.
dite d ses ancieis confr-res et ai' r Wlit à lutr trirua tt voulaiet' Vous nl pelurt-je ici ti niel de cet rttit- ravaill'ur ie pin moèieiu
par cette honorable exception, fire homage à i'ilintael érite ilo d'entri vous untaurent nIcor ide leurs pius chers rutui ? Exainez
hommeutts duquelit voix dui itlouanige ait Tegat'tura m utumin endétail une jmiruiTe t- M. Jérônte Dctulert, ut hotuuî infatigablei

impuissante. Cuepernt M. Catul t npéruit i ce tujt : Je tilt reti' fu tout a lt foi Supérieu r aîStmiir pr<:tseur uliHisopi t
pas le travail; inis jt regrette infiirnerhd'îvir été libj't d'une dis- de (neince exacteu, grand v'icire et coei'llr It é quis, Sajerieur
pense à la régt.l Tenons il lit rgile, i:io ciant, ajoiutait-il, en répj- due Dames de Ptlötel-Dieu, Äumònier des Demoisellts pen iris aux
tant ce que je lui ni si Eouvent enteilu redire: ten s à lia règle : c'est Ursulinies. Il est obligé: de se multiplier pour faire face toutîes ses
ce qui fera lit vie tii Séminiiaire i . obligations. D's trois letutres tiu matin, vous le Yez sur lit brébce,

Un de ses articles, le plus propre, selot Mgr. d Lul, irnaî tenir lua uLisois-lai Ces mom e i rnéditaion et de prièrn; seuls, Ils Ieuvent
stabilité de la inison, c'est lat pauvreté du au- inemb1llres, Il ln et qel- retren-per son Courage et lui danier lit force de le prodiguer ainsi nu
que part, ses craintes le' voir les biens du 'ua ru toniter tuît-tr ierice ti jrochain. ie ix heurus ti hutit x, il prere oinisern n lt sa
un jour entre les mains le personnes qui se cteriert de jouir d" claste lii 1inira à di: il a lonné d' vve voix à t-- élve3, la science
revenus sans atcmter les chMrge Crniîunmt donee prétinir contre qWil tst ne uist par des ét u- sérieutes, e't ses leçin Sont si l2len
les ravages ordinaires d tut ine ? Cinent ttre à l'atti des ridigées qu'elle i nîeroit tlas tar! tut excellt tman du îîtidl le bilrtca.
envahissernents de l'égoïriue' ces généreuix legs dui rlergé toujours ex- pbK. A "eine rervenu à sa heunre c'est n c o qri' îlui lui Uret ses
pressémnieut consacrés i lu religion et à rléue-ion 7 c tit iolige'r didicult itS car M. Demiers al la haute siurveillttîce str le granîî et le
ses discltlesa Asu contituerls aiiinhiers scrjuleux de toutes caslar- ptit séinitair. l'ois, test bientôt le tour d'une lItrsoinle diti lehors
gemses, en se contentant euix-mmes du este. C'éitai ut dpru-l-ec- i dinand lui Coiiet les setrets de on me; ear eM. l nr est lei
ter les vues dei teuteuiru et de regîdrer letr tl-icnuis iie ino- 1 Coisrseur d trois cents jersoniiis du la ville. Csi titi curé qui vient
lable. nles t pint coitratries cs vus, les nrts illustres que loie i tle inouivelad égliî; car Al Deners, grin à
nouns célébros en ce momnent 10 resru quivlit le langagc d'lon elures u n ilrchitectilrt e m nqwue jurnani 'être coiiins olir
orateur clhrt-n, ils surent b re pauvres par la nourriture, piutive-ct pr cu|sujet, et il a dàjl dl le lan le p lus du jiinze églises du tula.
la sinplicité et la petitesso de logcuients, Pauvres tilula tout le détail C'et îîin jeutne peintre, qui attend, en triublant, on jgement'. sur le
de leur vie," ExatmneZ M ir, le' sillon qu'ils ont tracé dans lis Croqpis qu'u Ort d'èbaucher car M. Des % l precur des beaux-

toire de rotre pays, vous le verrz partot Je le uta îe' leur bie,, - arts, et il u fait preuve t'ut goût exquits patr le choix des tableaux de
f'aisacet nîtus jla Iislam r du uax u il i gain individuel s'et veuiti n<tre Chapelle. C'est tu membro de rmtr Premt,- Ornieur <lei la
affaiblir la main qui truçait ceii sillon t jurnis cet auieo'ur n'en a diminu Chambtr 22 iis, stn élite affectionné qutluésire partager av c sonla profondeur. Anciei jresse'ur lit joles de ses preniers succès; cîr I liiers, tui n't

Mgr. de Lavai avait tui-iniie mott6 le themin du déinîtéremmen tîinaperdu îO e vue ses éléves, ctit deu let muiotrer le wus endre
Je rous donnu ce petit objet diait-il qîueljusalbures atar" a mrt, in tért t a est deimeuré leur bointî île boni conseil. Lui jîrnettrons.

a son ldóle sertituiaard ei voulit avonir un sti-iir de son bon inous de jouir te la solitude TOi, mais il peine lisiw à ie eu il su
mattreju ous, le donne, tili e ne Poséler plu en sur lu tîrre et afin raptelle q le lelnutln il li iaut nnoncer la parlo de I Die t lequu je soie enitremenî dIguig de tus m bien d ce nude." "Je n'îi uccès inmienue p'll tletl rua dans lit chaire du Quebe, loi aurat rosi téplus rien qui n'Iapprtien le Iu Sétnimire, réjié It prrs le sIM prélu, dus veills et les veille tös-_prolongéesq.

u dle alus ulittttra, M. Gjaulelet." Et j refrain de atlu C'est ainsi, Meseieurs, que lut règle, lt panîvreté etle travail oet stvretó daggiine, nosl or jitaer de buchyousl i lii Ceten ,op d'uis préserver M. iners et ses lrdécesstirs te touthalu cusde déié.MM. dehernier, de Mtizeretj et ltitielet, justiuthectutil 1 riuat été risseient triei'ur. En restatît attaclié il la vérité ils ont prévenu
permuis de l'etendre tomber dea lévre du deux des. Pits illustres retré. %i'ttanudoi et le discrédit où les auraient Jeé tôt oit ttri les chaires disentiais de ces pauvres de Jésue-Christ, MM, Dmers et Casault. Qell rUsonge'et de lerreur.

leçon plus éloquente d'tbnuégation a-t-on jatmais pu itnnginter q hu, lt t-j Oi, Meisieuirs, cils prêtres chargés do proclamere nrtui les Canaliens,des buonmeu qui é enlutînt imleiu tea leur petitil reve'toi prticuliera la vérité thélogiquit et littéraire ei ont toujoure été ltu hurutt le
pour agrandir la sphùN de leur bionfaita i plu Ødôles et les plus dcl ir4ed Jan et 'sIt le plus bel élogo quo
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notre rcounrdsace pu 'e lefr d érncr nji tr nlif i n'ont ees pourront c npi érir le rep ect et I'estiIe du l oninuttir a
uide vrs rreur aucune des i géniéiiratioin e(î\ hlles nous allons ié, vette génératiinî de jeunes ge>n, i coup ûr la iriali espérance

maîccédîr. En fondant le dîinaire dgr Q.1c L r avail sv pîro- d la patriq étuie avee enthlouisiie les chef.Pamvre ih-Pantiquité,
puo-prinîcipa ent pour lut r d e protres qui éelairtt enL ii- Jitie n-dir à cette j;inei à qpi n*é(oite, tel était lSmour ql'on

eeiguIent les peuples lar hur d Aciine A Eerti par irieIC-îi- q it tuit ailorl inpirer pouir le mole' du bn gut, et les imirtelle pro

Ililtr j'Jiti bfllli goût et10 iiiIoteli, pro. ii e riîiici

i t r;it b îi prè î dI a lin, li. dit-illn jour, el le ou itiii à.tu dloti >nt dei re t e i de m et telle étit li triste pél urie d e livres
vent do doctrime il veut ter atiité ergl me qenatarant (rr s li n11rin- P4 nhr , dret tvaint. la é réduit les que presue tousl

dIsalu1 àl l. lnule istiti ion idée par Dilu t pairPt-rnit. . :%rrivaient nr liinaire avec des clIaip - lopiée 'de leiri 4 iropres
désireiil, itum r i ienfa îur, u e d ISaint S .". , n lèain?/ iiei L Iinwýi ué nl m en d'une institultion à peine

fat un joiur n émorable pournotre juIMe 'r éga't ruluir t 1 d îm;laue cei où rie7 de îhî s riidt.ze, 2îe reoulivelaieut les me--rvillet que Von raconit des
dePt aiprs eni avoirlibéré iie (' n .:mhus e .'P!nilr Sntir- n onnldînu, it r

31dM ii tre dt llal.r tIb - et i ' V&4, proclm in ci ieie , reconn i nce trelle à Mi Boie-
neliemieit qn'oniivraiti p'rpétuité- litt lr rnie t, po ou er et Rchr, uidrant toute la dssgiree liearn une

ci.1. r'ierzat pour Il-Slt-Siègeo U qmou lui u bt dû gar dentnanbndn-rn pai tin 5eui instmnt eû, muirs, desýtinés à recéler si
les plus r u Disn , avee ohr quie c(ieldotl duii 10 ei tiut e(' p lul coIhi (tieîtua é dev in i , de tctinifiqIuet

noir utli. tolijr zii conterver et ci amurii ii g rCL éci otnti ttH ui rteire à es hnite ,i bivet înt s' n utoureut die

'tre t t rel èparmili t ouir que l'n tioiiii ceQ capif d icioiî e:nue rl î urs zIauidr de notre rlserrectiorn
tieureue captivhéc r r du' ieérei u dl llrg iik lui de nir itioniei et parune alliance Ieidla philomphie, des seier

lit -cEile.. ! htere pti Lit t>ltin e tlChî I uirc fueste cs et -e4 <'lit iiitî ltru um orumin t es prenliere gloires de notre parlel
me lelluplemet ilusidirable i r ctt cantdi;, lV premier, ch mplîulans, poj> îprirein au vainqueur qlile

La eujlIr et ino t lre deo1mIiin des ecuriJeude îi igencrt li'- rait 4'rml comper avec de rors et nou ae les detse dt
enteigjui nài dlEgliy cleinol ui> ui dni-rI ine la r etin cn pe-ruinî' l racdgnér Grà Diîle u r ces dtir entese
Itouffe*r, resqpire dans toscesru cispéiueën u-ráàb hs deï étuldes lz siye ont continué, après cutix de s'ený,ignIer et

1norell i lih ieii e o t 'Uut le sources ur.s ' ùi ' periani t deux' oli troijws aI rIecoi-tritre ici, Iuitr: u droits re pectifs, sai ns eimpiéteri tr
el, rt ier i l lvte Cu sanctnitre Uin y rtrvei le dminite Pulle de Pant(lirrq

doctUit icli iileient é i-é 'du rigo-riue iet du Ma r eiele ,i jc parlerai ici r: ecopimnnent (e'iz langu nle si
ntllCil t , plui ris i e Ildani t te eti Fî vé.rité- si|p r neî-tîu e ut ir la jt. nc citig naiî scr il i -ir ye r lat iéîmlicîe de trcs, îticiyens Inglaieu qui

de té-r iini-reti donneru, ritnis ue r m viou e hien vouit honoler d Mler énc cGret .rijoile publique.
C iu i e irV e li mérite d e cvu l rdin i d u l î ii tné, e ve plu ii N t ra ut-i i peris de d-ire :u n pdila i que les ilitipat hie ti iionale

dlO i s l Lf e3 t lee à la defemîre citre l uà i I d iri.e ndnl it tigur ment à d par.itrlde n î jourt lti jour que le: membres du

du i ri trliEuereliiii t hIrIli ei l n te rei t iLtu cz det rte t r ont contràné:a siîvîidrt hngCl le no prel iais-
cignt poli Müe -l t etendre a milieu di ro ir lie p itc itte tilt réenti aitre ce, inon user d'* cu drot caranti par

pe Le tJcofénî e eyt ti du u r meii*aa éé r trité nq il czu'e tîuî3n ti. o î lteit fon dl Ce r ulin île untiv e rsit, alit qil bdt

prene îrlaci1 e a cl oi qum it ret çn ndic ti e dg c telete fair, tîLe dispa itr notre lntige me gran r de it Ciiti

plusieurs; ad"ftes de-la no i2ele seeolrn rignupre,; des þri de Plibonneur avoir paré Ici coup porté cor tre Un des élémenttiles
men-iibres du Séminiaire.1I eut été si agréale nUCx2epe de Si. Cyrau 14Iis sacréi die noire£,tinlté.2 A .Mgr. I gob ricîi supérieur du

ice fcirier ici lie pele églrîis qui, loin; res n iuvellts t d r oit de n t à ous Confrères, IMl. tidaGravé et lahaille:ce lonit eux
Lîui XIt loin surtout des fomdr de LO, n'grait el se de qui suggérèrent ls principaes idées dite m.meoire dirig si viuetoirieue
11oher sns i entrave rs i stice fut outiMe tli répitati n dc ci ment contre le niéfat ndurojutd Lou«iuis dlotit ces hiomntnàiesa qui tout e don-

de MIr, du Lvat 'uirtil purifié- par cette tentation qik srmoito îlvn Ianl à Vidiomlie t du vainqueur l'importince riiéritée, se tiennent vis à-vis
cour etui- ceit. M. Gluntlui-mtiim que 1«0t lli t d'avoir orueté ri dans urne ne réerve. Assei duidtrcses, MoiîeurL, ae d'au-
une oreille Itropl f cil n - e doctrine i e uit Eitlait clnyenir à la sévérité trse, s contribueront -à adt iir hia langue ie nos t- reî ,a îuiuis que de

le sun rctère, doit ctre exempt de tout soupçon. Pour q'en conevaicr ié de tœur nous allions ettr: la in à ett oiuvre de destruction
il suIllilrait dei lire les îlelles paroles qlui ouvrent sont tleniiît:i itnri y t nous appliquer il faire dispîlaitre ii bien que le vaiqueur a voulu,

adttireri unI ttinouritle pour na nièret c Fglie Romtcn, et nols et iidû ruect le
nie erions t lus Surpris du jgroin-cnt de Mt (le lat Tîir sr la mémoire di YîVoilàl, essieur comment ces hommnes d'autrefois m'ont parnl se rele

cet homme. " Cj'ai u, poils dit-il dans nte grnnd no bre d'écrit d (le y ir dans lai smplicité den lenrs sentimnentt Otje lerts aspirations Les
toute pégce qu'il a laisée, in lincillre attachement à légise 

e
t ai fît louer c'est glorifér à la ois t'action ii cathol cim sur ceux qui sett

et nle remnsevivacité CL e défendre dt soupçin de j imt vent ei llus Iiires$ Elis rea et sr les instituîrnt tilt ui obéientt à ses
Itricher cette hr ie r'infecte lutis nainie lasana c'était loi né à ses coiels. ie louer C'est rappeler à la génération ectelle

favoriser Ies de la i co <lr e Triite qui toujours ia regard lunité i itutlie îtabilité ces lois et ce conseils peuvent dontier à ce institution-
dle c lroya mce nie esalut ilcîl e if ntionalité Mais nle iilitu î in bonheur de s'y souimettre. Mais ciest nous rappeler

d te notre eIrgée heureur e liouvoir rencontrer cesid quar elles aussi que l'esprit (le saerifice est le o n nécesslaire de touti ouvre
étn'ilt da ccord avec leur foi, ne lo teindroi int Id froiît er les réten- iliintle eirq n coûte toujours à notr aurtti le de îplier à toutes:

tious leri Li XIV, quand 'lles Coéintra riernt lees neignmients -du téseien d'un engagement stacré. Porrions-nosreconnaitre a ez
tit lége.n étit crn lîsilc àépoque où léglise ilicane flt si Conbien nos aciens se sont laissé doiuer par cet esprit ? Un lnlt me

nahieuresement qit e lu r pai as du cl ergt. . M'gr. d- lavi et les semble biien caracéritertous ces auute représentants d'un passé plein
prètres qui euitolnienlt imirent toitus eurs eoins i4lie qai de tîîîr ait d yul-tite ntsc le retouvosr dans presque toutes les lettre die recom
cette grinde querelie et ugi-le di tC ian t qeoi intimement U nie à mani ldation que lIe directeurs tie îe. . de Patris douneninlt ài leurs con-
cell. dle Francet ni reçut aucune Commotion. informlé le uoppiitionfrères qui venaient iuccler Il u .lM, de lernireset des Maizernts.
quee p:lp pa i nnocent XI montrait aux quatre famfeu articleî gr le 1'st ut homme de bonne vlonté," isait-on de Chacm des nouveaux
Lavi sur lravis de q. Dudouït, nimre du Sénaire, déclr Illembres dc nolle séminaire. Oii. ils ftrent des hon-mes de bo nne v

aienit point àl leur enirégistrement a coneil supérieur. c t tté eix qpi accoinpliretit tant de rudes et péniles travaux ! aii furent
bneioineur, Mes eurldavoir dn se dérober, quiand il le fallnyiit, 4111 f im es hommtes dul bonne volonté, ce a giii se résignèrenit toute leuir vit! à

le astice itndalrt qele la génie des et, exerçait ir le clergé de son l e pauvt généreusement ineceptée ils fauent des homumes d'1ie
sièceI. La caus de la vérité triompha sur l'estine eil perlait à volonté ferme cemxqui se soumirent à ue règle qui souvent contrariait
cette grande iière obscurel unitint, et coilnn couverte d'un leurs vues paméiiuli-res. Il furent enftin des hommes d!'mii volonté éclai
utige. micu' Pl'tto snd magi aic'a ve'itt! rée ceux qui cniacrèrent leur soin la recherche del hirité et urent

letsret d'enseignement théologique nous fait bien ngurer (e Vi n a v tiiite pure et intacte,
enir dtesî lettres et des sciences, lorsque, après lt cdînqulète, lg o Providence

mugera it propos tiaipeler e ISéinee n QI ubilen il f acileîtche si dicicile
d'e cucé de r aue titPlêres de la Compagnie de JQes. Ici, cs membres eL l
li maison n'ont plus à cramndre les erreurs de lla France et lorsqu'ils sis-
ront forcés l oiresser et leur mière-patri unidie uti e ils sert n i
heureux le lui leprunter, cotume itni de ses pis chers îfvenirs, toutes
les traditions de îenscignerent ilu grand siècle dt i o uis XI r su la fin d'une séance aussi atriéet ai oinùtelsante tint de tor

Transrronsus epar l iesée, nessieure, iti lendemain du jqur où ses agréab les ont étîl etendu il yaurait quelqutéîlirité à rendra
i ie flet plus peris à lt jeunesse cadiene- ç iespiérer lie la arole, si cellei tue j'aîi àî voui t iétie n fonîlut des paroles toujours1bien

revoi le drape.a fleut repiée sui r les ururs lie Q beice Qutest-ce donc veuesl, des paroles q<e <-ln dooi ,ut devoir bi r, mais qui seraient
üi t limentera soni courage chîevlleresqee? Etle uistt'est montrée si ans cela pour et ctîir n iinpérieux bnensin:- les ptroles ie îIli recon-

braver oI(rsqqù lat voix du1 Carnon Illappelatit nue ehampil dle l'honneur, Is- etnaisance. Ocile grande et touchlante démonistration, celte ftet% deux

rait ell insensible S l'initatiO que li fa nit laatrie, ole se préirer et fois eétuIaire u appelé ici de toltes les l lies d pa des hommes d
dit ito ld' inoll1?uvee genre il Ne le Craignons pohtte î: elle vioienira su' gout lige ettt se outes rofessiot én presque toius ont nu à leur tour

former palr dsétudes sérieusesA. l'exerco du touites les vertus civigues, fairaendr c ri de leur ;ame, dépose aïtein lie 'tettoi université
Le voyez-vous s'ébranler, ces futurai défenseurs deQ nos droits ilonl plus leurs holliningeý i lae mémnoire die soni vénéré fondlateur ; déjà les citoyens

au soni de lat trompette .geré maià iipret die cette petite Cloche de ettel ville deO qklg.Ic ont pue dire aux successecurs dle3gr. dle loaval
qui les Convoque &li PactuattCire lie lat acienceu et desq lettres ? On leur ri tout leur amiour et toute leur reonisneidéjàj les .memibres die la
dit que les Intelligences cultirées ;imr le commnerce des génies ancielIR a éilae n pu rendre à cette, vénérable institution, nu nomr du1 paya
ut Iluodernumi trouyeut uno vigueur iicotinue,.ut, que, doulos, ces intelli touit entior, un glorieux é4moignageo i déjàt le clergéd det co diocòso, plua
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1édiatmet ntér'sé, est ps ib'e, dan cett e ite a iitirl;,l Iab fnett'qîis'a a créer it à enitreteiir dis écoles èlsmntaires
Comtitdede ies b.ié'nédictions et d- tio ûeoi pluç.'t aussi n ou4s le iî(t:u'!0h dos curée rte lia maison det Ngr do

ilmòt le temle à I tuetn duqutl t té 'lev'e tt die g'înératiou La l'intrutîi prmire pr Mouei Pou il avait iniiit nii ti vite
de pieux et déviués lé"vites plpour eux tni e'étaiti drtit, c'était un 0àlicitde. Pliii Lard, le par 'ilent cani a dcur e subvenit

devoir, 3ais il est une atre Ia.. à l'îiunies qi plus erianc. q touts aux ;eaerorvut Vtenw ini et pe. tnàtren, pour les ir-

ceu-là av'aient le droit; le leoin Lhi iiii étri:s de Se lii, t'et"en- coiia.nniscis dei' ' i épgq, 1er tlienie; i'étilt l sità de 'istructon
dra, de proclaimer Il itei'ent leur recnn anceice nt i el dont ponlt, qiéiait a!r hns ligp dor du puirem , vous en 2jtrz
vent à 1*æl'iivrte di' Nl:r. de Lav (t ti i ci' îu sont aujt-urd'u, cisnt par le fait lui les iu blA , di par mettil étuiit alori l"s ' i'teurs
les ancienil elevm d Q uébeiIe t diutt jiiî voue li t u VW cl p utua de ctq, importoule

l'Our edx l'e 'Ce de eu:te reiîfu a jourd'hui ei% g'rinIe igure de n i l tliîlii en'nts). Je n e rappell' îi-îêîe, Ilitt
l'époîqie lér,ïquo d t-(tri eue listoir'a ii in intiti' et i Str1iu il lor-, Ievt' du cette muiroiiinir cmvoi pagtîi 1. Ldar i'biard qui
évoquet' tout u an ode di' ' i r il rap l' e 'ii rf t' tne'- ir ur titt ' le ni té dlontoreniy, di,. j î* ii , de evi Vi sites.
giage d itir celui die l in c e, dl 4l'e te ifac' Je u i pi ouiblit e tie 111 t ivre gi lie joie, a i g iu rjg il, lo leve

des Ami hi 5uteîs que l'on a ià ideut nouie la i m.re du cen. rMi t ljr' que' lu iin uMatw tr avait fi cuter Pour tre tiL5.
Il enttdti avec un diuoble orgiel, ave là cut liun et tiiul lcs rou dr4 l air ctmd lt î té.

anttu'adie Ml i lra'r luveratus l'a ersin"e lnmiction, ptr ei un oeauut d t uit.,ait j édiiuati l'tr un

dessu d tou ' ttW eibi m it teud d e i'" t da l''Udr te ule? je Ii' d c*i'iiomment diititr ;ii< qui. 'ata ttus c uSiurait
baron clirtiei dÏ la viille "rtncie qui iit ;0t e p emie ,u iti pimr lui nié; iu 'r t eîet ilort'l ei'xp r' Iitn 'und nos

di ht Nouvelle-tire, e it bnne qui, osîttî j· d i s lsq'ummet lunn ru A quun lt ure tr aîitd'uemlée de vieilin mtlfaî i
son prener 'alégvr's, tde la Coloin'r' t? tu a tas . g rge d't IV diur i d'aIor, n l'i d é uni dii ,. i au
sur ses épailes iitiauii d 'un monde n .a tomber lia lui de lducatiu et un graud nombre di'éc. fuieit

Oui, tout ce que nous voutî5. tou ie' qu fn avo îout e quet' ivriméers.

nous oiiioiî, to'ut ce quet nua adi uutout Ci' f uil L. 'drion l' t' mntilui ont chareg ntr ci et o i aeitnlé lia

a téril de notr, vie t tuit cel tt i >ouN ra tut'la 'i la té'nd ai i t on d luit Cadti at, lu r g n t actuti le payo-
cdtlég'ence ean gradu limai. Il yua 111Htoit cl.i, i 1 '.ait v ,acul ît cg ollégrs et cu entuet i i i éor 'émn'tirms av' c o0

Si tviii l il IHavait eité. I : , cmmId a tem ie lt cqnui r c ui ulit
Il ne s'éti oint con itnti oalir e n il' thé ogi ' i i iit'un 'll'.t u e iirci' de is tre n'i fai uaneci jtre

avatit Coinencé ici uui dos -rti et uitri'r pui liîn. îînî' c t. lie iè . itei'ji't'l Jet ma J e dirai rît 'l, UV, iati
noUrmal, i t ML Jochm, Wu écoie riu-'. ii avztU M 't i <t , ti de n Juia :j 1" ia m nu s«ilent ru u iji tiu »11

les bes iifs de la société, il avait u in cnt' ira cl , s q ' - ' rd i d t Qui d jiiti tu déduch s et t'iç-
1
.,co de tout

jours uris a eoeea ii pb aie à coij'arrir nt . u n ir. t liani 'i' I n ' di' liîulpieîOîi ile Vu'a.
sa sé P stae comie note pa's, profoinl ' la l nir l iiii'ie'. ' Ems à te non îltu" u raai e »P n rui e It uch sit

il avait bien 'révuet voui cette grinde uni é ii .aî lieu ei r Il? n1 ht iC - 1d iuUp. Ci' qui r e ' sire.' t toit atii

1«eivre dt ss mains,'a tuté qui' imi rt evtiré à sil Témotiare. qpoit u Ot ' i' l'iîueourangtefnil Ma de Ce
Son leurre, c'était plus que elit encor, c'étit tont tait 'y iitome die gou- court tale au re t'' Une vérité 5cic' i.,! îî'aî peutt 't'e jlamais été

'rernminti'ia et de iition c'éuiiit uîlit n stmle u'-ietrlxut proute; c'est l'inldieale né'ité il' li haie ducltion

blique et di perredtionneieit religieuk et næria". tscj't Lt n îi"'q' toute Eos p tutte or l'jintructin prj-
C'e'st en effet, Mes'iceurs, le propre diti génie 'avoir on domuaie mai' j ns e cette 1sle maiju d'édeion qui înou rema x joura les

'avenir tout nuaii 1i q-e danes tpré t c'est le sctut le pha glon l'bu ajuei de nitre It itoir, eoit inttie les lifi h lrm qui out ité,
rieux, le pluis disrielif que lit l'rvidi- if]ence imprimîe nî' at nui :a, s i'i .te-IP Priuug, îgut , itt'Xediii noire iationili u tiimnment dûet' , fla giu itît

c'est lia faclté a pIls d iin q lle leur ho" umnque u ; 'r de ntm péris;' lie et '' lm ti-n d . SulPice "mnt .rtis lis ta turs
que Diu e-l é i r ntiptin les m l' fii î'c ient éctiori suts s de " a ut-a CoI lSl et les loiinueti' pliblici s q 'i tir toute lt surtfatce
mai; de iême elles vient d nàs par 'e idésir o la pnsé e m qui tY ti luité pour l'tablienient et le tiaintirien de notral s"aîy rime

ne' detra être eététt tilte lonîgitmps aprcs elfes. ii'hutr'iciîn pl'lbhque aciit'l Stas ce hommeîtt'" aurait i jîanum eitxjit
t ,

lais daos le cas pr'reni, c'était pls r nicr' que dati fuaut m u, r miteir? nl i stlit point ent le fl daira 
untr m lsion de d ae re ti l lie de Mgr due laval itenajt en li, daviî'ir nm il an itijsitin· force qui peut hi folleéicureit'r;

geiate tout ce qi' nsatus 'ivaniasjtrni puiique l'ititutin qu i pon PUIi etS ti s ale garntite, lit sacltin la 1h1 ti-

fondaii devait produir elle comme- ses freiltet ses co ce ce de tom ln Ai-je esli n d
e 

vout r-dire les ccrifices et
fes chos3es g'il eait enleépris de t i g îrs ne ifr't des hrmiet iî'ttruit str tout 1,,ieijurfacS duti t, ya pour obte-

in ' iaid d ev ar rc n d -'e t on cLPIjootrt' igtnl la natreOul rat'ava'tt u1dIntua é tit de mils. futiri' et sùir i'oiiitiuî tit% it i le ' 1iii' allô1ui de ici ,m î~î i la lit 1ui Cliiit;Olticti''tigreide il uf tiiiis.'îli r i nel tiit net
toire de 'instruction publiitue dans ce pal. A ta fin P'nu aubhoi lnitague. diDues hue rs tift parauer d' tr' gov'ue erneet, et
et td'une ctiissi bîriliante shance' itune eint'lri'e aussi sériuutsi, ini' tldi e s l~ui ti te nouvea i iiitsy i t 'e t ust.'r enaonitpubii eitisu é 1iCr' cetiux

net a e , j Un rlavoe, de ail votiermer au is rsriiez-ve oue iles maye où l'action mumicipale et ltweak y ta lat tilas grandle patrt ? Saens
ussi tn ts , je l'avoe r hi oir dm 'a itr'i"rd Moison bl Cumv en, mus cts htmes di'o Cmge 0 gl dévouemnt, ognor tun t t

2î ulie et de lj itrisimiilié, li taxe pour les rel iS tit ti é bon î et rmaoé i, n tnlett pd longue, car 1 endant nile ass't grotn e eriude dom notre en er tetutî itttitl, dos tti iivil" It ai' h lut et tia
socia elle eSt tcuiiit dans lhistoire di îe Cette Tliason ; et cettiiioir iitti'î cuil i soit

nous a djà été taile a deux replris ijpurd'hikt i hien alite qil ne iu netde mêmetu m stovah ment eeroia sn bernu e
nie reste titlle întation de lia recommencer. rste deisnuîe i it j niatteh taiintiS mstrti n e

tutulit mouei s'itcaitit relhigieuîse et mo cratle it le dIR*, t ilt' îîîî'uî !tt q(iii liVsi le Saviz crn t'fret, Messieurs il y eut tina temps, celui qui sui rt sus dansala rhe e et orae l d ement gut lu
imméiatement la con tai, où. Cette iaisont it pour biii dirî lit lr- ." stté, i prj mor muli-e tC' i UI it lU t

,otiCe littérsir tii pays eC fett 'épojus'q 'iuie t 'ien .ldlicile trau jtition qtîdIpUe art domt >leai eit ici te p nlénintcule de sri' t le pesrfa tit-
l'oeiavre f litière le Mgr. deid' val fit coiplroin. ; Maru)st nvd e -i ant rtansîn sein Cttinitiu de' d eel tde te rte
dilectiot, soi vuvr capîitale fut suvée elt tout l' reste id'ae elle. Le n île de i mafiî ersîa it ia dscnn ira cs huli m asq in ti rutionl

ordres des écoilles et dir te' qui aviient Is prier, donnt memiîe ntu iotîta t a o» ntul toujonsajurd .Lt jst i
ai iractio ux enfants de la colonie des soi bercaui, uvaint té p Sp est doel aeà 1 sui lia s aiue I*imtrutiîtî élénwue litaire est ai

prinis; les 'Coles il entretenaient dans lia lîroviii t' tu'iuient b s dut c au ; caille dern t's'tt la viti rép ndue d a tiiut'ies iiarles
aveu tex ' ellle que Mgr. e Laval avait étubliis eîl-uauîe duai ct h rt de état; ii mturt Ut' la tiéuîtk de àu l ama ida e

pîliparit, le iniiie surt; le S llpiciens, seulement de e ntigtl tia ir':nes ul ltulment, We igent e'tuî aseiii il ne peut

ment de la tiéologie et iti tiistCre sacri n t, ii'vaient pas iutore dtiabli Donneziu tous le ilitmiulus qui creuluiseut llition le iinjuîîe
le collége qui tievnit rewd de Si importats snv s' t d aitutns Iu Auvjia dtu ue tmîvat iu i ui te lire e ati n al qi lrturine
tout le paiys quie le séiiinaire tte' Québer, iiuiteliesi m ts cou'eat e ta i tout mdeahe 'rettt mrueir aueu ilrtr-
de la Saur tB ourgtnii et qitriqueit riarets écolea il grçu a t'elle qru uéja tîsti.th tis', uittsmèderait ' pite

Tout ciena t et de ceso ibXs commencements Ont surgi es las t com parfaiitent t tain r it t ut bine sari a it pligée
les closeas. tliit nous u sa s énargullissus itjourh ; Lorsque par Ut htuis 'ignornuce. Elît' luai serait inférieure uts le triple oint de Vie

ate quaet Thistoirta stin itnr u e ni' mi arrri lut icj a le comt- intelieti urlal; t même iaérit'l. Dnanetmi"iu5 ds's mailars ci dts
menta'r, lorsqiue Pnen- college dirs jsuits fut dinitiverant'confi mtl.er. aouirs Ccanns-ît lire et écrre; coimnent; cousuo iti
qui et toi'ert' in eatnes c lait netessurmen t e r's le 1Smi iru d' ot gint'sgie Coint l& Mint yte ut, ue égtclmnne la cauté-

Québc que se fourmilent toutes les esprnnets que si e'tra toîte tra de Cologne tn mum ntime Si 'ierre di itume sas 'tr
la elliitde t nais prs, de ta loume qui uah As ir os tls cO ciit g r ayant tute acues si s ti survice de

mauais n'ntt tesusr dnîe tidn, i nomu t uie ttait i travecr n géuiU 1 Duitnn.zous eutre 1it Leuple achant li re, et que
tant d'prei'es le dépôt de rias tradiio r aîles. Ei ici qui' r lu-til ci yiesrsoe ae sai uire des li'rs pur lui? 'A H'u lie p lMin,

dej.ctte conianice et récpse, viei qu'ne troupe l'éie stirtie' répandez pariîtî ai voi e lvoulez amie uiiue ttui ups grndeue de
dit tte pxuig e forteres'cutie' toitbilre et comats l conaiiascstdévelopiz inuction rimaire dltians lunt' cetrtain
lia religion et le lia ine ; i.l e tqua e lgrgla r n ande pali laiuire ; eitg . eut inii ire s lest p rofndil réserirs Où doivent
compote d'élves le ete maison talliraie tut sout liut les trît it e se truvet lesurCes tt môme du la science ''ù ele dit dascendi avec
pli' conii oua ptét taannn et trthi ; t s'ccpeî tde recotntruirte la doul aitorité dl la religon et de a hilspie et vos errez do
str une nouelle bae ll'iàce d lte noété. Et tl apuiensezwoin quela dt rre tie quelles uttes el'ayantes, tI quels malheurs vous

que fut un Ics premiers actes de ces légiaturs? Du fut ure lui qjui aerez aIliésj.
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Cette h ute ai trité, cette puiFnc net tit-iio er l. autres bni's antesole iux et co.i iuis deveenat notre proie nous formlions
ce e ICetilie Fecii 9111 Vu iletructitn i n tit r onifert , cttitu ott i co mu'tîett de cllections qui Ià nos yeux avaient alors tout

tUtri Urivilége, a ses devolts . sa vir emutm nob b;, -,i nture ultiut dnittoblineLaoie tue eil qui onp c été dIepui cofiéCes à vos Oins?
îIiî'-tîiee u eilli pouir celui qui suit c'est lei tenllen denvir. uiS n de nos longues causeriî? Vous mimiez àl par.

ntti netoin I int r Nou, ventde le Ir jotti t e ler ie choisi .i eIlt l pilit-tre ui pieu forltes pour ans j'unes intetlli-
lin-ie é irtée d id nlement cittée de z;kt cihe d . a ita . tc gteu:s c'r Pii vou étiez grave et *îge alors, re nautan qui vous

qu'on mie pertnettie e hrpitr, i cete taci r iat p ncore t;rîdn Wez été depio. S notimut d tillcns dans ces jours mntais de
01.es n conuiene :is ute qi les bue h e iJii ut us driscmris commiend Am igrnudaienetoustd4  ij lrits sintistres anct-cou-

pos~éî 5; isi iu il te séluelps etire nu ni ii t t att r [ tears le It tîmpt, ns nous am andluns ci, qu'alitt devenir notre
pîrincipe yet iidl:tnk'i ; lroncluiîit itt qu fîi i eil à iuînir. patrie, nîtr-i rIe, tut cm qui tus était cher. Nouts oui dentidis

Le peuplerunvit il1 lui faltai s éen ti r il ni.t l tjta ui ette tiÀcorvnrble institutin, i cte acei snint de d nos trilns de
facile di lIui peruier'uavr liiti aiir de lntillie, ou pluo li d ire b ti tre amîr. de nos espéruI surutgeritlans le grand uaufge qui

[iiîcnceire tour et objet. Ni k rétulnîlîirIationi iliei n.i u pruit i mmti.' i iitnilienilt ?t îI'tveiir iet réponuii toites ci ques.

il! ' lutitéri ts cohîl Iil'Piiuité de él h ieis i, le friqiutir, i 1 tios. \lîaie vous uiti etnco're qu'on jolr, il fui iléctidé que quel-
l'autorisé et la îiisiplit ni lia cmuéri tIorale qui iuet t *Ilr ue t de cette taiiIo iraiet voir la vieiletuope visiter triotre'

tattiebî la miiissioni dle lentinuient Le nt . ncr i ti du tii .i urg ueisbu mtIIirIopeu paricurir la ture de ttis atî, prier à Si.
besoins. Iirtui liut inéditr tombeau d1V eirgile? y üis ile s.ivez, je devais
it c'st nueureuse circo iirce, h:iustt lis éhevî ds t ii e rtrie ui oa ;m ti, r des cicortneîque je ne utiti- rpplert r,

sité et dt Stitin i que' ce' gi ie prmît ' peler vtire at ttii linere fut l'vée et j'l i.la deur de visas voir paotirt mi i. ei.

ier t' t îiiiniI qui vous t t ptpre, puipil ttqu' urlititliiut- t l itr je tuItîit apoiit uiieit comipiraion par trop ucssi qi

tient ie li nvr' dP voItre doigne tmbcur Yut tiguurz point dl.e t pr-nte trttur iemtnt à mmn esh ilt je n din ritn ne mer plus
quelle Viv Sollicituein i rtit Tl litruîctilln pro re, us tî iez tri îtst tqe., edi' quui ae* braver, je e mit pmin drai pais de ce
piit quelle part il prtit à i tab l it éide i l ir Ilour- Iput "uils hat donné à vus de vous iivrer tut eitr autx laetres et aux

tise , ldi fares Charion : vut a ilnuchetsitnt e siences. is Ai"" *tuions euis i nous potuv.'"1iotn épamchianr i ma ihrs
iîllîu prîjet s et m54 graniii sii Que pourritotî fuir' pu liit euimtt turti jen I e 1 indnii pesut-re de ce que ltérit é de

fut pi ufûgrb u füt pluî seltoI rot cil.îIr, ilui ri mapio bd b m tc. vttt' vil, ulet d r amoiur po'r iêtuide vouJri ont déribé trop
iîlngîl ui. ttiitIire une plus bluI, pteu. d'c trirc, voqu u ' ttqcitI úi Vos viti!i ut s siiiîtii'. Je de du iir i umini de cc qu'un

il prltéger, ilielr, le dévelpper i to oe s fo, rce tti t', i nstr ri i i r. innt il iitu'ne irque nou' tî as om s reneintrés i la
auiri' ? Vîis Fimeiti.t tsîibet de toute lire niii ctte grid' tuié i alî d i l dei ntruction pubiue, vus ltidnit iui glîîriteus

mtie et ''t il-tri' 't ga h de vu e j d.iné-S lie cette grande univertité, titi,ý thargé dumti- ttihe moins
propr.eN gitnf-lang le ummde dis cem et due latériv-mnSieni heumunaidtlrq i" "e m ell MI conné à desmins minï digns

cete îutivriidt ce ctlige, coni i i ii "iltrie, ctin ti tun pt t 0mol hile sotg It tx esirtions in partirli ées de notre
li utaiwti (mti et dite 1" ttpirirc'étît li eat rit di mari noirss détoté u mi m gnsrid intirîtc gni nous igitaient trie

eb Ien! hr cillgo i''t at pati ide colir aliin ert Que li nous v potis nli dite i lliins tdans titn senle par fue viriante

poue fa liii iiri, qui tii' tiuser tIntatit la' l gloire dii cuite i'in virilbre Inporiai tur at tn iutamur in ili.

inttio 1u ti l'alimenter de sujits plus dignes et ulinyt frl.àbis qupai-je d'it ionsienr ? Quelles paroles imoprudenties ai-je pronion-
rie i < ni 'tî:uortîr votre pierre tu grand idifct sciul e nçit par leiés '? Quel iîttiii de souvenir.; et le regets n'tqjtiet point?

igr de Lavl,de travailler à protéger it àiéfendre àduccathion al mi Quîis hnot pas été dhevat no o, ut utuur de nie et piie en arriére
origite et ut eon poit le dépirt? Ah 1 ji'en 'tii crltait, Vu'i2i lu furs dit omis, ueillo, nl'tict pu5 été les ravages du tuinIpii ?

i ces pupls vitis itutcherz ur les tracesfrl vi 'i lVncitters, (M solt, où teur, S ont cee qui nous guidaient alors ? Quoi déjà,
vu ienirn et "tius pritér nou émies : vou, li ttu hI h t nms e pr que toit dielparus! Dii aiurait-ildoneîîc iuaJidit soit peuiple, qu'il n'y

prcfeniui, les ioture conuseillers îles peplils.4 Vous hiterez Iii mnt iplus de viillardstis n srael ?
et de toiut.s ci forces peur le prugrê.e t 'adcrimmtentI l ,tnièrs irel us i: quelques traitp qtelpres Mmt sliront. Et

vous les futiirlégislttteiirs,îi, lou direz la caie ie iutetiint m îbord ab. Jor priiipium, cotne nous l'essions dit aiilrs, car, vous
ait scrille'îd ce oe tous arez de lus ther lares -oure nn eu:r t le suez, les Dieux de Plympe régtient n maîitre sur nos éttes ;et

votre popiuilariité. Voius li'ell avep été lpis peuïn our toit Celi Qu'est deventu celi

Etce M'est c ertes pas ut- te lu édaigner Iuelq oint dîle vuet qui il overé Ii tiis cette iiiiiston, ii-otiis mieux, tolte niotre
que lo se plîce. Si élevé que sriii l' r'lede iit.ruetio iurr sor et t avte luni intestueiabl et Cependant avec> tno si calme et si,
toujurs fatt-il avouer qui l'insrtriit rima- iri- lui sertlt' hae Aux , ate tunîrité ' Cet bomme si avntu si profon, a i lbloriux, à qui
veux de lit pluloieet Ie lt ioril rien m'est iféir de ce qii t jetc "0 .'e doivent intappréViable avantage d'être délivries du

touche à la culture le T hurt imain. Ati-x veux ie lit religioi tout %ieux jargon le I*i'înciettie phirosoiùiîîîe ?
est égal dan e li iti est divin, et t.it est divin oqui sue raporte aiu so in Ot est celi dont lia voix sonore et rtéantinte gourtandit tdtans
de notre iit. noit luing rcrr'dori, avec une iuliartiale ollicitile. et lia palilavge um-

De mêm tiuie Diieu lui-itîtt ie s'esit liinnt ré ni pli rand, nil n leserai et iaIturbe. virtigtense îles pî lite ou Icomme B le
sage da ns hî crtaion:ta lrdr ainiral îe dcesgobes de Aeu qui roi- .htit lui-inemet: Nyol nuotopu-re ? Que de Imnte Chez lui,

kent deuessus dh nos tòies, que dans d'oergaiiiiin îles ion ' île ptience et de condescendanc vtables dégiiseis sotI une
importaints en apparence, (<tu't dit b i en due fi nec- t maju in iaîxiiî, apppren-ftte serilé

Ne miiinr in temiiiv) d;ee t éc lu i bieni dan Ol est celi qui plU qie tout autre Méritit l'honneur de ce ve

loenvre i l'ble institteur, dans celle dt Frre de écule chrétienne d'llrac i on nous riépétasit sii souvt

on le la Sur le cthauqritige dan celle des plus satus doteurs Le Oui te tu litt tut qui ttic> uit utile iuci
pauvre maitre d'écult quti forim linteligence et le reur di fils il' l'a r-
tisaii oit duli laboureur, ilii ne lIui done (il fait 'iintrctioi litttiraire Ne vouils semîhlti-il lus encore If! voir entrant tchose qui noites prais-
que ce qui lui est strictement nécesliir ; mie qii cepeîiant le rei Sait si étrange) le, mtitîs ipleines îlet minéraux oii île plantes, pusîr nous

capabe dit rieplir soi devoir dans lia société, ici instituteur : 40ii donner une leçon de géographîi 7 Ne vouf est-il pas impossile conne
illcilt propre, grand et sublime tout cmeîtttît le preepiteur d11'u price m, do v oir 3s éîotion le fruit le sce veilles, le livre itgistUal
Et si lui Iichile de l'instituteur est bien rtipliie, si li moralti, spi 'ttrit de q cil ouisa lîisé sr cette étile fite ? Comme cet boime .i i
travail, d patienre, de dévounient Fi le code de la veru et de 1i hn- lt si imo cet ce professeur chantnt, cotme ce prédietur uleiti
tueur sont habileuent inculgés it til s d Prtistu et dut lLbOtireur, IL d fdcintion a ét raiidmnt enlevé de la cène de es travaux et de
tilce titi dlrince luli-inett sera facile i remplir. scile.

Nais ces considératiotis pourraiient nous couir bien loin, et je te Vust sliient-il anui de cel homme ac détiue, l uc péeriti u na-
souiniiut e titi îcti tarl peut-êtro te devous avoir proi utis ef t r cort. Je divtn qui ne lui jtitîi heureux tant qHil n'. point visiti le grnl
le sais trop comentt implorer Votre idiulgence pour 'e qu'il lie reste théâtre de notre r(îgîIiéruation, ut qui, tout dernièrement, est allé mourir

à vous r' ceiont des cisce puitr bin dire intims et sci iull loin ie nous, loin de se: amis et de son pave 7
et gpe jri pleine à tte faie pardonnear p c"t iunese i b)rillint tiu nsi tic l li., monsieur, rel-iclit îes douleurs troll récentes; luais
ditoire. Cependant nest-ci' ps ici une tu e i' ftmillet, s i liS uilI est je ne sturais nlin ls aeser sots silence un atre de nos Irofuseurs,

nombres-e, est-ce pit plue ceii à biméoi dulquel hant Phoineure idîle si légitiîîs bonnturs

pérî le li patrie ? Qui done aprus tonuii lstrîit reprcher u voya tété rendîs dats fct enceinte ;le Indateutr hl l'Universit, ilhomme
gour le retour sous le toit paternel aprit u itit long voyce , qui osrit savant laboirieux et icdestîe que vous pleurez et qui vous lvait confié,
lui faire un critme dle parler titt peu de lti-mêne 7 Qoiîiunt ti'rai-je d'il- à vouse pins aiiî es élèves, avut de lui dire tn éternel adieu,
hurpur contttenir dus mon cmr et dans um pesée les eniltments et lietuvr i sa vie entière.

lesColventirs qui 'iasiègent en fl? Votre présence, L le lecteur, le énéralle archevîqut le Quiébec (loi, hélsl ne peuit se trouveruit
votre préeeseule alon di

t plus (Ie tout l'éclat et la sympatil qui milieu le nous, et pielques prires trop lieu nombreux qui vous unton-
vous enviroiment di ce momnt ? rment iéititit aussi dans cette nutison lorsuie, iîfits, noue y ftues reçus.

Vous souvient-il monsieur, vous gouvitt-il île ces jours eureux i' P Orquoi nie uvon s dir à ces derniere tout le bien que nous
ttill fois bénie de nître jeiness', de tis études M tle nis jeut, de hterm penn i'eux ant blesser leur modestie ? Nous pouvons di moins leur

biohur dt nts e ret s et e sesdmrances? Youtsii ditil de nos lire nutte tecununisuaice et leur en dire dAvantai tge serait presque les
longues promenades lorsque votre mère et lu mienne, boiiles et pieuses, ailiger.
nous confiant l'un tà l'autre, nous partions pourde elitus excursions où i ltis les rngs île no3 propres condisciples st

éclairCissent déjà prea
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que aum t ue ceux de nus procsseurs 0t lw alcnons ? né't i. 10 situteur aot munis diidms polur école imodèle
dîjq nousrnme nis ent.dons uio gir les vagues sir les recif déjà 17, de dip'ins ou école éléitaitet , t 7 mnt ajpn, dans les

nous apprwhMn s de ces écueil- qui hrient P gouffre 'ett lequel le é'coh nonna s, l'art le l'enseignement. Lt, plium fort Salaire
tenpls nous eîcntirain avne une mi :!rayante raigpidir. ee lioeilni et paré aux iIst lnteurs a été de' $5501f, et go moins lb I $120. L
celte a1nois', nue unegule p cIi-ce, un mcuI s(tvetiir li le !por lt pl;i orte soiie cco:d e aux tes a été de $212, et la moindre
caln" etti coin:tm. Au bord dIt talimcce q'it wnti faetra fîacnclir, .

no 1s ios retouruerois e de tumn e quce grand l:încnot le vone 'd e drn
Université domlmile ici le pc eIîcti wI' hei nligouro, offe a té ! m eon's î. anS i' chatre. le r ds mu iip où

regan13du vocur, n ee ivnun ns uvets la m t tirlire ile l, qui rçoivent des Co
d&t jour beu e ux lc:e 'ils 4ou vuont ' i Ç5 c.e it Don ii dictr tou cci tu S i $g. thuît l rr lhlts.

les tén (lr <t a, bri'len pur 'nus counie un liairc'tl a P ae dà aie 10 éLcol teniue par dom' ititiieurs trs-
croix Iutnineusz qui ettc lu e ni r1 le m t toc t d e Vap b% ; 15 école e -t : pr de.i it nut d un iné tå o rnI
l'aval. tîaiîre' * et 2 lar ce. il tiniudue c1aî: -cîcl .e écoles

',eîit dlirgeîs Jar des instttîîrî técoes10 e le le bout
pal îrlt-gti-ttrl ice e vcapacLit è ilodinaî re1 33 par de tituirîce

ExtraitIs 4 ce ra [ t e 'I a r lloi ipait.1 que c*.'ie, vos denies :M, entin, P ceoles sont dingées
eu T.cle ur, u t s att I'.1 ivt 1iEjit. pcar d? institutrces ine.abl To, 1i ceces.

eonl ditts'et Sipectrn nfermi 87 .tl maisOn de' blrh, 4 de
(Su Ierre vt 'z du brique, alppartit aui 'cmiacr b1onl aun

Extrait tti iLapîorn dle %I . F l:'.î'î'î't:r u a:; 3, , dcîi n éta.. 10 ttune valeur d'e-id ous de
Fxtra duf 4w apporttde preures d.ns iurcr oue de $Vu0; S vut tiit que

En mtira' e progrès se uîtct dan ce di ict le ' ra aon moi $M t: ns que $ 16(. et 3, mns c.' i' O. I5 di es
nè u fait ph. que rmier il îc n-ez vie. Cepdat toi.t ia t lieu ,r e' pcar ;es corporations 42 le sont

frtile qute -«Oit le sol ou r: jeté 'ctve 'ecmn de l'uî rniion i eti, i et et 5 le in cutina. 59 ont été c trites pan le. vo-

je redeltt que des roés p tb tes phis r vï'init pa- tcm aec ic d gocr mcl , b3 p.r tile citae
haurav ivr Ic mune'tigs qui pourçà a tict l Mier. Ir- seulment. ie)uxi trneioä: en bi nt été clles suir nu bon plani

snieliiera quuîr pepite qu c' laxe tion, e itre 1 oio lsihdal" cer cci:r. cit Plannc dernière.

qui la loi ne lPxie ne leuille si'reicm éei ion 'tic' de , ornplite, Cetle aniet, unis écol e pi fi équtées par
cette lui. Alais uno dmpeit tmdc 't i lo iîcoat reae Imet u veh'.

peîp1 ei tt vilpaailsir iq:e Ierardc 'cninie parfctcc m e lrsîtat dis exaeniic a tssat at
coi- ine sifli-rt les résul tats obiei' j qi i i de cette m e I M tis rtIi cc det aiiée c édecte j'ai i reiarq r
maaIlý us prrs -coridérable qu':1 fils depui qu eiqe éhiaton lie ûi sait pae i rogr parco que le icortbr les

annces danîs cette voie îelatlimect àes resourcs ce peple inîtituiteiirs était trop limitè laitgenant je uisforcó de hre

n'a tuanît fait qie parce qi ail fui ians aluéliraion, qu'un gi que lus rax xainateur, en u'orccdant trop libér.lement
a promi que parce qu' espère q y ion enjunera puiît toujours des dipic'cîîe. unt iildé lesmtici tés d inea-

la réalisationd c qe c qici*i Ire smiiteccult l'insîtruire liieluX. pitle, qui font une cincurrence tar-prjmcinblu i iuteurs
En uî riut, je crois que le [iipep fait à peu pre cqn'i peti OU u : i ctciturie'd plus de inérit qu'elis tî possèdent, et

our PicAution de ses enfants miitii.' je rie pîe:sec ¡as [n la ele iinu Ient, par et)cnséquiet au prorozc (ie Péduetion.
L&uititure ait fit encolre tot qc'elie devait faire ; et, mc.al.ré La cir culation du .lourt/ de Pstr 'cio lddiqu 'acroi el
su ebvei:nucidrable, suic doute, si elle ne 'impi epoint jour en jour dans on:: district d ispection et y fit sentir son

de .nouveau sacnfices, vccimîe les paretles'en pcsuut eu inece talutaire.
mémes, il iois faudra rester stationnaires daiil li chemin itqui a J'ai à le locer eo la manière cnlrciale avec laquelle oi rn'ca

eté onvett et tracó avec tu i 'de ple sus avi ai- int accuil) dans tout les muniialiéc don je visite es coles, et
ue boue partie du muatériel néècessaire att piogrle 'instriuctin itout dans os tmmiunault s religieuses. L'aid bienveillnte

pub iqui ; mais lfme de tout ce mtécantie, titctcr ne que j'ai reçue des cuné' des par(iss que je piarcous a contribue,
pourrons-non:s pas on jour lui donner tut tiîeme conveiable 7 pur Itauttoup, à tie renr mot s pénible luexercice le nia

De tous côtés, on parit àosé i etployer ceux qui solient d carliarCe
écolue normale, iiiscoint sc prur er le m s services sans .a rétribution miensuell se perçit auajerhi asz aisme it.
unei augentation dan:, lai subvention ui permtte de e- rétriber Dani plusieurs écol es, fai vt ave plaisir que I'o fai t isage de

convenatbk.ntt ? Comment même w pncurer l ervie IS igibg dos sie ebiablus à cux lont un se sert d les écoles
i nitituieuis form Plécole dle Pexperiene ? Voilà, monsieur, normales
quelques-unus des raion li fcnt qu ii denande, dons tu côtés, elon dlet d 'rispct-ion com prernd tut l comté île. Laval,

ue augî icinii île la st vntion di gouvernieet tout e: ren- eluti îe Trebonne, celui til. -Motagnes, arlie de celui
ant jui ce aux mesures qni mt été misus pirt l at nt, et d i'Ange "Itl ni et ide A division (ectorae Jacques-Car e en tout

eh adnia même es succès obtenus avec e nmcveuniitó qui 23 paIroUSs et n.1nicipalitè.
sont mis Sa d i oitmi.

Apirès ces observatios,'I. Dlorva ft un exame ri détlaill de Extrait IIu Rapport le . nspecteur McCon.
CIaque munici tité et de caqie nd i eet do son district

d'inspectinrenferianiit 37 mi ii icipal ité remli depuis trop peil d temps Ii nprtanle cha nge que
Sur ce nombre, il n'y en avait que f; qi ci:usset ldes écîs Au M a conîièur vous faire ii tableau tidèle des prgr qui

rnédiocres. Sur les 31 mnicipalités restanit plipart avauiet ds se sont ccomnlis lans mon district t'inlspettcti, tepciis llque la loi
écoles produisant les ineiIecir résultats. y, fonictioiaie. Nais, quelque persuadé que je sis dlitses i henreux

Extrait des Rapports de M. PInspmeten Gî:a:nî,

D y a, dans mon district d'spection, 23 parois.es romdvises
Lue 14 nuncipalités, renlfermatiî 10 arrond semnuts i 93 niaisons

I'Cole ; 1210 écoles ein opération sous le contrôle des coinminissaires ;
102 écoles wl mntaires, ren frmant lGGS éclves; 8 éeoles madles,
ayant 616 élèves ; 3 écoles diidentes, fréqüenièes Iar 62 bures;
4 colléges, avue 572 éleves ; 8 Couvets, 758 élèves ; 4 écoles
indépentites, 82 éleves Total, G75 élèu esur cS euoinho,
796 appren nent depis Pa-b-c juqn'û la leciure courante: 23»2

ise i cou ramment i 5d 0 lisent i In ; 3066 écrivent ; 1427 ap-
prennent Parithmétique simpie ; 1.59g2, Parlméique crmposão;
161, la tinne des livres ; 1376. la géogrnphi ; '283, la grammînaireo
anglaise ; 2156, la grainri);kire fiaçaise ; 1861, P'anal yseg yant-
ticale; 370, Part ô ttlaire ; 73, Pagrieniture ; 48 es hmathi éa-
tiques ; 62, lu nesutrage ; 132, le dssi n linéaire ; 350, la liteSque
vocale ; 96, la musique instrumentia t 1567, 'histoire.

Lu nombre des aistiîtutierm uat du 2l, ut celui dles institutriceï, (de

rc e n nots pas menus conîistater que, (laits iclicolip tic
u e ipa lité les progrès sont loin d 'tre senîsibles , et qu'int

soimme les avaniages qu'on: n retir ni répliuent p fi ce que
lcilni a droit (ltatten d'i systme d'éducation loint on éprouve
partont lus bclifaits. Je n'ai pas v un le ule localité où nt1 liait
coriripitemieci miis if îex éition.

L'apati à cu oj uet, seinble iiiversollt ; et, Si, dans quelq es
inieiîaiitést ntrîuve des contribuables qui ont la volont du se

soMtutru a loi, cotte Volonté viuint se brieir cont ru la rêsistanct
que leur oppore la itn jorit îles culons.

Lis ains de 'idunion, q tuI u opposiiton il décurgi >,
t roivnt ainsi condimnries là l'inaction ; et, i P'indilTirreiceu ti

reniplaitt Is chez eux un zèle digne ilogos, ils Craignent trop
les préjugés populaires ptur oe-r lerte rde front.

L es irîsitut , i quelques honortbles exCept ions pré', lie iont
pas àl latiur de leur miio. u reste, ce mi ne sé born
pas I ron dI istrici il provient uage du caluses qui li sIi ont tout .1
tait ét ranigércs.

T'ellesont n général les causes nIli i retardnt ici lus progréut tIt
1'edicatiori. Mahuc, avec înidu que je reçois du D6partemntui du
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pIn trutton et cel le que l'on ni'ofTrtra cn bien dtes endroitst, j nu Petit c citevne Menuele.
dout pas que les efort que je ferai ut re fa ire d þaritre ne

sîoient it t u ten lard couronnés Lie suc De grand 'éuYetmettîit-ti politiques à lintérieur ont maarqu6 le court
Je ma a tiintenant en revue les diverses de p tht ce d Iet9lqi'tst éconéudei-Ljis ntotre derniïre tauserie-. Un

dote de nonco S mr uns e pur arié de cuig1 voix dan u. pat
tr tîttv WIgisltiveuiété sui i de an prorogtt in imîiéîihie des chianbres,

l. Notr- îc.de-JIlonseoitt. -CeJeu municiplit a deux 1s le blit d'uni Litoluiin. Lt section !(l-anadienne de idminis
co e 4 quopi wt dir des par kintiuer ninni do tration qui ce trouîut plue partiuberement attemte, l, majorit ét-îa

dîiiei des lireaux dataaminateurs C ut ues de M. D riciîlemnt da d-im l memrdu e a Canadar re-igne, et:l'ioSaIir,, $I~(. Cs éole refc-îoot nvion î> ~-é ts t;;~-: 31 llomu t utu appîelî -our reconlstruire, tte pa.rtie- du cnlnbet, tan:
S I que gudqu-es changie-as sernt auw u faits dans la "cUtion du Haut

iouîbre un'et pias fit moitit de elui des u rgt n n de caodL Une t- tin géral- tntme-t où les partis se bîahiiçaient
quetter- lt- écles. I.-îeonumosaure, lotit ton-I Lu, edtt îigour y pre-q-alma iXu. ndblé-e légi-tie derrîa-cem:îirtent Ctre une ltt
iettre ta la i à ectévîion elils dploienîî titi grand zék ; i tro-vive et re- d . eî issolutions ont été fréqiienites depuis

ont a lutter contre l'apathie et la ptauvre decotrt bable eiqe anneaet, si lo ijoute aux élection générni qui eIn tornt
r ó c--les de, vc--l-e o illers tg laisti et li élection pticirulières

SSie. Antgtlitjuie.- L- trots éch île ptat um ittti iW oesione r liuntitiition d'autes étios on ptit dire qui le
eot quqiut e par 100 enftatîs, et la mutica ti tet- i peuple, d e0 p-Y, ercprei q e à claque instant Sa toiue pmuanic

fermile pier ie 350. Le; ititul:rs de teuti le ce-i -omi ut owtittinne.
puvitit ie dec dîjttipuni et tt cliauit sare il $1>Î. . i troi- lec-tiot gétérale qtm u lons ivir cïtiie iu- manière

emei ut-ti est diri pe jt.r Une iîtiiri-t :,-donei mniede f t frppte ave comptlicatiîons truerares pd- tomnit da-i

itlpflme et -lott e itairw e1td $7s . conir blei l!î rget rleti le i calbins de St. Jaîes t de Wahlingtt, et ivec

à tour de roe. Ces ils tioi t potit èéto:.r- w. h *t i mînh iar lb a m r îut dts le r m t

vus dev ealfacté, tiil cepiendan ine isïi e stù d levue, qpi la>ývnI lriamuiqueý Tnnli1 siqre M. d on cot p1rclamet' que le-
dest tCtlîv-- Ooue c-es ii- h il -trouveiut ie n-drele-mem, i-tii s, a bac dun aut-r côte,

ide' pr te. (hitre, ces ecttle., entt ttouvte, d.tis cett i a fait tt- calr n fmi MU lr gouve«inmet d- Etats du Nort et st
pait&, autre , qutn os the v chrd ha rîent eni îti-eur dnot guerre iminiate. Lord Pakiuerstun
et quiit te tni stntpar er ,-tr st 1n lia î a éi î te nrment riaiqu it ut ls re-résentit-

la itnoîrité religieuse a de e îe t- c et titouS conteale ai gouîientt t édéral ut qu en uienduit dis
tetine iar titi isnitutqutr dlotit ' le i-alie de ï 2- d ;. i- u e ticppr .esxpìtîin mdrdu i ILterhw t dei ars vaiSem doit la

un int titrite a % qui Pon -n ateo de tit de $-2, et µ e- trti e- tiure ntvait îîlliné idigtiiatiun de M. ftiil-ck et d'ote partie de ses
babecs hbeîctgàt ltir le d e m L t at Vtre !tt mÉi tcolt.:ts LI n , tane lt plus l ingui-r Cez;st que le ministre des

d tei Et t"Vu - A Lotindrei M.A dion, a dontié dilt peurini à plusieurs vai

Lescomin ar t et ities d te uniicitli é o eT1 x ingla1i et yi- tes peiris oti, étéi-olicités par des gens, dit i.

Idit de z ; lai, ai . qtie d tns eos i pialés t te- - i k qui se prtendeeil-s ntarchandi angis. SI. AdmIs jouta-
l'a paftie, t-I la pauîîvrté îui'ît grndl tuntit- de colons t--fi e, p 1-il tiave.cune auiere ironie, î der-n le iintstre du commerce de Sa

Papath ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ý e th :yeoda ru obeec osot- aeé ian nl e eri été octrové ài unvasa quise'rtcttx otaclesti~ titi ils nta sutrmntt r. Ces fttiu a :rs devait porivr titi Mecxijîîe d. armiis destiiée aux enemis de la Prance.
pour l plularti, etendent parf àltut h u'ls so char- L,- gouverientiit ai ni point iîittuanqué de faire connître cette
de faire uscutier ut Padin utt ratà deilt leturs tiaa re e tra cirtinstan -Ai -e reur qui n pas h aitir-r beaucouictte gîu-
eLt exçCelente. tericides Yankilee-si à 1on adrvee Il pairaît du1 resteý que, mérie Vin A ni-

t:il ettit ut-r.) Iterre, on est ieriùdé que les viiseiiauîx firaçais ont mois de riiet/tuucr àr courir que ludiseu britanlige et qdU'l ne sont as aurssi Mcile-
tuent ari tés tir le vaisseani féiiératux sots trétextc l. contrebande
de guerro. oii de dttiti epecte ; car les journaux de Lidrs cuir-
tiennent ds iiotces île inaiiisonts de iîumerce qui dteaniidenit à nolieer

ilullet i n Ries u1> lcat loins et des R 6 i ress s des vIisseaux irnitits loir les irts deis ludes tccidetales fait inou,
les pluIs têüceItaes. îî dit M. Rob, et qui prouve à quel point notre gitivert.tet a pts-

Ii- patiente si ce tieSi le stierilice de notre hitnneuîr et d nos plus chers
Québiec avri1l, 3 ntútdý

rSo ucl iu tr!t la coivieon o 1' ii est généraleien t que le gouver-
ICaraor anne tit iiiiLre île i agriculttre d- la ut et ille MI. itein tdtiri voir les tii es uii pire, afuit de se! satverCeltita, poutr Puiitie ~ gril. in 8vL,li -I 1) I tlimiîter, lZa-i et f tterttsttt-SiétiiiiLC u tri î-îcActt

Lettmix. a t faveur -des n t aurait pene a com-
1.uieu.prendre commaentuec nuue gierre aussi dén;streuse sur les bras, il pro-Il y a, dants ce rapport, dis renseinei prtteur stur le territoire roue rùiitollement le diurplui grre des naionsdu l in U noeldu Sagtier.ny, dle 1, it taouais et lit Gaspeiw. Ces trots points du t utai éh e u le ltappbhannock a t'oré W générai tiltkî r à rep tser

pay que nous connaissios a l p U il y a "itw"m ununéîs out suit t ette ri e etir t mt nil Itm A éonneîs ar les succès d'un corpsgtid las dains la voie de i ar iculture. Nttus trouvonsii pour tc, c-rtiée jeté eni arritr t d étéonfdr tii pr quelques victoires asunzeoîîcîrtît- lit titgliôsi-- su rt ou, V-csll-tic stîppes MitScir ta ratimtpe-ru î~I n s j etiirt -i iCiit,én i -u lîtî.s aitdtsist
de c. on ser la tti iti ent s e territo ire. c e s s n r m r t S te m p otte d ans l s d-iu e . D a s cette p sitiou , il se muble-

rit que le ou ertetmet des Etats-UnUs aurait plts d'intérèt a miétr-
ger tEiropie qu'à lrriter ; mais tiuia e l at-rt tre la grainde rectte

Sezo:.E xercices et evoluons d'infanterie, teqeevssarde lit plitiqiue téri-in, ei fae ut avouer uiser souvent elle ne lu
ordre de Sa Mijeste; a si TAtmU synoptte des moauvenientd une iit troî ai réi

comtîpatgte, i-ir L. T. Sumr, tmatîjor île irigtde, xiv-215 p. iis. pointtro aiét'it
Derbisilre et Debarats Cette quallté dont la Poo ne t preuve u serr co aile meire

NI. S/ dr est l'utetr 'n tre ouvrage, sur elit tet ?iitaire c tiiri-t-e-ie tIi-lqte succè C'eit et- tont il est per is tic- t er,
L'ijd-.utîioeîtiti caitieir i-iîîotiirî, tr.~î o uus avon rai~ ît~

1  
îî- tirles trnis gra luîihs puîisitict-, île i*E uirîte vientet d tîe su dlécider

tiention i .>eu irlivemnt c nitre interventin diploiatilue, sinon conjointe, duli

Ces ouvrages t été aceill avrabement r les autorités con moins siultnée. Pour répon-lie talttvince à cette dém ttrhlie, lEmpe-

pé te -u et devront tre ue grmbp utilité à ce de nos compatriotes re r Alexandrevient de promettre aux Irolonltéi une ammti tttie et la con

qui se consitirent t t tio dîes franci hîiss p il letu r avait accordées. (est le sat! qio

anitc bclunpromis tids lsu rgts;l ceptert, ce strnit Ud eltre q"e loi

Iltati nit Sr. Ats Le sl émte I crédi t forncier, fonctionnemnnt .a n ueune raion de e révolter, et les Polonis paraissut: en

Itt cette ltiîtituti en EHirope c, etc, patGr - me ii \aCub Juger ninti car, malgré les proiensees titi czar et la défite de leur tic-
tradttit dc l'anglaîis îr Emi. Iin île St A tit, .- in v tuteur, ils conthiutu i- temr ut aimp e. Lempt-reur Alextindre

Cette traduction il été entrepise d]ans le but de répandr ece tiravtiii tel ilil iqutr nuis tusancts Ca prclamton comme le in-e utro
danes lu paroisses du as-Canîda et fait ho uttieur à celui quî s en est UMdira d tes conessiis ? Et, s'i le fit, quitles démlrces prendrtnt

t ei p our le oreur a en agir autreinentt Voilà deu:x questions trés-
importantes dont les prochainis stetmers nouls liitlorterot Ipeut-être lit

Montréal, avril, 1 soiltion.
%lais I'arrlvée da stamersu devient presqute ii probintl

Cotun d'ari thttique commerctale, contenant les développements tt i résoulr, et les siistt-rs ont élé si nolibreun depýufi qtuelques ttinnétes,
kea opérations utiles dans la pratique du comoterce pa un p dérof-sser de q qlqs jurs îde retard stllintu à présent pour cii tr la lus
comtbiîtlité; 25t. Et s iùb Seunécal. gmde anxl. La prten d& .Inglo-.roU a Poduit, A Québlie et i

Cet ouvragnt pnrte aucun nom ditieur : il est (là, nous croiytîis, Nitintréal, la plus doltireus sen-atio. lusiurs faiiles tt été
à un des muires de la ctgréption de PIortrdet- F s de St..ip jtes dans le deuil, tt Voit cnneî à ironver aie hi itoiiajiii trtns-

luteur dntiti autre ouvrage intitulé Cour-s ue taine tes livres et lotit Unou allantique caintl o itii éi t,sur tout, pis iiialhiureus qu'il ne devrit
avons rendu compte dans li vrainon du inots d'îctbn, 18. Ces deux Ili bire pt-mis de Vôetre. C'st, cin eI t, tu bix tite vaisstau gtelle perd
livres sont souils àô l'approbation du ConG-il de lInrueation Publqu. depuis 1§51 ec't-A-dire, ett moyenue, un par atnée Le Cailian en
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t' ph !ùir, en il lh n e < o iér no t'intr , avrl lMlle.sp I nir, tile i
le Sorth Briton, en lst;l. t J'itî lIte. I VIr <t Il eti Ii n n pts'. nu vilt ie , avait

Là dé"usre de T. losazos e un d& lt i trile e Vla M éé!gé- enl Iconer n e à 't a nl ,jillet 0Md lmgn
lion à la ialpeuir ait snrsgitrés Sur 4u eîrinsIl ont psr Le >'ime Gaut, vmn desiur Fran s.Wilpart uliicur, spintre',
comntudant ti vai.îC, le e.il haine IlrgeiS. Vil vrai mtin, h e l et I, 1'*.( . I m, i e ê Mentred tiù il i U a t lnium le li du

demeusr a bord pour voir anu sat de ppageru ettee t oums hu siluw nois.
Ngs.uiige, il a trouvé une norn g tivuîse dens 'aecmit ement xl " lIlnrao M. L.rrge qui a reprsent' n mlent h. comt

son doir Pari l's pasiîgna sauvé4s wirovent llS.U nomp dlbervil.eI et qui a sté, t e lur-Génra du Can *d le
naseie ministre, et uigr l funü'r, cmo'u!'o de Madssn nete n'îiiiî e e " du is i ' iabrtir 'ravehér'.

C'eet bien sans doute de ceix qui eunt snventé la inavigatinâ la p P. S-n 'xtrao'riîre te la < tsltï (du n n, en du iats l
e les s'te m'rn en Icr quilloras ce rait pli dire 1l i r el ts r C' c l lic. ointi'at la oiuila t . 4 isueS mli ni stre sex 'ge.

.Mais l'suinuiurianes avec huîspns'ilte on cn lt seu csits r a ci et r nt« s I 'etion ds R C î resst s vaant ; il n'y i-as ecr die

agent le lhscIîîolnioti nie5t Pas tn les traite tsl moinsira caractcrtu o(itmisir d' Traaue P de StIliet-iuir Gépéral du i
de noue époue' Nuire stritme yt v"pir qss l Il. Om n CaIiid iL e iiinitri'- Saitill Mel>nbbi n se cllioipuse cmnîIe

tient rsques pinit dte Ciite des dancert que iisnslnt I élso s e *i i: quei; h5 HîS ltretri S et lr'os
le coxnfrt de ne slsnidatil' navires à vapur t de- co vs de no saiLlir G nîral d llimt-Coiul.; W McDougali Cnounits drtesi
stls e f er. T 'diip iesiup de g'-u -o- i pérsensu mut er ie Ts rrs J F\.le rguieso'Ut ir S. cri iiris 'rvincial W5 uni Pesar,

saii tuiimnîit où, es' trtouvat fort a il e, il e Vi c aient fort ei re t lî bsi deei t- st ir is ral !u -r Moiait, Mitre lGéninl le . lsu . r,

ila sec qu de ,vus lnii deiler oi de vieux aut al av,,lr sti L t Iw Gitimt 4iil i , a I
stbi uit s ousttSl* nuix et i prtion, apre' a1 sur vu là suist d' V ikm, Pro e r Gt nrs l.uths IL lilsitou, eiltr ,h Fiaîei

prus, ien deà fis .t sous sfr i hîlu bids, en n . i dn Thibudm, 16 rs!awt d, 0s We il smem»i', s'i ' t Lue e iw t
existence et suien t pa1isibe ni int JvertSnt- st i ttr s sdel P gricîltero l l c prqcumt i4 en date Il

N o s g r i iü a x v ic i ,i n t i e l u lilis d e u x é crs d s I l i i o î i sp ir an t u n è t s r i ti i I r s nia inclrm e e l e u e s s
celle réflexion. 1Uunte est relle dle Ml. Sabotnon almer cu-tu CvompA- (i",!,,tionl ra r ls et eju iklt Jrocha it et cn qunlenæ uii

gnon de vsyaigee Sir Johi Fnklin firt à àe . au sla us m pit par Y A si.

pars dISS e t. Jaeqe de c hi n M. Bélatr avait si u i l S ir
iin Frk s Ia , grand ecices, t, ehmeiii titi tient I. voir lan

le réeit due se ses xldsition il liaiî nolm; nue foi' îisýi' lu
vie. Il est malheureux sj'tune lunme exeomm coine sle î l i ET :A rS 1)1V R S.
ou du modte auteur de lia 1erre m'airls, n'ai ut p :ss ree ltiis isat No-.
reqsSntS ré citde e curtgeux vsa ir.

L'autre niécrologie s _t ceile de M. Gabriel Frniiicl re. qui nt, lui-iiimeie, i 7
publieso aess nfra t ais et en anglsi, et a fiuri àiîiagt

Irving une pati dsI tuatriux dle isn or ia usnruntts is t T t misTcTro um i t n' .
lhmicre les détils suivants ur ce anaien ciél'bre et sur a Iil i
" Le dernier ss'vivant des o'sndiua de l' tria 31 isi' Fra?

chère est dé céd le 12 avril court. às la réas'ince leson 5 miisis
'hnosrale John S. Prine', Mire de At PtUl de Mine t

" . Fiancre est ié à Minitéal, Cinadai en 4nt. il étiit, Par
con'seueiitit, nu teips de son décès, âgé te 77 as. E t tl. ran
chete étant etré lu relatio sv îe la céhibre e l uition Astoria
ettrs'trise sous les ustpices de John Jacob Aseor, lai a sM Ville niatas,

PU se join rMax esluorateürs Iouvrage bie n conu d Washl -
ton treUig intitulé "Atorie contient tus blle cil ei' desrition
de ce voyage et d ses ré sta. Il v Parte ens trnuea u de il
nartion iS I Franichre a ibliée le cette expéditin, dlîMur lan -
gîîe franaulse dl'itltuts et ensuite en auglais, et en rits dipat s eni'.SCe

copoiéea itot nuit,
Li guerre. de IB12 avec l'Angletrre avant fsrcé M. Aster 'in

romtrie tivoid îe renfort.,Il fut r iis conîniturté sti baslner
établiaensCuutt et, en ItI- 1. Fransh're traverea les Mlonta lgis

Rcese a . soà i retour, bien avant lis pionniers'nîrn.
ou IS1-2, Il. Ftiinchétr entr dus la Cosagnsie Amicaise des

Fotrures ; il ilttie ensultdeî la mison P. Chosteau, l'ils & Ci.,
et à sa m ,ori il était le Plus anscieî mieribre de la tîaieon G. Trniiclvre
SCie., de Cette cité.

Sii il ne aotait ps que trlu ts sriva nt de l'explorati As-
tWu A fred Seiton, vice-Préideut de la coirn agnie il'As!irLn,5 Mît- t

tuelh du Sunq Ramay Crolos, r narchand, e' M. ranchère, piarchand.
3L Seatou et M Criaksi sont mohs e.5il et nouls av S i punihs
devoir auiijoird*'husi d seniréigistrtr le'déces dii dernier survivant.

SLit vie entiere dte M. Fraitnre a Mi miarqée su csin dl la is
Parfaite iitégrit-I Iloitie tprolfondtstén? rielt religiesix, a al éit a été

n tolu points digno le'imitation. titi boté de soi sn su et ais généro-
sté lii ont gagné l'ilfectloil dun cercle tsoîmtreux d'amvis qui pleurent

mtereineti lerte." -

G reice i laiienveilatce d'un anti dI jsurnal , s pous' terminer
cette notice néerologiqie par la gédo dgir deIL Fruichère:

" M. Gabriel Frtniicöre, dont on visnt d'annoncer lia mîort arrivée à
St Taut de Miseota (Etta-Cni e) l eits d'ue fsaii lI från aise.

Son siiel Jucies Frachèrevenu en Canîda cisane seceond hirurgtesn
de sisseau, était Meide Jacques F"rancr et ld'lte Iin, de pu
roisse du Si. Cémemnti diiêos Agera. il éptsa III Québec Mmll.
Elisabeth I;oissy (qu'on ai écrit luisid tard Po'y>, filleî de fi Jul1itn'i
ßloissy et de Marie-Anne s lson, dit la parouisssde Qisslbe (acte dis

maiage du 13 sott I14) "Cependant, lans Acte df a sépusilture
(Québec1 27 octobre IN7s4G) on l'I dit mstif le Ihtnagine, spaioa
dArai'leIa

Jcquesi Franchére et Eliabthtli ]òisitay eurent Plusieurs ltsfania.

dont le deuxiéme fuit balitié à Qsu ébsec le 4 mtra t '2, ssa l- oi de
G dariet t fttls tard marchand 1 ntéal Il épDIa à Qu s ébses le

14I octobre 17 
7
l, Félicite Mori fille de 'honnas Morinî et Murguserile

Parent, tuts de Cu mariag in grand nomne ds'enfau 'ntr rsitre
deux flt quli furentAIun et l'autre bapt sà Montréal, sos le muiòme
noms de Gabriel, le Premier le 28 juilli t 1780 (enterré le 13 iolat su-
vaut), et te deui ièse, le tiuimre j 780 U den r st ca h qu i
ient de muirir St. tul de linsota et gui avit éjosé etn pre-

On voit pari e ra ;'rt es Ilste ilescati Nationale, I Na tional
Edtuati anI) gA e i 3,tt ofnta ont été iticrita sur les dil'férents

ras cooræ,lurgm nnée Id L Le te moy n de cea rles a
sé de 521i4 et le n somre éélive nv..îstiut chulie jour aux divraes

éscul steen mn diet lu 72, ce qui donne une augmernltamon
de uiis ie 2 0 éle5 sur linnée lIq. lres dun ctime de li

p tdîtion tsi e l e TIl t i'lan était en eíet: porté sur les rôles coeusin
etres deanlée % sImm. ir s de i q îsli5ies c'sAt-silire iu5

iétaient catlAqir bye t1 remue Ial était dséèe ,oaqt
Le 1,irsîuî cinmlîleru' que lia propiortioi fournie ir les divtees dléiiuomi-

natiserh ligi s et aussi atifisniie uin Pouvait s'y attendr, es
,ga aux ci rci-tanie-sneglteeet queM le 's'ultat 1I en pltse de

1,11Z en il r inil fa'eur dis is' ée ' éd i ni ationale,
Le ontribtinsii loeo pouir lea écles r'élevaientu 1, à la

o.niue de M: t,t 12 îéeir les eifant, îsan ompter ,30 prove-
unntli tits cmia. Lesa Contra tions totales provennt de touste

sircea stsii oii sxolen dl P'eiseigneent ont formné en . 18l, le
iitliant de £''3 t, sur lesqel 1I.2i4 par cent ont été fisernis Par

'lEtat, et 1&7 seuîlemIeIt par les contributions loeiles, proportion con-
Sidérée pr les commiusaires Volune étant tout fait I ntsante

- tianlxéensenuelle de l'asiochition littéraire ile c ole unile
MicG ill lut leu d 'erniéret dat i3un s avairtetieni dite Ecole,

rus' ltliisuist. Las alle ésit littraleument combt etsdécore de verdure
e de deri di 'es isvec gost. Ani-deasde l'est.raie, sutir n fond

Iqtue formlait le drapeai 'arlga, était écrite en gro c'iractLrs cette
dieesi ien aspproprée !s lam onirconstnce: Exeliit." Parti les

e'aais q iit été ia nou,îs dle's4 else à ceux dost suivent les
titreSi o Iiolcm, pra M-le. Morrisu ; Chiifilood par Mette. Simpson

//pirssi nr esrlle. M 'rtry. Lt te t ent rmb'é de mssiqu' vocle
et ituetal et s temin par un diacours de mhon. suitendant do

'E'ducation, dis; lequel il complimueni l'e imbrc dIel lasoit sur
leta elorts et h- réasilitstis. M. le CiintedanI lit obeser

qu'il asaistsit à cis rétinins depuji qtre on inq tisi et qu'il avait re.
mairituié;li clitilt foisu, i 1'togres réel dans les esuis qui ont été lus et

i neilleur gAt daIm lM d'cortikn Iti slls et i04 'il i'U'avait jarnais
vi Jsqici ui iditoire aussi nombreux issitstr Cs ces réuniona. I

ajoula qu'il vyilt ue bucou îe lai qs Oétlt de la ulguo
lt içaiîS' n'avniit ias été niégligs', et il comimIenta Mlle. .orrison sur

l'hbsili'ts'é loint lile iviiit fait preuve en récitant un français le lioétne d1s
LI. jeunîî'C7aîptire :

la Prside'te dit quelques mot dla remr'teimtcs à aditoire et toi
se séPara aòsî le chant le I h!ym'itne nîatiosnale.

TILU.tN DN ntAt:X-AITS.

lie tmanque d leisiae nous alî etnpt'ché jstqus'à ce jour de parler do
l tsn rt il'n deits Psi grasnds Peintres dIe lia France, lorace sernet

lé Paris le I7 (le janvier die'r, à l'g dle 74 iun
mileJeanllorce Vrmet appanrtenalit à une fminilo déjà illustre

dam lu art. Son trrí re.grantd-péry Atise Verne ai eu quelqu
réputation et race; et ot ëïet, Joeph était le plus grand peintre
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e a rinue de sui îleIli.Sotn pre, Car' Ver\rt, .mrt *. *u.al, ravait à eeu di lm ceux qui e sont cehirgés v'lonirement
siurtout cornaille peire le ellevaiu et de tis ft'kit n rincipal tl'ue tihelu mle . importaute. à s ti ter convenablement.

M n. tIree Ve rret tin ît ils toil le pei' , reirs .rçais le p . i f M ; uruiet trieljg' circ'nti n rendent trè-lifielle la
pl u cond : il psstlîidt, eiti oure 'ix ualit iéiumment från. îrveilho pli' ' j rce d eter -tir ces tolliciers. I est

çailes'iJ lni rment lt àa clart évidulit qn, iant que l'oi i t 'ri dV e plaindre des inis-
Ilurave Vern ît ou.-un. imultidt qui do r 't i, 'pour lia t..urn. cet en éni r. >;:ins rtiviler d srif' particuliers contrelu'art, din tre .grrnt :ir Sadn taient a pri luit ps tleaux
dte gendre, eurrnt, nir gre n îirtliJ , nuin iuîiîrs et h Il«tiir i d auu n il eira t1otirs lieu un lll aiu déjsrtrte'iiî'neit du
l'ltet'. ti 3t q, LoisiA l'idli h p lui diilt la paiii et u'! 1rtate découvrir:st di ptir leur () ne. r, ceux imêe uqui vont

décdiven cet hom nrîsir. j-qu denuimdetlsar Taboluîlitî.iîn dle csti e charge duonit eisse!z souvent
v3rm t "ur bl or "Me a P C in' e ioit Ie li 3.Ingre l , Iedrirs à sigiionlr mx auorit les iréilarités et iit mane-

la coilî'r l llcliî M est tit, couImi P. IXhar w iw un
à art entre les &t i éc es r3i-' s et i dv' jend l rintr a n iva s iue it' dle d olitnîur qu'ils veilent u t itetu'iîlre. en privat t le

ea îS rien i <'tre -- en f«aciu'té dt <e a %rve pis d itiui n hs ntu l i ie nei t de outit
IX t arti.t' .stigi 't eiiîu g w -ls n is e in t'îu dl'instuiî 1tblique. salote qu'un noble senti-
e iii éîîtatjîil ns.c wIllnè et il' ng.-I*t d7. en venii r' e" i t éloigne bsateu p le c Isitosnoralá d tout ce qui pour-

a i t'<îi'.o dîrîaune girn' foîtn .mii ît vvir i ''ie rs de,
irti umiti orions que. , lui . il a i i t 3. ýiri , cite rliii r--u inbler rit i ti er desd enon ci r :iais il siemble que le

le liii nu grriiu ndiombre e gdirs, i nun 3l n is d % r' coura' ivl i iste iulitient à iglr lanéglice
m'êtî.iît avuc i ; ca.r tlilh unique, i:riéle à a ho e il '.î dei mionn:dre ist entre lrr ains le sort <de la

niorte pay s5 ir lent t p nt'uri it rien ui dût iréipuîiie aux

QIii"i l en mit. la trop gratede e districts tl'its-
UDC OFF IlIC S wrisoin' comme Io 1pl î îia Cait renarquer dsl itri rap-

port, en n i iinIible 'imfecitn réqiiunte et cinionil e
de ti'ttiels éco irîssies. lîtîrîtit de suit' un sxonlhet prtte derrièrc

napp<i u g 1'l i se cloes .e 11 f . 1 èfilJ' ' '."Ir te, m"''nt i nîi i dîe su retrircin. dès
I a ..'an .' s-uti n' iés. Il ist lib i i iliîi l'.,e r: lîd p ir eot, de

sanir >ils lnt nime itut ce qui'il leur e-t piibulde itire, diu
t'. met 't' il e-i ît ir t il ne peuvent. a rineur, relu-

M ntlc 2 jiver, 1G lir to nîes les olîli tions qu' on ur iip 3 i plup ti dl'tre

h l T.1). MG 1 n P I. <ux out à vi-itur de ceti à deux a'nts écles deux fois þir ra,ée,

Présisdeit du Csti 5cii Exét à presourir dus di tricu pu i clittiefiiiint en moyenne, (le
outil, Cet, :ngissat c e i re à ci nq cent mille lcres de terre iabitée. Q1miquesuns
Scerétaire Provinial. di ees inets c'tiennlentr'u jl i t800 0 ares de lerre' bla-

tée, et tIt nie é dtue de près le deux cents lieues en) siperlicie.
NfiVt, Il est certain que sns lhltolititlité qui est dmiée gratiitement

aux iiecteur par des amis de létidcation dans ielques loca-
' a i hoinneur dl'uiiîrser rée pihni d 'e votre lettre, cen date su littéýi leurs salires dont le nmni ta ni n c-t <lu 0 seraient pres-

17 novembre dermier, par spie r'rvous fe d rmandez pour 'in- e eni parem t rbsirbssp:nr leurs frni (le ovyag2c. Il résulte de
bmaiiition de Soi Excellence, le (louverneur néleConseil, ].à qîl charge ne satirait être élnéri'neit nceeptée "ue par
ti rapport sur les questions sui ante..s, concernant n ii -spectio" di e

<lalis Ot5pCCi ~~~ lus ei'ri ixerçnlt d 'atIres prosfesssiontts et 1h.iI isrt titi rîCces-ý
<es écoile's <ule ls-ainadaî : sire di ce qui devrait être leur uniupe occupation.

I 0Sr de stnid'insti nitenant suivi et oi m caeité 'ion e niielir e us lit ce qui précède que li ciarge dl'irns-
quint aux besoins et naux exigenees de tntrî sociét pee err doit é r' Ibolie, ce lni ferail une rédiuction tie plus île

2o Str la pib<siliité de réîldu ire le noi re d' itricts'ili- £11100tils les lépeise ce départmnrt ? .le <lou te fort. eir
ectioi et iur le coat et Teflicaeité d'un tel surtie c'om p:n rés nve mtinîener, que cette rédietion de dépenses fût un l non'i.

e coût et du ' y.stèie actuel t Ueà l'actin sl impeteurs, si ilparf:ite i t'elle soit. que l'on
petit attriblier i augmentation si r(urqublein aen h u lieu d'an

Ma Su r iquistion de savoir s'il serait possible et désirable (le née eu :unitée laits les cotisationsi et il est. fliile, eni jetant tlt
décharger le Département de l'instruction liubli e de la liesstgne mcotip-d I'il sur les r':i3îppori'l île ion prédécesseur. de voir que
et de li dépense de Tispectiion des écoles, e tst ou en :iriie otei numentrtion été bi'r cni dérable qu'à daterde 'éti

ein Ii laissant mix autorités nunicipales com e cela » pratique bli>senieît de cette elirge. Il serait ilo'u à craiilire quie la slip-
dans le I1aît-Cnada. prisni<i de l'iiispetiu ndes écoîl's et les livres d conliptes et

r<'istres des coiniis 'saires ieit ls uiiitte( pu. résuiltat tiue diiiii-
muiont ciosidérable d:as le produit des cotisations et iipisitions.

Le sujet inportnt reinié dans les questio îns cl-dcssus,e Sns l plus loin il et cerain q le les inseteurs on t déco-
déjà attirén u ton tlin m p i es repiîes, et je ne cro is p a t. arrMé ou t-éemi îlei déacations île la uprt les sCecrétaires-
pouvoir mien:x fiire que île citer d'abordt i un pssge le non rap trrirs su ontant ensmuble à îles ýon îIîes beaucoup plus
port e 1857, < ilseul il est taité rssez n long considérables ui leurs salaires.

" inspect iiii des écoles laisse beaucoup : désirer, et c'est )ii 'otint où il est tas iique 'inspection des écoles est
Popinion géinérle que la plpart des imeteurs nee liet lse ire, lme sIemille iptie, drtns le las-Caniada hlii ldiiis il est

ntégligeînmieiit leurs devoirs. l)es visites farites à la llte, liors de dillie'le sie ceut inspe'i ne littremlerit <le pl des ofli
li présence des commissaires, es sitistipes recureillies fauit ciers îoîîiés et s:dariés par lo gouv'rnement. On i les inîspec-

imparl'aitenient, des rapports écrits quelqueis sr ouïlire, bert leurs nou és lir le gouveitetit ie Frmice, en eun
coup de ituniciþalités tégligées et abuidiiées sans auicunte Ir>:se, it Angls'terre eten Irbinde. lles pres<pe tolis les Etats
espèce de visite pcniint plusisun aiées voil ce pou n 'ia le 'Union, il a n des su riiteidaits le eoité qiui tie -ont autre
représenté de sois côtés à mou nriée eu charge comine étrnt chose "pt< dus irispeeleurs nis l a juii'sdiction iu surintendniit
l'état r'éel les chss en ce quii oncerne' plupart' e ces ute- gétéral île T'IEtat. Eiî Angleterre, quoiqu'il n'y ni point à pro-
tiuiiiaires. J'ai malheureusemn nt euii Ille eovicere que e' premluiiut arler, (lde systèie d'inttuuetion lliiie iégili'reet
picure, injuiste quit à phisiIs, eMxgér'ée tutl à lilîupat orgnitisé aux firais fle l'Etit linspctionî de' écoles y est cnsi-
d'entre eux, n'était pas eepedii t frns (uelque vérité huis l'en- dé-éeîiti un oljet de dut pips inte il partialec, ei oit y con-
Seible. Jc Ile suis Ulorcé d'y nmett re ordh-e untî q'il était eni saîere actuelleient. fne sonume atnuielle îdu C 10,000 sterlinîg,
mon pouvoir, et deux de.stittiois ont prouvé que le gouverneent ropîortion trèsconsidérable du budjet île l'instruction publiqtie.
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.u Nouve au-Bru swick on vient d'é ablir un sys tme d'inspc e- tatuer que la c1h r.e daxspcteur ne pisse être donne à d'autres
tion, et, à la Nouvellleosse surintendant de l'éducation Iuà ides profes esurs ou à des instituteurs qui nuront enseignîé
insisto sur l nomination d'inspecteurs et déclare qu'il lui s.t penldaxt un certain nombre d'années. Ce serait un les illurs
inmpossible de faire t'onctionnier k système sans ces auxiliaires inoyes d'attirer et de retenir dans l'ensei.nement des jeuInes gens
indispenisalles. L'extrait suivant du rapport de 31. Foreser, sur de éiirite, et de s'asurtei de flonctionnairest qui s'occupent exclu.
ce point, ne sera pas lu sans îintérLt sie mnt de leurs devoirs'

Sans les inspecteurs. dit-i il m 'est imposýibic le ie uitter t vernenît a ici d':pr les sug'sth's contenues dans
de nies devoirs ; et le travail qu' il ie faudrait f:aire dans ma ce rapport, et tous les i pecers nonunés depuis cettc date, à

" piosition serait au-dessus de nies forces physiques et inor:ies. l'(lxcetion e dei, ont été d'anciens inttituteurs. Ces deux
" 1n diitérant d'ailleurs, la nomination de ces officiers, ou me exceptions nit été faites ei faveur le M. ''hoias eCrd; avo-
fait perdre une grande partie de mon utilité. Il est rucoiinu cat. noiinil inspecteur pour les coutés d'ont-tlais et (le 'n tiac,
que beaucoup de pays de l E urope ne peuvent se passer le leurs et d M. Williaiti axiltn, iiîareland. nionité en reliplacelient
services ; à plus forte raisotn devons-nous les eotsidérer coume de M. NlcCýrd, pour la pa protestanitulement di Ce dis-
iidispiensables, ici surtout, où les moyens le coinumuilcation triet. Uneennaunce p:arfait de<hs deux langues, l'estire géié.
enti e les diverses localités répandues sur toute la surf:ce d ce rale de ses futurs adinistré protestants asi bitn filue catilo
pays, sont ci beaucoup plus petit nioibre. Les devoirs des liques. l'alixude pro-fsio lle et dleeonn:d"niees léiles
inspecteurs sont de deux sorte: ils consistent I à répandre, fr'i eus.s d:ans ui tii trict ixxi veau et re'iferinanit le'auticoup ie
parmi les populations les plus reculées <'un pay 1: eonngis localitéS p'îM"re's et pe'u avanUcéa, avaienît décidé la toilination
sauce des diverses lois (lui eoncenentlinstructin publique el de M. MleCord. Cclui-ci, cepetdant, nec larda pla n'apercevoir
à exécuter les orires qui leur it donnés de terps e tn quavee un t traiteiieit auúi faible ut des frai de ynge considé
par le surintendant ; 2 f à aire naitre l'émulati c le cni- rbles, il Ti uvaix. d 'n eût aladonner ièrenient lexreie
tribuables des endroits qu ils doivent p arourir dns leur de sa lro i i, ni d l'auire letuivr I 'no mnière pr ti xale
vi.ites, et à proiouvoir, de cette sort lesintérêtde édu tot en rndant justice à sus nouvelles foietioi,;. et, e luxixme,
Scationu."' i il a moentr:dblx nn donné s déi'sion Il a ('té remplac, pur

D ans le Ilaut-Can ada, il n' a pas umonins de 300 ipecte tirs. la partie ent litpm de n disrrict d<'i inspci n.<tioni ( proitex tant
ils sont payés par les nini p é et tour iomixnatit ts t xoi- ayait din: ndé une divi4xq 'ui leur a éxé accotrdlée de' ui te)
fiée aux autorités nunicipiales. Leurs salaires varient de $à $G par M. iouleauliiiut était alv"s instituteur à l'aealéie catho-
pour chaque école visitée. liquiie d' Ayhner, ancien élève deéole norIae Iav: et potrteur

Iidépendainmîxenît de toute autre considération, il est évident du diplôme pounr acadétie, btenu -à cette institution i et, pour
que, dans 'état cedui systèxe IIicinip:<l dans luBae Ca àad partie protestante oinetixu je vicns d le dlire, pir M. l n.
il serait impossible d bltenir une bonne inispcetioit ds écoles par iautres i'pectns ay:t donné lutir déiniissionx, il sest créé
un tel arrangemeItil me parait, d'ailleurs, fort douteux eni phtxiurs vaacesi on s s <le celles qui ont eu lieu par suite de
principe, que l'officier quti doit centrôle• la direction doinée ux dlée lus instituteurs suivants ont done été proinus à la chiarge
écoles par les coumissaires et les syndies, puissêtre ioiiitité, et Iis'ispetcteur :
payé par une autorité locale au lieu de l'être par le départeinent. 1 rou lor les comtés de Ugot, de Etouville et <le St.
de l'instruction publique. livacim thtuM. Roi vini, (aicieél've de lcécoe normaleLaval

' Ce (lui reste à faire, c'est dloue, comn je l'ai déjà suggéré où il avait obteînu le diplônie pur (etée iotdlc) pour les coiités
dans un précédent rapport, <le réduire la trtp grande é(tu les de Sagxueiay et d Charlevoix ; M. Grndin, pour les comtés dle
districts d'inspection et de noimer à l'avenir, autant qi lpssible. Ieuh'rnois e Laprairio et dle ChI tanguay ; M. Ilubbard,
d'anciens inistitûteirs pour inspeteurs. Cette mesure entrai- lour les oixatés e Stanistead, de lihinond de Coipton et le
nerait iéceÏsaireument une augientatioi de dépenises ; ais, sur \olfe ; .Caron, peur les coités de Nai'ierville, dilterville et
ce point comme sur beaucoup d'autres, il faut bien se ré-in à le St. Jean ; M1. Juneau, (professeur à 1'école normale Laval)
représenter à la législature et axt gouvernemxent ce que loti lit pour les coités le Lévis et dle Dorchester ; M. Réchard, lour le
tous les jours aux contribuables : quî'il vaut ilieux d tpeIser quxiel- comté de Gaspé. Ce dernier a été proiu aux charges d clerc do
que chose de plus et obtcnir uxn résultat, que de dépenser une la cdrreso1ince hranxase, de bibliothécaire le ce département
moindre somie en pure perte. Dt reste, in piourrait or:îiiser et d'xisistani-rédacteur du Journil de< fiutriction /PliMique. M.
de nouveaux districts de mianière à rendre physiqueinent posible T reinîblay, égaeienit instituteur, a remplacé M. éelbard.
une inspection eflicace de toutes les écoles deux fois par taiée. C'est-à-dire que, daxs l'espace le quatre années, pas moins de
Cet arrangement ne demanderait que six ou sept inspeteursde 9 inStititenr.s ot (té promus à la charge d'iispecteur,lunxî d'exi
plus quil n'y en ax actuellement, et une partie de leurs salaires étant ultéentremeiit appelé à ce départeient. Coine il y avait
pourrait être lornée par une légère réduction opérée sur ceux les déjà, parmi les anispecteura, ein anciens inistittteurs, le nomibre
inspecteurs dont les districts aiuraient été considérablement dimii- le ceux (i ont de l'expérience dans l'enseignement se trouve
nués ; ceux-ci y gagneraient cncore. être aujourd'huiii de 13 sur 27.

"Il serait alors très'ficile (le régler la durée des visites, les Tous les nioIIveaiix ispecteurs, tirés des rangs le l'enseigne-
formalités (lotit elles devraient être accompta diiées, enfin, <le pres' t ent, ont rempli leur tielie d'une ranière satisaisante; et, si
erire aux inspecteurs une inétiode donot il leur serait impossible quelques-uns m te sont fait des eniemis, c'cst peit-être par uit
do s'écarter. Dans <'autres pays, l'inspecteur est tenu dó' rédiger, excès le zèle, iais plhs probablement par l'impartialité et la for-
séance tenante, un proeèsverbal de sa visite, lequel est contresi- nieté avec lesquelles ils ont exercé leurs fonctions. Je puis dire
gué par l'instituteur et par les représentaits le l'autorité locale, que leur activité et leur aptitude ont été appréciées par les per-
qui sont tenus d'être présents. L'officier duti gouvernement uie sonxnies les plus capables d'en juiger. 'ai recueilli, à plusieurs
touche soit salaire que sur la production le tous ces procès-ver- reprises, et <les curés et les (m1eres du parlemient et des insti-
baux. Il secrait iécessaire le contraindre ici, par une pénalité; les tuteurs le leurs districts respectifs, les ténoignages les plus flat-
coimnnissaires d'école et leurs secrétaires-tsésoriers d'accompagner teurs. Ils ont tous, sans exception, parcouru régulièremnent leurs
les inspecteurs flans leurs visites. On petit voir par les ralpports districts d'inspection; visité les écoles confiées à leurs soins;
de ces derniers qu'ils ont la plus grande peine à obtenir la pré- propag les neilleures ii(tlodes d'eneigneînîenît; concouru avec
sence des commissaires et des syndics et même à les trouver rétunis zèle et av'ec énergie dans tolites les mesures recommnandées par le
pour avoir d'eux les explications nécessaires et leur donner les dépîrteeint lutté avec coturage con tre la funeste tendance des
avis propres à les guider dants l'exercice de leur charge. commnissaires à n'aecorler xi instituters queîes réunérations

Les imnstituteurs, toutes choses égxles d'ailleurs, doivent être iisuffixantes arrêté et diiinué les défalications des secrétaires-
préférés à tous autres candidat, et, lorsque les écoles iornianles trésuriers, et fait sulstitu er presqueio <trtout le systêttie de la
auront été plus longtemps en opération, il y aura mûtfe justice à cotisation à celui des contibutions >olentaires.
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e îuv'rneîint a eno re pi'fité1! d:es v q ont cn lieu de c es élot co< les t dii ueraient d':utaint le montant des
pour entrer dais la voie dîimte umeilleie divi-ion dis îtricts c tiiaîls' tre prélevées dans ehaîque localité
d I i pet pmr ei crer le nouviaur .' ce qui a Pli eu f7aire Que les in ee teurs, Coh e tnote autre eh see de fonction.s:us une trop grainie u tatin de éps tlie mnupent Point de e r deltt ennemis, soit

"îî.îauu ideeer es peu nnin lds que dom 1 par Jeur aute, it à ra mêi m mtme de leur zqole et de leur impqar.
anucens mulpetoi et en lpérnt une !:èle renmn rw %le
tr:itemt'î des iuspecteiurs dont eirnteriinne out trou-

vées dim nn:e ecl il ftft a u r ce j'ai déjà dit quei pl tuieulrs

Al.I I9 1 :1 t'ril, 8I iait, a :é l t î Le, prn ispecteuIr.'s ne rîîîedeni-tit Juoint leurs visitesd l aussi utiles
itpoeur te &aols tu tCp-lhatt et de St. m e-l m ipt 'llepimrraîient Vnelit îareu (Illeur ditlicts yiint trop

ce dIi:riet frîp petit t, ilont F'ilî eir e 'a tend' it dopî re qu'. lyait d (uie ienpti(o il- rerpliet

ë2:s iu r u phlt rnuni t uini nu m udp l-trIe lur ,l'L dmeirs avec négli-ne n indiîllrence. Sur ce dernier
foinni par :1iiion de celui do 3L; .inspu r hr ilà. Pînl, î'e'iîldnt, je réli-ltrai i jil e-t arie que des Plaintes pré

poqsé., dle, vontéos dý qoei11munetde G :o%, et P- h eil 'NI. eeg cii nt é oslr ei e iln>loeteulre:actuels aient été
Moelîhr reevait 8101tle ir. e t ra itiunt le te d'rîier t:h i t qle, le Plis >m0t100 eu-' ('ut Pu démOntIrr t lles

A'ut réduit à $M en milme iTs iqu' lhitit sa jUridiietion hiieit l . ml I ejtelles étaient méinm le réIltt de la

au e'uté de 1 on entret l i I itnJ p'et'ur. I. elCiard, nådhnlveill e
il ,qui l'n c'nfiit Je it :le :i no ut quo t00. te qui - Quet à la preiiru case d'op'itlin, les teines niemie de

i i t:d-ýcnCttit lus déli l-c Ii pie de %1. dtr lietre Comtxeiptraient îld l:i toulalire, i ell e I étlait
L- 2 de dé b Sý59, k' dIi trici di' . lul fut diiié: ailisnut par 'extrit quejailnne iut de m raqpiprt de 857,

1 eaut i timnné ingpet'uureouîr l eu tuti ' d irhter lit dee oi ut ,y t'n qu'"que d'linecti. Aix eX-
et le Lévit, Il. il t' tî'ten:i lis c dité tieet j' i Ci sjolitelit veux de Autrich de 1 Italie et

linièr c Ih'it ie r-t,",t lii m i lieu d'e 7î iula'ait de la C rci u. lii-r adue payv. 'lint I tilue
îrîenn'nt I. I Hînl i-ttune in tai un de $2 s'u -ttirCqu et a lde à utec sun ta heu« dn -

Le. 7i m[l6Kili la éinto de L M lin spe: dtlionm 1 sdt, je nQconnais puie pu MO tat où IL gou-
leur Laictot, L di.ri t donipe'in dît il avait é emtaiV t vernement sMtent e pubiiqutii julique sals la surveilk'r

i i deu di trietsj uit à I 'tiltd'eu X lite li e pr de nx ett'lix «ieii et oi les frais de 'ette i tirni'e
distri'ts de IL lerux et de 31. Prtele, et à celh de L. Le rnmieit une pprtlie :vzez considéralde do soi Yds rLgIe-

ius. xan e! partie de clui de N. Are'bîiîai:lt, dont Io traiteiet monts nombreux et diltaillés qui m'appliqent à ette iispectirn
éprouva une légre iLetin Ls nouveaux inpe'teilr i MI. laquelle d lis plusieirs pays, ti hliéraclh iq uet et possètde uile

G indin et C:iron, trouvtrint ainii chags le premier, der coi - class ii Frente le fonctionir'es pour lia , ueatégorie d coles,
tém (le Laprairie, de B'îuliarihs et de CIliteîaiigiay et le ci:ttl, piailent Plus hut i iveur de sa ncesité que les plus belles
des comitésle Napier'mlle, de St .. e:ail et l1berville, et i-eit isert ion Si ot ne reinotre liointile semblables dissertations,
ch:îî'în $700 de irat''ît. it lieu doS, -S i recevi 3L ikhms l ouvrias Sur 'instruction pufique, cst sais doute
Laneiutot ; ce qui, eni tenant un tt le la rduttio de 8SI tl rée parte que la uesition ' pas ét tité cotrorS ailleurs Wen Ca-
sir le salaire île Il. A rcunliatti.tilt, tie tIi tiill'l lunrin'itl- tuidIa. NIliis, 1 J'appui de la législation pour bien dire universelle

d dote = 12n en tette lt ière; qetlies liotîtmesii'5 il Ctalit ont aiité. dceloi linn-

nitl, le 8 de jîin, 18U, cune je 'i dit plu haut, le district tîii"r la p lus éiergigue, la iécessité de l'inspection. "ele t'ai
inspectin le NI. M etord, qlui comprenait les coités il' t)iita- point hésité, lit 31. G uizot ( Iipotrt de 1-8t) :i propioser ià Votre

ouas et de I outii, ft ii tei l eux inpectur3I1. Roult l tajesó ine augmentation dans le nombre detinsspecteurs

le:it et 'l. lailonti, lit tur g des cles eathliqets et lattre primaires, tîine ut ll /pens' nlit plus Ceficacc pour
des %oes proteitis chltaun d ux rcenit tW5t lis que M. 'ailoration de1 ïColes " Remrgions i t aetLte époque, le

Mcud un r'cevait 8884; ce qui n ftisait qu'une migi'entatin nomre ldes int eteurs des écoles lriires était déjà de 1S et
du 821<;. ciîî'il a été- augmenté depuis fi llusieurs rcpries coumne oi le

A insi, quatre grandlis districts se soit trouvés ivisés et le i1tmlu- Verra pis loin.
bru les inspecteus a té Porté de 2 à 27, avec seuleIent une ' petti des écoles en Fance Ia du reste, dans le rin
agmnttion dg e lu on dini lu tnoins de &1P pti inspe cipe. une sorte dl'ntlte giénral sur instrutotin publique, ue

tur. mesur' ex'eptionnelle, qui est eveue part la fot'e des choses une
Toujours lans le iémîte esprit, le 20 (l' fIév rier duri i ts un instituitio perntnte1. ID:aits le :e voluttmte de ses Ménoires,
Ippoirt sur les plhintes pirtées contri M. l'ei rel' e pubis en I8 cil M. uizot donne Vl'istorique le cette insttut-

j'ai recoimaneil lia tomination d'un nouvel inspeet'ur qui .erait t ionet, it, il se l'élicite lui-même de l'avoir établie.
chargé de c catholie îs îles distrits d'iieution d M I 331. ' Un a ut ru itoyen ittit teitil et d'luttse ascIillicile exécution

llubbr iet I'urtlee, moins celles ilî cuotté de NIissitute nie p:-tit nécssaire et ellicae ·pour- entrer et rapport avec les
je Ilue roposais drjouter au distriîil' instetlit d N. Ca ni. insituteurs uispersîl sur toute It iee do lIa France, pour les
Ce nouvel arrailelmlent urit'urt caus é 

q u'une a ttion le eonatre réellement et agir sur eux autrietit que par les pa'oles
$000 dis laii délnuise. Ceiu rapport est encore sous eonsidération. vagues et autt hasard. iUn mois qprès lia promulgation de la loi

1'ai cru devoir eorniiietter par ce court exposé d e cqi <ité uelh'ruoni un tuile inspectioi générale île toutes les écoles

'iit jusqi'ici vous y trouterez bu mînie temps une pritic île dla primaires dui royaume, Pitbliques et privées. Je ne y'oi s pas
répotse tne j'li t i e à la preiière tp e-tin qui m'est smWeuii seulment constiter le laits extérieurs et tériels µu sont Cuin
sur leoict ionnient dI systèm actiiet ie iuttit"tmeIt l'objet des reeherches statistiques ct flit d'instruction

-Je t! erlertlieai ioinut i Issiler il c système ( iom- pritiIre tiels que ltnombru des écoles, celui des élèves, leur
breti adsires, e, qt qu'à in ju ger lar le cpes, inpeîtio lassi'it tiOn, letîr :îge, les dépeituges île ce serniee je dloiimailt sur-

des écoles telle 'elle s'est prati qnée qut'ici, serait loin nte ( * ii t iimissiontî aux inspecteurs d'étudier le régime intérieur

populaire. n Ma exmiant de lit-os, Cependaii, les ititi:s île cette des écl'eI'ptiltude, le zèle, l conduite ties instituteurs, leurs

opposition, oi tr'ouvera: relations avec les élève, les 'aliilles, les autorités locales, Civiles
et reigieuses, l'étit moral, ein un iot, de Viistructio priuaire

oi Qu beaucoup de ceuxný qui soti opposés ai sstnictu e ses 't"rsItatis. Les Ihits d ce geme r e peutvent être iecteilli
Sa ipposés à tott systèmtue d'inîspcetioin et ni'en voient Point n r, voi d rrespodtieC et te tableaux ; des visites

utlité 1spciies, dts conversations persoiieles, la, ile i médiate îes

20Qe beaucoup d'tautes pensent qlle les sommes absorb5es choses et des bonuunos sout indispensable's poir les observer et les
par l'inSpectio des écoles seraient miiietx employées l'enitretien apprécier. Quatre cent qlatreC-igt di per5otines, lit plupart
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fntiionnaitre de tout ordre d:ns univCr4itî. >- IivrQroe penidant de e réunioI is ils moset t indéedane de elr opinione

trois iois àc rude travail, et 3A oia trenut î&tivennt us ima uer t ux [ei que mrite le dite dstnCé de ce

yisitées et inoralenientt dlêerite dans lt- iaîp Lrts ne ou a' .ilis. Ce I-st dio& îu a- l
adresss par les inspecteurs. Tim dlntre eux, Ptd jtis tlpi [ui ne u vei îtvet re r lu- qune paro de t' hmneîti tpe-in
longemps iprouvé la rare eapaeit0 et l'indtitl'le Ile l. L 'r.îi nó, lItîý. li e ndans ouite l autr prti Oh erfice l

îujomrd hui reeteur hoineoraire. tra de t î r2p' iu i:it i inrution prhîaire n t'Il unv tre gttaltl diopr-ti'n tr

de Uinstructi:n pri:tiaire en Vrance. cri 1A ecre plu, re10r lIld titiLt de -to iemloi it - nlhnieu tioi y Nî a

quable ar lt- Vle- imorales et pr:ales oi quy slnt dnullees Iai nll t. tn q-trd :n r4!- qulu jni d11s les se ir-I
quie vir le notbire eHt la rité d le it il cn ti it 2 t t accordé L lpr a :mii' tiuetion publii . lin-ptttin dA- pln

laboreuse mesure n eut las setletuent pour efft de te doititer st t ppr e phi-I biluteient entt A kt rr. -' I dt lit
conni:me t lt lt-- tmp et plu lMi-' lei ., dte avec r n . on el t dI s ee pae s, lerspect ftrees

besonîîs ie l'inistruetion priliaireî; le -,*t u ler le public, juue uilan pie Vu I plgt dir ue e"1i:Jn s n -' le prip e
dans les coins ls 1lus reculés lu pav, un îtéi na vivatnt le et PErl/e dal." eendant tun ti eirre o' es a oit

l'active llicitdt dt gotverneimet r plow lju". initiîire do Etat -t en A. i p-n C epu n$"idrhn, lnu-

Selle remnua fortennt le institutters ti si en lur --î seulelnnt on i purvn à quinpet-n des établissemi qi re

nant le sentiment de ntérót qu tl leur ptrmt et du la Viîii:tIee t ot d- secotr i lEt:t ais netr r eh.,lle tt ele part

avec, aiquelle on les obseriit mti iltlp'1ind:ellst Il est uai e e mirni r- lit ibr-s
Deux tipnsplus rdsur ua prolp-tiil. ftir no dtoL R le ncre tt ré(y iclL I.ch t'lL i 'jiqi p-'um j quì jud

'rndnn cet t e vYitecidee ee luipritduir pon t T nlie ld ui n A ng - Vavi 'bd - n- : d in

cl unt institution prinllent Da e d te itn t u l iL e e- tas hi indldttLle- [lui dtiaidtnt à
inspteur ut cht-é le vi-iter réguliermnient eéute et d>'eir-t inepLelées augme lui i ntî. ce ou avteneeL Pur
faire bien coitatjre aut inistre, hux ruc'etrs, tîtx r a u i ttlit dire, intei en-tii linutriucîtstnt io tl iqiueIl qu'en sbnl'vt-

con.eailsý g
t
nér.ttiu et miunicipaux. état etl beuoins i is tilmiantît les Melet t aini et

ete époq e, tt à travers des datS 1 r tp it iî 1 l JLrt teite i t' un exitait lun ouvage de 1. 1Rentdui. De
oit daIng ka con eils sleeup et éldeti Puié de ete in i utio /én/ ié prier Lo-ares) On y verra lue, bien quet(

e-t levenue si évidente que sur lai emanle de la it t ti d e i te-pp cri ) lon'o, ttit l ts do i eetts î:uliit luei -p
eonsCil.un inspecteur a été éttbli dans miei arrtndi-en entt-tt juw tes, et qu ilt loin de a dtrer cottnme inutiles
et que litspectiop riodtpe de'éecles tnr r a Ilaî e es frais éniorînus ecor tur 6 pul eation de leurs mapp rs
dans 'adniistsrtion ti struction publirpie CntL l nl t des in cto.
plus eflicaces .artnties de leurs iit t l t deleursprr. I e tdtro t ]A in ett in on v vu et trtitet t lié à la on-

D:.îs la discusint de l i saUrmTinstrutión nmovie n i 8 e itn des c eurs t ; e exereice de ce droit tst le eCtiotl mtoven
31 Rogier, tinistre dû m ntérieur et le 1in trtl ti t JtibIe ent a tion que met le overuett anh tis entre la it i dt

Belgique, s'est exprii coin t t ia " pec tiion et tune dl C. wtt e ion ti/.. ........ ... ........... ......
'enseiunen t, il lie faut pas lt perdr le vite; ;iîutant vaudrait Witéret du trnient est d'a atalier à lu' I tion
suppriner lenseiiinemnt dc Vétat que de n pi lier iptiin îes z ites l iérit'e pr une ré ti oitnr hoable.ý Cette
car l'inspection est le seul mode ellience pour la gouverntunlt t dl rdéuinîtation quonirs îen Aiglt'te. paraîtrait extrbitnte
S'assurer de la manière diont l eeignemeneiiminéi daLs'e jthn s lsit iî isetiur stlè-eit û 721 huis tirling
établissements de létit." Il est lion de reeruiîptt la disc-sinpt let s frais de ti-tIuriié .... ......... .............
sio roulait seuleient sur le nombre des int'l-etuetlrs à nomneitiiit-r 1uix renuitr doiveunt iei trotter phl et, bi t qu'avee
et que les observations le --NI o'gier iIétait-iI pt t présenttet peu lit t t ias, mtttier le inii istre, je leflerai. Satts doute,
comie une observation snjette à ttrec mais comrie inle iL chifre! t tlaitnit ie crt as la l morale d'une fbie-
sorte d'taxiomne sur lequel était ltsé sioI raiiolintntem t ina vtir ition, i-jtutu ilà n rain pin il en est le ie. De plus,
dui nombre d'inspecteurs, dont il voulit obttetir la nmination. e eiTre est la imetiLr. sinon exacte', Ipproiximltatt tivlt' dut titi,
I)isotns, de pis, qu'il nieienagissait aucunent de 'inspection des de iter iPe attribuée à ctt lonction p:r la pen gon

écoles primîtairesî mais de celles d'ne Classe d'instititnis qui 'tnemt ( ment dne 'tristecratique Anglttereenble-t
ici, ont subventionnées sur le foitls île djation supérieure et ele placâter à un det r bli ple Frt-ie d: na eion-
dont la plupart ne0 font pxoint Soumises 'à Pinsptction. ilérationi lotlli4lit4, . n e :n i lonaqhui.elle snritinche esentielle-

'i 1n Allemagecone Coutre Fran e dit enL d , et sdo les iett 1' avir de [datii n du pll ? ltSeui te le taux aituel
n écessités qu -iS naissent de l natur t 71en)ite des choses, il e-iste du traiteent ti-isede tinspiturs enFtaine, ttant donéit. coniniii'?nut
pour les écoles deux sortes Flipetit nie line ttelleintuî esptrer, je le demanetl, noidr ttit ic rviet lnri-
tocale, Pautre servait lie e-ttre la ioniinute et le l]toivoir tiiaire be pil eii-si'un ici evaleur? A irt tquelq es
central." C'est ptré-isément ce qu'a voulu aussi ntre ltislatutre voeations détrninéis tar d lt cirnsttuer -xceptir otelle où
en établiss:t dablord e-nmîe visiteurs aempf o, di ebte et co'ient trtuver ceudnues ? Et cepent t la diversité lt
localité, le curé, le maire, et divers autrs lfnetionnaires publies, intérts aie lestuels C tit t tmpis--; laîtnmonie des inlu-
et it ajout:mt à cette inspetitî locale ctlle o'iirs qui sevent. tnee gitils out tiiissi de ceilier ; i înéesité de l'aire ace
<le lien entre la co en n et /e potoi cm nd. Oi tie p uit par les r'soi''s de i: pirole à (letu ations itipr(v cs, îtlti-
exprimîer d'une mariîire plius philosophique la nécessité de xis- plictt anuur d- insilieetelirs ute l'instruteti rin i pus qu'tu-
tence de ces fonetioiinire 'en dis ont, corite 'a Mt . eu toiur d'aucun autre litiîinre île 'oIît rdtinli stratil dns
dit n e Qu'elle nait de la nature iiiime les boses.'' I'etseign'inenIltt î l dielicultés et ltes il-il s........ .........

On trouvera une démonstration plus d :îléle d Pemploi juili- .... ......
ieiux de cette partie de la dépense Ipbiqc qCi îrt lienéîtttin5- i le tritite ati i vons-

ration à Ces modestes niais utiles ftnetiotnaires, dans le s'aae lnilius dit, sur la iliscilliit et la direetion de ltécole, et poîrtant
suivant dl u rapport de M. de Salvandy, lur I'nnée 18 eur n in e t mscni b plui consdre Mur les stis

mission exige de qultités que Pn trou-e rssez r it réunit e' s nées usendr deit, n ca iletenIe sut ltes talrt
dans les nômes Ihnne. Il ftut qu ils Conn:issent iaritement ti'enîî i enn, ut. endan ello a drelement la unsur
toutes le-s nttltodes d'enseinenent, qu'ils itet-rogetit surtout le les personnes. cxliqtle phni ne pur tmt t I.'s ji;;c-
programute des écoles, qu'ils soient, toijouiirs i etstntnce mentes iort · 'itLîon< A nk;lterre soMt. pedîics.

avee les conités Ct les instituturs et ux-m mest'iltd-sent t e'iiispeetLit stt borne "à ltr, oo urtr à disetîcuter des
des rapports bien ti n 'tivs à autorit tsérieur, et qte; ili dî résultats, cela estvai; umaips, po tinoin pt d Pu île Fes up.
substituer leur aetion à celle des cotnités, ils sachent. seconder priitions tlu a li opuissie la pls îdoutte t, 'ion. 'Tets
colle-ci. Il faut, en outre, (lue devainIt les hommnes qui fotit p:rtie les tis les rIpports des ipcetesrde'/!j:a a lreessés iu
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(.'nmùt.* q'( ' tel pinl bnîî étx t~ ~ui , pa Irr h"':iihtý n~ul I k iîelîilîo parlîîc~ ~'les~Iîijî (lui
dle la Joîie é'ii',:15.'ux elllî'îîbe d'a :e'ie pritleilî ;~L\Çii 1'té doe-thItuîý iilunteIieiit ;11 sur l p îatiQe l;iite

V'îlle i ée Iîl1,îI' le inilii't lî:îi qi'1îe pui' l'.ý ùu':11s par' lî.- parentsi n par leStil I >i:lluoCillre lui
iPl ii'ldi' eIhI :lli .l:ito don~ rapprts de C 1 iî1~îiîi 11i:is~,l~ oit voiie. les ;î~îuer sur Jlii'iuitiîîn don. Cliti-

I î 'îuéeî 'i ll svî'. de la1 part don' iIiîvIIns'îr. Une pou 'xrîî' uit lr sýolde il". delle ui pour la î:îîîstrui:
s iii~ i paî1.rialiil~t Iîî u'rt "iJ'',' i îîil ivi don, Il11:-u, u''i Téoh nl'îrî'îtî'iît du petit Iuiý~t

aîsèeî~ enu L ju»îî' du' ,~e'iî.'îî lî»,Oum'îqi 'hi ,dî' ouniJe Ic:; 'lt\Mn: lliie.tCt5suri les rudtiisdu
* 1 j I l'aiii, t k', n t. ''aî l lý1%11t1a luý Iet te> . Iîq iî' t l * , t. 11 t v, U - - - 1 a î itre r Ié i r er,, 1 ' Il i'i l:î e iu,;tl 1 i ût liiil

à*IJ- lcs>,,lis Iv's \eI't -lu la lîîn'' iîeîi:iîî'tt pi~~ vs, je La: li a loniî'' emhe"hmtîa'îtt un va' Mèîlresî u"e mn-
quo,' de tetA îî 'Inixuit lî*iîow i''lîe îîuî 1n u; ili:iI'yî aii qI de~ déîcors'l dle' emmonc1itsit'.' dt Pm snîi d'uî-

lel înii1 iî'eYilli'nrialli i klir v Iu,t Elitî rlntrî'e' l':îpqli' iIiit~t.tt:u la Con'aujtî'iiîd l:l suIJvOc)In,î rt
piisv et I îln'îîi'tits qui vti tluîlit Ceîl li laquiîeZilléil Jlan. bl"'iî Je' caticl uî.

lu êtr ll 1ý;W Ine Ii lilý1i. iî:îi - I ~ilt'5mp au5 Iîî;uii1i li r l i t nlu titi tèsc i
:Mnei' set wtîjîhîX 1:11' kît, tituid:î ' 'î'"tî,.,lu iîtî. et -'ut pro,' 1 îî spters n e à es rtîait de lalmWîL nu
earîuin du lInreait. I 'l''lt,àe' î'n.e 1eul---1 parti quidiisnt Illuî:lu-

V ai suws los nPu àcwit or'î 'eiî e s~î' do lii "s~e r' :-nit uns Y.SW'u. EIIs ii autssi. voillnill i pont le plit-
'îlîitî raie M-t di uî~ Z'' ; le )OUI dates ha raIewur -elr, f niîutelvon'iiînlez par laî Jlin'i:îe t'li icn l

dole d M. 'C le.y Iril' aà pa".. oii l:lZl,,:ttZe% et lat av(4 <ilit lleitý nexpurtilce ([:te,.ls v
t,'r'',:;iwvsîl-i~'îi prUIiip -, du.,îlîî n îý .lîtlîeîlitil, sui itffie-1r s.''îiî' fiulli' iliupu'it:iiee nut attae :111t 4ri-

de la "îiî.îîî'î'ý 1'î:Zchn e le, I i U rip] n'i lie eralî c'î .. qu(:h lIi',J-7iýltt', 4)1 'îieiîenlMnrde li"la défaite.
pietde leî' p es u î Wm onî î' A ii hF "%Hg ni !yv p''ril M- Eiîîiî l'icé~ulis:meî dle !'Iitî' ini îiîle lait dîne uelqes

lî:î,î:s 4ý v,àiii'' :J'itvr iiii _-ni'' rtéel :îiîx îîréiîî'gt et aul- ait-
'1'ut e qi péî ~h'~îîlîrît h'peie. îni i hlîi li'iî'i,,' tiIi bi, et enn[iirnur, d;inzý une eerlaîine Insle'' lieu doi Cls

ilei ',,r;1ique !n' î, nltdi îî' 1  .'Io l îiutiié nIii dîî i ou' ' ýi;îl dle l'iiî-tht ti,î elcî;iiî J 'ai d o nneîîî les

pîrit spritul rec'er lnJiJii-lîii il \,iîe ti il n é~ h 1. I îé r >y.- le ï trci i :îiqu e quticî'îîs

2 JepI -iiti la 1: e' iie e'a me de' ette I N'L ii .. uî ne m maie ré1î use àÏ la prcll iéî' qUQýmiQu, Qoiiîe
el u gc t'ît'i que du Ilîîuni:t. oùî liiu se:ît "nv'aîieî*ici îîîî yWI

elî:îî2'îîeît îlîî~ e iîo'e dîîîsîeeîi' lîîll~îerî:t~,''ui til .e ,stêîai, :ctiiî1 îl'isî'etioîî est, ,c'iîlîlalide à Celui quîi a
tîiliiîîiîtaIîîl l la siîlî','itifeîil Inah,tCi par' tnîé'îiti liii''o aél,îiliî.t aidop)t enîfî Eîî'upe : il kcî't île 1;î'n ý iIfî' ru peýu-

elia,,.' 'de ililiiiir l'.e 'ts t'-'î .. nt Id p'lus ('a état "Ie i':î. le ,, 0 ,ci ' î ,4' 6 <I1t e t «Il rendu d'îîîîiiîeîisus c 'îe
~jîiîai l sysuielèIIW îéîe t î,t'lieiîdlîî'

ýsIr Ce poýlît, I'îppn'itinî nie dîtil."]-(e Qil'î'e doecîllî' qui1 a et'ii'té
si lîîîiete!IIps à la Ci i .îîîîîlhe'îîîêiîî Op tr lt >eièîîewi iîspîi FL I.i est i i q'anit eni e qu quîel us d iàmrst m1 te eur
tili. suiJt quoî ses' :îuîîIIs c'îiiîlitlil d'être rttibiîé.. rlr'itoîei tit' etili' hi'l'i''ii'qistai'îlu'î'tiiia5au

pa'l r,-r pubîlie. soit q1u'n les iliîdeiîuise patell11e tise, diî'ueîe inîseeteîî' et JlI'r la riiuilélatiii qui leu' est donniée. ut, Jiussi
iiî,.upari' l iiiieîi:liiî, d''iîiî'î:î îij.irs lieu Xîi gé'ieetire I wîî'e quie queîlquîes iîîaicetellr5 '.lit dl'auîtres occupaitions qui leur

de JiîLiit'î'îîit 1e îî':î nir 'is îdajîî quIe. dais eotlet iî Viie'lexeruice lie leurs ilîiins, l'luis'îrs. vi'iReîttjus-
dî''îîuî ou no Illaiîliteeui'e davamiae.puiqu'î.'î p'.'îteî':îi *1i'à tie Q cs.' WKî' MWtt inou' mîitlauiitupty

le laî'd'îîî plîls dîrectet'îîît.liu ýheloa.
3. 1.15 s"ddniîuii dllWdtiit î>m'1'n Ii qu'un iiisîîe'r ditî 11. M ur ri'cnédie' -à et! que le sys1Iihic atutiel aL dttinsuiîibt

xîeuilî îivi ' sa tante ' t'als:i s:, l'îte. tout auîtourî île lIii ',i il faudrat:îf îîijtZ'llset, da:ns e ca e vuilie il:iils4 lîiei ,l:Iiti'et,ýM î'a ariso utedtibqisn
bo i'a'el' q1u'oî n l)veil à 'ilidiii iili"î 5iiIî'îî o0r iUt lui cow I im r ha "î' vigne d1îe istriets pola sont

lît qui1 esta ài miîveîlî' let FMI i<,(luii tHi''iut à~~yîî Phu'le'tîsîutur

natire d iîiii>s ;>i (letajîîqu i eî,î li 1),:i~~ l ILSni Cninu'je:'' dele ce s\'5tler qe detpî iIIsi'tUi'éu-.
l'uieîîîîî:îie eîargés du l'uxéeI'îuI'Iî do la, li do liîr alri-ser 'à lat ebî:rgc îseitr

dlis repro0i"î', h isi1a lWs Io îiiri teilt. de les déi iîîer Ciîie à'a- 'r,,îà %w 1"" ut1 l'em 1mIr les iiiseu rmiu r'mrîleiiitt qui
loie' sillurtelie n's e" 'îint ,i IX'îî lhîis, iCII, pro'pre ài lte tîîîiti' înoir:it vl détail à I'exît'iiîtI île lents dev'oirs, prlécis'erait la

lit ui soîiit Flljot de sa slhiî'itle t'ilie'iolle. v'îiieIibîr' é lsîisities et latîtt ailér del les E.iî ie les ubl icer i à assste

tItIîIîué :ît iti î i I's ilp'ur qulil' IIiî'îlsI ait e , etltvstrIeý n rn lse ls.clsiû

'rîséil uxîa'ssiî'es, je iraî'îi inu i l lé gimles susuîpt bliîîiW s lnt. et d'u i'jaude IJiit danî ,iis distriets.4 u ecî de tleiN A' délica ts et si illliei lis.
.'l îl iîîéjcilîîttîuîdîe la sîîrî'ilauuec ordina:ire îjuî'iîs dii Fîuîéiiiiî't air'e paîr la lut Utne obligation is coninuls-.

Ventit ee'r sur' loe rsonne le1ct le iî latéiol de,; t'es 1i r M'iires d'é5cule, 54iiit po'tine iPl iiiide, dl'assist er jL ': visi t, dezs écles
iiiî tt:l î hiteîle ('tiuun ssli es t d' lur ~ é ti ~"' 'i p:î'hIsip'ehinr etf (h' signer'î ii pî'eei's'-erba . Cet te oliipitiot, si

C'est, le aîîssiî'utd:près leurs ciuî 1nc'ii's cI le'urs q'tiui ie elle était 1'etiipîie, ouv'ritrait bieni vite les veuix des tuîtsî'e
soîîît décidlée.s lei iiîulreutis. et iîieî'sauttes difliotilts il t -'é'~ 'ItIIoiilîed ael:î~î liîîetîre e'utiteaiii

iVten tt tu:l le tîsujîii, iiît(le 1e i dv fiît irtIJ:iîtnti0îe I oi'tl ut iil la' du iei t al li dû, Ie'tey'set tti lropeu tt

huleits l'éuîl t luit silj't. îles >iîî's diléene ;surî la division it l li Cont. eeU. î l'oUv: euS (lîi t'e'îîîlisiett letu'silcoi. et îî O(it,
PMili dî~îes nîtîniijîlés sîaîl:isî; >Uri ks rélniin do expo1lses à W éîemtî'tés itîjîseielîta sats voit' îe téilniti ltax' ls

doIiieis, zIltisittîlIs mes eli:t uîgîîî ilouîiui linu eîîiî'î' L juidlii' un pîmn'ît i usi exgu'îes q'stii5î"~iiu î'ils se
1i:îilé sît' lll~~~ 'eîj ~ i ~ sevelî, :u itnits datns l'cinlî'îit îIL, leur i ésiileite, diti îi'i'Ige

i(Ii olis dei'erus dIl" la sIIbveIItio1 nîtreuI' lus colleilliil's et les 1 ~ Mt tt er acc'om'it' S015iiUii e1c'iec 1 îi'lg p'
;qîîie sîtr la piossessin des îîl:l,iis (Vér'ole t'iéîiîiîît iît:-îîeîltetit1nlugé i

tèu entr'e ces deux coî'poî'atii e'oexist:nîtes dants nîlto îueîte CiiîiEîiiuî x ~ibgî' d toit les inspecteurs l'eîttdoi dle
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tout leur temps pour l'Vxree e euIr-s ietions. Ceux quii ne 11, le nomlre des il audra qu'ils se born-lent à une
jugeraient pas à p)ropo d:'bdînner leautrs ocupationsqu'ils eie vi-ite par année.
pourraiepît avoir et qui n erpiraient point pouvoir le Naire ýaue 1 i prlu un tableau lit:rqu4î In L qui ooliitnit ntu projt d'inis

avant:îge plur lux-nin, pourraient suivie l miil qui leur a l'euti divisé en Id distni0ts :l nînt elounermant appri
déjà été donné, cin rtlit leur Ilisii, . i ne pasirai [ mtivllilit les nameî'un tt en n pour C'es nouveaux ur.md
d'ins tituteuirs qui noetejteraieit lej u -gIi;Ies rendu's v:îem uto', pOur districts îIe piur les al iens de ri q u  rait >e ipn- le

le traitement qlui v est attah et fni un reniplirnîutt pnel ulle drr d'e dtric-t lus ci-p- que lihneuin de e ux ve îirie dans
nment eterleu"lmut te lus oblite be u icu vun %i0un le îiniuibrnde vi, d slue à MW Mile

n îin I urnir à c e rporî.u >v' du - re n . i Il tva que a pourrait titer dl-

tres iipriiés qui serviraient dje mid 'et u e tr a en tant inl 'n le la S kree e lu l
iserir:dt le proeeerbal de -a visite Il :1 en îindjà à l' A't le l*OlÇu illisl"! lie ilrai>

plusieurs replises. au emunwIiret aux n de t uni "e r ri'".i r 1 une dlueint iU. ati ' nit intduit

pareils registres à leurs tituteu- mais cul te I-e eril tinn ' i dut je desin ri me e eei no e
sCi1tre, pouri l Jv r t lit: rltitir le- 1îlw, rlrî ýi:lli' u-las toujours suivie. tele lti'urr qtle tut il: 1 î tit r -li b et duer - plu ra o jrs

résulerait de Fii pri n et de hue Iiistrisbuition dett reh l"u di. éteat de' leur-n uîi

par le délnrrteientC connue ceia s' pratique dan h, u Mis i. éesép: lie ml rv' d:ex:iumltiurt

je pen e que cette Mesiute sorait ti÷-uti lui.- Uur rri n u1u111e u u ' n suii
les novens le e prourIrler de roei :,ti a ne b nrus' lvrious- lroir ie in>petion sparu u ru

tenir avee aseZ d nel et qu'elle ne scrit î un iu ut prr out oni lb-mne, jus h s-pectleur- -'i i bs nr î

sur inspection et a visite le écoles de>%ler espet 1-. E A i terre it u i cos' y a dà ni-

peti urî piur iaqe iI' nuat to reheute'til e i est uine

po îurv.l t psir re t îi ce- iile utorité relie e s dl

e!Inu dénoination lent e ubt esur le choix le eo. f neÉC

Ce que j'îi idt daný la répons. à1a lt r r tion de la Qui aux p iteent r ua it u. il pré'
trop grnid étendn de leurs dis riet, idr vLirnim ue lm : uet ueu ti MW 'î entrai'' ci qui s'et dej r îéu

nomibrei etuel désin. etur î e din h td :u d l'nt jruihstie tueitl.
todifier en inúme tenipi éetndue e o u ne la tuuru de luurs Le ioei i ont nun ulline par leurs rais de
finctions:. p:as 1mele olir leaisîtiiS qui leur "nfiit <ré

lîn etfet sur le i5 otur de lanée il auit retruicher au tl et données par le dlî Snvt N rait-ilpepuf'érî:
moins (;0 jouirsi île vacntce, lIa li n pern relt davau puiiq u i kul a er de riis de voyage, et nlu raib point là une
suMlit qu'une écle sit tnue huit miis Iu: alnée pour iu el teille garantie le leur act iit et de leur vigi e ?.. 'ui
it droit â, sa part de subventio) i2 di tuneel et ttes d'l auttri cé. ce; allouialeeu dnraient lles point lin à ie

tion, environ 5)0 4tres jurs de ongé entin, à pu:pr neî e i i de %i ieulté oire îttéîmt i 'ub ? ......
quanttine de joiurs pnssés sur la route ou einployés un ni I s le tableau (Ille j':î prijî:îî'é. jir ai plii pourl altdîîts que u n

spéciude.011 à'e:nnen des livres le cornpte, ce qui li- coltinuieait l' s iie tul. Si 1un e o licidait à cerder de
jours. Cleleilarit, comne plusieurs des jotrs retr:ut ticié tt frais de voyug, les îiffren du traitîemlen fixe dleraient être
double enploi, et que les jours de co i île saulraient thire'tu obtt- conllinue suit : au ieu d u I. u, SQt1;u; au lia d 81, p8t . i;

e i l'instituteur est préenu d'anîei' de la visite de l'insp nu Hit de S tl , I 81t4t0. e tîot:I de traiitnent reconliiu:déuî
teur, (ce quiiantnoins n'et pas toujour5 presile) disons qty'en par le t aile:t de $1 t t, nimei il y aur;dt plus de cince

imoyenc, le ioibre de jours qu'un inspecteu lieut cînsnîrer à que ette sonn ltt dîpsée que de ne p:is en:ittinilr le chilfre,
l'iete même de visiter les écoles et le 180. Or il y a 300t écu en stiv:it l'uitr lan (cliui d'iacilr de de ins salîires
les sous cotrôle ; nmis comme les in.sp(eteurs ont pour intrue fixa, avec des aluanis poliur Irais d voyage et iissioîns parti.
tion dei visiter les écoles indépendantes. lorsqu'ils y ilt it ir ir paruîti ilre li: oslîsile de réaliser une économilnie
on peut porter à :2OU lenoire l'coe à viit chi ite :nnée de plus die St)t sur li dépense acteIlle qi i nu s'élève point
ce qui1 avec le chitfre acitel de 27 inspetut dnii ler lt pr tut i ti it à $20t00 I faut rîinaruer que la grande éteridne

d'une visite et deie parjour en ti>iiarit deux visites l tannée. les dlistriîts fera probablement que les ilispecteurs tie pourront
Mais cette noyetme aîrihmétirplest ein t la ioonne réelle pintt ujoutrs sne-iilter des missions partieulières dont J'ii déjà
car trois oit quatre districts ont très-puu d'écoles, mais ion t contre expliué la nature, et qu'alors elus devront êre renplies par des
eux, cl regard le cet avantuge, une immense étendue de terin oliiiers le eu dépitent. ce qui pourra entrîtier tie aulg-
toire ài parcourir et des diflicultés eom-idérubles à vainere à Pris î n ntaion dans le pirsonne d bureau et dilas ses dpeises ea-
de imperection des moyens île transport et de la rigueur il eli- suiliepour trais dl v i e.
iuat. Les auntres districts se trouvent avoir lun bien plus grand d aiinus niaintenant eiltail la noull ivisionn remlar
noibre d'écoles. aut toujours que tableau ti tient point comiite des écoeil

Je joins à ce rappart un tableaîi turqué A et indiquant : indépendantes.
l'étendude eatique distict dinspcti 2C le chil'' de la ope La distt No. 1 co prend les distriets judiciaires de Gaspi1é
h tion; 3' le nombre d'écoles sous contrôe ' le nomlire î'é es et, île Rimouski. ioins les écolîs 1irotestaites dit preitîer de ces
à' le traitenent de chaque inspecteur. districts. Cest la ii ion électorale ilu pou le conseil&

Ot verra, par ce tableau, qu'en allout 10 joli-ii pli oyé à gisltif, et 'est un vaste te:rritioire à lurourir rempli île li fieul-
la visite, deux de ces inspecteurs on t à visiter environ 3 écoles tés du, tint geire, qui contrea luicent de huau le petit
par jour, eu moyenne, et dix autres, à peu las 2 écols,etttiinonire d'écoles prlin aires l'luis cotll'oIe, lequel nt st Iule (le e .
sant doux visites par annî tée. Si li'on ajoute à cela les écoles inlé e n'ai ius liesini d'ju ter q'il serait imposs ble de paIrcoinir
pendanttes, oit trouvera q ne, dais le teips alloué, Ie ilnsîcteur ce district deix lois dn s ut m uie anné.
Ont, les uns,!, les autres 3 edt'autres tilin, 2 écules à visiter p Les miêes rewtues 'p iîquent au district d'inspection No.
jour, en moyenne, ( chiffres ronds). 2 qui serait conpisé ls distrits judiciires de Sagiuenay et dei

Si, doîe, on réduisait le noibre des insecteurs à 10, pennt Chicouti. Ià 1 ns ces deux districts il'inpectioli le nombre ds
toujours 3,200, eómtn lei nombre des écoles à visiter et 180 jours écoles augm îente'-a Ccnsidérablenient d'ici à peu il'néc .
pour le temps disponiible, on trou u'venrit, Cîn moyenne, à deux visi distriet 3 contient les dlist ericts judiciaires d Kamoi lîuti
tes par année, it-%s de 4 écoles a visitelr pjur: si 'ou réduisait rnsk, de Moti iti:îgny, de QIîuébe et pi, lut leatîcé, Ct. uas loins
leur nornbr1 ie à Q ce serait totrs de j écoles pur jour à isite, de 652 écoles, ce rpui oinne'iit à l'inspeceui- ' écoles ir jour, à

D'où il suit nécessaireinent que, si l'on veut réduire nii à peu près, -à visiter ei ne isantlWie seule visite par anée l
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est vrai queic les iinoyels de coin îiîutunication, po ur nte portie de ce lure te j'ai pu trouver. imbre de doue distriets dotnurait
disrid, sont très- aciles ;mais il est bleI ilto tein x qure ('et inSpIe- it te de eilus résultat ; m:ais alor il Iudrait renoncer ii.

teur puis visite régulièretient toutes les école; de . d district. lun ou à autre des objets que 'on avait ei vue.

Le i disrit e No.1 e ln prend les diriets judici:reis d'Ari t - Le làn r&unié dans le tbleau aurait dune les vatas
: de Trois- viéres et de lichelieu. I y a :gî éoles sens uiat

coiti rôle mais le noimbre dce cel les du istriet et d ArtliabI î.îtkaî lieC é inièrer cu ve tialiIent les i n1>eeteurs
pent in ueitr l menter rapidement. C'e district, ie si reulen

visito, doniineiait nu peu plus de pr jour étendne du 2 éduire aeih I î dpen a ý eiro0i0.
territoire il p:areourir emt consdéral et i pardte t des sic- Il aiurait, ee 1 mldait> un autre côté, plusieurs ýnaves ineotn-trilts de Irsi-meres et le Iiebeliei ît sui pubjîtlle d'u)o Veiiiîit

rapide i i sClhi de réduis le notmre dne a seule par aniée
e district N.5 ieomprend les éec pmrenîdes de d ietsc

judiciaires de St. Pra'ois et de a.34r e niriu 3:J oles, iy au tr rud iv:age à ea que les eoles. ou au mqins
ce li dnnerait :i un m ule vi0iteu, un plus d ine écok parl jlipart dette le olet vi-itées Wlix is l:r anée, à ce
jour. Il y a li titi va"te territoire à psrcîrir, dans nul partie plue iîpecteur e rencontre deux tois par anée avec les eln-

dIliî1l les conunicatins le sont voint tie ciles misires et leur secrétaire-trénier. . et le Seul moyen tle cns-

L tdttles rir faits dans l'oueigne ti; îe s'assurer si les
distniet Nl. le copzîni s diqtue etS ludiiaares de S.- i s dotniiée nis une premire visite, soit aux is-

Ilyneinîtie et d heruqui. ler trs n u dit lit 'unes r oliis aux caînini s-air soit itx aerétairestésoriers,
trit de eltîAird et le S r; ser:it tri- elmh renhJr- I es deu. vi-ites nt d utant is néresseirs
tueraitun Ille 'rît' ninlîre Fouîîs.~sis eiîitrôlte ;î839, ou, t it eéuer juen beaucoup d'endroit lus s sount raneient ou presqu.

tîyone trois cî'os pari yur ; et. dans ,latiiinttiet aussi vaste i j:nll iste par le s et par les visiteurst eia. 'excep
aut none doteux que le ninbr de 10 joure <pe rs av oin des curé-, qui, etxiis: àiefuis a raison de l'étendue

p s ur réi t treoneré aux vites, I illue les e de leurs parois et de l'i n ortanede leurs :utres devoir.s, ne
les et h ue des liitriets de Ikîlford t de trn drt ent point le., iitr us ovet i Voudraien

numeniter rapudement, e uistr et No. l. e pourrat donc pas
deu'urer to tisu être ' Coun linii pcur h a oint jue la visite des école mais

connnel il s p udxae des com ps des secret de Qré
Le district No. 7 compreindrait les distr iets udieinres de riersf des luîîslot s eiiu a frCi tndeu x raports seti- unluel

îlonté de lie t de Uernois.Mnu s las écoles protes- à parcre plieurs tableaux: statistique des ra ptantes de bi cté de lontréal; des omlités d ; ae1 uerau , r p icl et e corresp ioudanee rneticve avec les di,
PlIohb , et du dlistrict dc peuan Il y aurit 501 écoleoIs ,Ver, es1 corporations coulaires et ILe dép:artement enfin dle inomt

a visiter, ut i de parJour ; n B ser:t bîreu-es écritures, il y atrait beaucoup a craindre que Tétendu
bIleque le nombre d ltious uget e pili, u l a dls diticts et le md mninbrie'écolesft visiter ne nuisitl

lité dis colmn u iica t t i accom shlemien t d Ces devoirs. que l'état de trnsition oit iouis
de Joliette sont dificiles i p areour r, et cette partie du di cetr soniles, et, ce qui colcernle l'itistrutction ublique, rend fort i-
No. 7 est uiss s usceptil d' ugnienter. Il iut ilire en utri

que le distrct de ctnréal contiet un grand noibrl d'éuicil o
ii lnantes dont il; n'eAt point te t conlt et qne ls N i l arrivera nîécessairenent q u'av-ec ce système, il restera,

Iteurs ont toujours été dans lhabitile de visiter. chaque nmnée, ui ez grand inotbre d'éeoles qui ne s eront point
it e. cla arrive déjà avec le système actuelt si litipcCe ict No. comprendr:ai les districts udie a res de teur nu itl qu'une fois par atinée Ie tour de soit ilistriet, lacei-neet de lvtaona s ins les ecoles protestait ei de n 411t qii eillhera une école d tne visitée Fera sats renliède

coiltés d Argeeuil, de 10 ituou:is et le l'outac. ici, ctnnne pour le teste de raimée. De pus, il rait trèdifMeie aux tns-
d:nis les 1os. et 2, l:a va:iste tcidilue de territoire colense le pteui de vi siter d'autres écoles que cel-ls qui Font suis le
petit nonibre relatif des écols, qui, dt reste, devra desu n- coito! le eminissaires, et pourt . il estt t 'ils
ter ralulem lit. pulnt :eeepte r iî litiotntil qui euri est souvent it île visiter

J'ai tichié de réiniir danis le district N. 4 lea rincipaux d'autres institutiois, suitout celles qui slnt subven tioées sur
groulies de poiulations protestantes qui e trouvent dans luarti le e nds de l'éducation supérieure.

Jt l s Cadmi Cesgroues ut trsisolés les uns de u e E îtin, j e rains (Ille le résuiltat le la réiuetion (li unombre
tres.I ispectr pouirrait v.isiter, Iliter, les éco les des enîviros îes ipecteurs ne inise par imoiier coinplétieuîut la na ture de
de Qîuébe et lu comté deléa ltic, et, l'ét, clles d1 iistrit leurs tonetions; qu'on n'tn vienne A se contenter île visiter l'école
de Gaspe. Si, cieldant n tcrî ovit cette dern e the tir i oul et peut-être uie des écoles éléieitaires danls cIcqie pa
dillicile, oit pourr:it alors réduire let irtiimnt propose et ti ne roise; île ltrer rap uidem i n ve les ci'uissaires iécole sur
île deux choses liunei ou nommliiier un inspecteur protestant pour leuns a ilires, et île jeter unlt csîuip.d oeil sur Iét:t te comptes pré-
les écoles protestatites dlui district de Gaispé, oi laisser ces écules an r le créti)it e rait, avec la rpide n
sous le contrôle des itnspecteurs catholqies, counine elles le Font t o du inbre trécole e la vate étndue les districts

urist. une exeellette iison d ni :ir ainsi l'hipassibUlit physiiue pres-
Là district No. 10 cotitient titi assez grainî noimbre d'écoles que déiontrée d'un agir autrenint. On1 objectera îciut-être qu'il

sous contrôle, auxpelles il liuit ajouter un tnouîibr considérable sil li ra ild auliei ter le nombre tdes inspecteurs î proporion de
d'éctles indépemlautus, qui se soun tettent voltiers i ' ispectiot l W ectationidu no broe ts écoles; tnais, avec les salaires élevés
'De sorte <iue le nombre d'écoles à visiter serait plus considérable qui'seraient donnés, l chose s'obtiendrit peiu-être ditliciletiiit
lu'il ne paraitrait, par le tableau. et, d ams toits les e s, setit sujette i b ids rctrds U tiel sys-

l resterait encore queti-s établissemen ts as sonsà tòme d'insletion par îles tnetionnaires bien rétribués et iyaint
d'ispeet inspecteurs Catholiques (les inspecteurs des Nos. 5, de latm tes capaeiîtés, qni inspecteraient phltôt ans tut but l'ob-
Set 10 devant trne protestants) ; iniais lit chse est inévitable pour servation généruleetieneumg ent, uppse'ait bu coexistence

le présenît, à nio s l'augmet- cousidéral îeîetl dépeuse. d'un nuite système d'ispec ti n tludonné plut numt di:it et
J'ai dla naturellement essaver plusieurs autres coisiiionis plus îintienx. Ce n'est pas à moi de du-e si ' pays serait ci

nait que d'eun e r A celle-i ;et, quoiqu'elelu ofTre coiriee des éta t de taire tetiner tu double système le cette iature mje
dillicultés, surtout A raison du trop grand omibre d'écles coite- tue conitei terni t'observer qu'il setait n'.ii: plhs iiparitit encore
nues dans les districts 2Bos. 3, G et 7, elle est, cepeaint, la iiiail- que le systèite ictuel, ou beaucoup plu coûteux.
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-le pelaerai ici qulpies dttail :lur les tmes tlinspetion I es il e urs eu ertu du o' rY t del Nnîstrut/n p dlque
livis en France et n iîlet erre pour oe qui a rapport urt ut divitt les doèvvs t co-s jr uatté rie suivant lurs detrés

au nomubre deu ispîeteunt à leurs tritements On verra ut h de t'n ltne t c'est i 'après le i à cnobire i 'élève teciajiuu
nonibre dis itpecteulr,., u tépard -à Finnuense surfice du lW c.tékrie que e 1ixe le totntînt dis tbivnotite erdies par le
Cainia, nux ditileuit t denauic a It tu eNist'nt eCore uvînenen dans les étoits qui vi n ent.u Ispiietet'urs

d:iu' eertaine's parties d e pys, l nm ptuvt retr:uht'r dlitfrett lt prp ortir de h de bnt1i: revet
grand, >'il u' p plus 'l.t grani eu Franlee et eu A eecrre tu avu liant tà phate lk pour diveret:us et jeurs deirs sur e

(Caln:a. it ei stt tus s anttes, tilt prejer apr liniute vn coi-vil,
1. u d:dti tlu- un leuage intitulé / l 'it' a pec l plus girand t l ei telle meoure devra etndireuut.

tr'tmuio t e (n vilr:mee) 1 /1 /u ndari'/c n neitier lo nombre des in'peeteurs ainiue kes ais d inpetion.
itêimyrolea/'àes ousdonnent des dtiitère>.:ants 1lns le vas où le gouveriwn eut seéieat nfvn du plai

sur le u de isevtolit Si le 0i dl :.a::îres qu'il trouye" runni pa r le able:et i jv d idurai, < il mi tttt prì d,
aee aison, minime, peut noust pirzlitre û nous ridicule. il faii ut I tr d1x nieuggïilions.

rappler lite la :ileir de l'aret 1 en traîet, vt litn diWérenv ]la priière'e, st jue la lhi. dans ev cas, devrait ré lor que la
de ce qu'elle est e :i Unatla et et .iralo tonte, h nti. it tl'inpctmeur na ra donnée t avenir. tj' ut' iîti

publiques v sont peu étributes Nui.ul a, [ lque I te leuir munish dijthme p rt aadé iet, a1yait e da né ns le
ount leurfrais de tîrnée p:aiys par I'Etat. ,ia'u i . tulant au moinsiti uun et. subi, dplu

A partir du ler ,enslibire 1850 dit i . l o31 S i. le t4i it exaien tir la lei-laîtot et les reeint e I liiurietion
itspetcutirs disparurelntim le nombre dt inse:eur ft t p tb u tri, dtir oit i r sur en .o parecu les etr-

à t ;rts ; il aurait pt ' a trtnt- tutait tl' k tes pectr. déjà t teS- vitées aujourd'hui par des hther àltitt
gouverneenîut avait tris it i tuarticle 20 le li titu Ur yt i ni nu ep e dtns luieignetet ni auiue liti
mfirs IS50, qui créait tue inspect dis chique rl taietcr -is tuvi a

noet. esiseter untd "s ncoe x de - nt : i point pIuph éleréepiq'à ràml
reçurenît it1,000 fr. ; eix tl a îrtenît, 2.01Y 1 0 is . la ru ingoîîltuelles ariraietii Unt'lip t iti
1,50t fr e I 200 fr a iénm- i le a en 1 i rn e rr.tlen tre l inineur- une t-i 1

7h 0 fr S5 e, donit 155:738 fr. 57 o pair htliîul. t ic a h luîitiîti de ue jourd'hi leur
20232;S fr. 28 e. 1.ur le frad tic nté. Eu 1i5 1 ele fut ,olit ofjr tit e te-ip e tîtuv&t chara rait

encore du 71.132 Fr 193 Q.1 'iti tuk j r r ntu bien tt iii i ra
retards dptrtésdans les tounis d'ihspec'iii hidret eentr i fini true haehelier ltttrt d remteur d' écolitioritlnaou

en 18-53a 715 - fr. ! e. ei 185Ià 7DA,721 fr. G e.;e iîtî iti degrté strieur, aî eneign peldant cinq at,
1,S55, à 707,0'-2 fr 7 .e. 't avoir, d lll ubi ii e'xametiin éitl. ture niu înµ its'

San doute ces chiffra, sont élecs, et epueilaut pour qi1 pu 'r. n i i ters d c hargus dI utn-pettur c-t réserv( t-.
-veut bicn exainier de pr La :ituititds inespetetr il Istiteur
facile de voir que la miodicité de leur t railt'iett et tut L tA t L mle ue n e , it anis lc cas où le giverne
hors de proportion tivî' j'importance des ihneliauii.t lvi sont et ni ve'rraiutel t <l'i intninîiser ux des -pecitlu
coiiée et leA duvoirs que leur i me lern i u'ik eciupent is atm qui c trtneuriet t dà la retrite par d't i itn i
les hiiér:rehiie. Contioitn faiole dini insptecidr' pue de ia e ce inouveau plan, ou IKtrrait alors ie Iat ptr que gra

famtille, qui i'a pas de fortune Vrinnelle ini rp;oit dei 1tiia'i de n noit et à meu urt qu'il be décirerait deis vaceiies.
1200 r rédnits K pr les retenues iîtieelles 111 'r î qui y du
fltnctions i etnturti lit tout autre genred upatiins.t ui; evpen-
dati est isujt'uîi à une cr'tai tenue il rt ut -à ivr'
d'emprunts. et l'atliiiiistration ce flicite quand il ne va pa uher-

cher lestir'tr parmi les iniuut .s ubtrdonné qu Lt yst d inpection lloet ti iuniciipale eut ccliui qui
sont plus ries que lui dans leui-' moudet'es iifltitem. Il u-t ii- :it dîe le 1 lat t anada où il y 2 inipucteurs. Ceux des

lent que cette stuation esse, et que le eiiiîum ts traittnients e'igucs tont nommes s le. coneiltIcs le coulté, et ceux des
Mit porté 100 fi'. Ce serit; il etitr in tu i d n diu'se vii' pt lviieaudes yiils. Chu hmque iptt u r rcçtoit eing

de 200,000 fr, et qiehjues p atimeraienlit piuttore inieux piutre pour chliaqu e visittétI.u grtiîl noinbredinsputteurs
sulpprin ier le 5service ; mai ctttr éoou d auranm m itleu paré d eP nécese un, tel Fy>tònUP le Pm eukirlt perse à rtirer
suitiat infaillible la ruine dle t 'initrutci ti triitaire. Si, depuis de rette ch age cttntuit dans lI 1ut n àai: n réstltat
vingt-cing s, l'ensuignemet opulaire a MUit m'rii nous tupid Ivii' à préitr. Sur les 321; inîspecteurs Ip ce tadir irs de

ues progre', si les écolt ttit itux teiie4 >-i les coliniltts la îîîitié. oit des ileitiirv, il celrg.

coentent à fire ls saurilices nîéîeares pou rts len retenir. Ih l''s-C anad oiu ptrit luiin ein lu re turir atu
c'st pn grande trliae aux insltis ltnirts ie c réilht iiltorgè pour le funtioii et it, d'un parisstéin on ne pour
est di. les ju le 5 

iu pus versési en vsmtisr' le nt toujours re- rait eu tharger ls instituteutrs, ptiq u'il txigevrait l eur déplaco.
g:ardé llispecti umanile le nerf de Feiset'ignntîii, tde iúîî(ive: î'n et t il': tiilba dl luurs écts et que, t'unlt atir côté:, il nt
qu'ils ont toiijouir. tl'îndtié qpt'elle fût conîtiée îles ha mts pé- lir 'ffrirait ts une réiunrati l litie. Eu dehors tIe ces
chiux.l 11 est permis iespérine tle déun pré. nt et que, deux t'.e'e d'lnues, il 'trait t dlille d'en trouer i ain grand
loin (ualleiblir une intiwiltin toile, le Vuodra la! nombre ui encent le g fit ipitihide et 'instruction nécessaires,
do ter ties resuirees àbli i nsables bien des pursotlues et à et quiti comuti t ir d'tusi li ibles htttraires à igliger
celui dt crvive. ls titres ioccuipatiois, 11 lt r'épulterait le i'rtqtîupits change-

Ei Angleterre, il y tivtiù. eu Ie 59, 5 1 iiSpevtenulr.s it 20 :-ons- wen; et îm gramîde irréguîlarite.
inspcuteur vitautG (M41 coles primires, (tortii ,34 divii Qiut nii clrgé e thlituî du is.Cunlt, il serait roL ble
émous ou dé[îriunciîs) 38 écoleoleias, ts dle ebarilé îiet dililde c laire couenti' itorité teelés;iasti c que

et 118 ref'<orea a, r org d r iusial Schoo/ tittant eu itt bueu oé i un crtain nttbrl i d ietr eu.eCipli seCnt unW MlMgC
7,36 institutions. Co niibre ct; pIts etn-itéi'able Iuo el l e te et rqtiu ui ls expuertit à recevoir ds ordres et

27 iMdpectrs polry 0 qctle quus onSici; et i i'tn c dté des injnctions du l'aurité cii', à dev'nir n là fuis les ttiot-

le inniibret dus èI/-ves dan les écoles. eit Angleterre, utt pror nore'ils ti gouvernetnleîici et les luis d'un cinseil riiilt'ltt. I i
tîoiîllîînlient plus grand i d'un autr tôté, le trritiir parorir luntr iiui me ies fonctions d e l'iispectouir dans beaie'up d pa-
estý beaucoup phis peit, ut les coinicaitttionsttot ttoi[i1- risses où il ie lstic t la itter 'a loi à lit <an contre les
blîamnt plus ficiles. Unt nesur, écmtt t tîtulogée ten Anîigie- lutotri tés locales, le nuvti lit Vouloir tie ceux dont il lui lTiuut euin-

terre, donnera encore plus d'iinportunce i l'inspection des écoles, battre les vues e les tndancus, seraie ts uimotifusulisauts pour
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Itner le r'tre d' une ission si d ifrente de ll pi est prit ri r 'inn ire rr (et il e it o iut enc re Ilurl bi) d'avoir
pre. les ciré d'j s le systêiin' ctuel Isnt visiteu' rs er qliii u dl ré telqe di isIruction, de savoir mnme lire et écrire
ils mint, éligibles colune, auiireet ils (ait le doixle li'res il flit su'l'mnt être oait ribull' ConuelIt prîrétir'îefcir.
d'iistruction religireuve 1 Im fait e fu (a iît lu li ju l i"itp Itivu nd'mphait l'élire le pn p riétair le pinhignorats,
loinr miention tais, pir lie pint ciilliprnllttre leur miniles plus h - til it' dele ix: la chose s'eît iirti<ée

tere et. puir ne îpîio lutire à iles itéris l'uni rdre en re Plus t ri li e m reut en * qtor înoique biet lu rare-
îlevt, ils out del user et doivent, eneuuru iuser l, be-:meîul de p''- i.l m'i' inte i l'a fait, tiahaIde szeliblables eaiditionîs,
Ililee et, dans e iîis entlroitsu ils iiait pas tnimli et' tir It:aitjîî plin<it Iltur le .rieti ti lirévisions humineîles

accepteir la 'hirree e olini-Sair. C t coil miît'é rsrt ieduix otid l :t'? l vrai qu1 111 côté, la Lu avait -ttilté
et, daisjuelques p:lroiîse . 4 cm- e enrs cideint il iver éqialits (Ilqe i1', auItre l o onl tlait sur les eiiti
pîeîvint I ]endre les piî grrands de seno intrut tior l e e ho% lin s îintrui.t A t tte ikl'siis se troi-

Si, pour oin er Plus impr à la IIi e. oit n .. ilet tailt tijiit i:lî'li'eiîit. lis tiniblu't du r elk 'oittit. de
qi' it pete tr ivelioté, il faiidrait alîr uI unt PIIu p l u t e p étéà!it n(a'tditn'ai indre éenm t de cune) >ur le buin

rtunirttion et couitte I uni de prinäipalos rained l i ýion 1t-, n it l'ordre. I4h ites paai ibe et religîius,' dc la
aux inl.splecteur atetueIi a ét'lé le idaire qu'ils r;uienitui mr p pitiati. Mauis ces p cndités et ces re tri io jii lit sua va-

nIIient cilte pp eitin devieînIrait bien plis pratle, lursit-e 4M leur, à ii l':iznts de l'nimuit m cnta ui puent lis p-
traiteient e 'nait pr!tevé lar inue ta\e Lale sur ls liai ts de li'. Ce ic-' c t:'' ris mle ts iisltti vient biesin

chaquc ciuté. Ne -vrait il à ernAi que.iu Tiues en lre aidl o i' ,ît utner le, lieux mam s lr tile ittrité n-
droit i onîî n tcliget d'y ponv ir e et i'.fû détlriinte d, vvll qutil de Sutteilie ' uv',5''tl'eitt tiîliu

t trvs-trréguièrevent pun rîtîé 'e élcnrireEi, bo di itil!, du pu le- canadiil
Si h- lie limtitiit r i til'r i aint: k i tit ngr a i ite s r i lù.iSt'

nîsOeur on plu rr'it Pu ii rer us 'e - m t ni' e livré- à cuie mzion et qii r t un' lgiiiicîieîniîn
viritu'lu'i t ex ch ; car des i w e' bie;tl'Iiup ph tu i 'îii' 4itir lute eîitr' d'ii s h ie ' îiîlheînure 'i tt t
ciules pwodées u ienu îAux, Wlrt Si Dn j'i 'u'-1ii truii n ir1i-ii ' eb daninZ' but de s]îinaiiltilî

coiseil t: eituitr. com . ai emîr hir, i lii le aux ii pitiq lu crlàd ar et ice n est

tutiteur, ti vy urait-il pas -à tiniire îld' le'4 irlu dlver . p'i r - n4, e <l epuis i 'e i étab ieet (ue l'eu a fait des pro-
twir cette ce rt :n le i i t l t e ' r n pit l nrpide-
qpi divisent;énéral'm t les citités p e prr et iti D i ti teinq S eositit :iulestilpacée plitôt

guitis et en deeiths î promettate le temps il lois eTort qu telli i'a ceýýê d'xistrî'. r lle ie ourle lus contre it otisatioi
qis dient à l'instrttetuit le li jetue et, e Pu e-t ut-i ihnuît. uique, dans i pleieurs endroits co re ' s'en

grave, la aiesiurtici pireit ils à u-me îreMieilhire e i uuerilti v taire)
j i ie colioi3is pat ii plus ' ispectett in:tiovilil. -r i mais elle pnit surtout îuttre luugtî i on des traiteients des

sujet à tre Mu ériodiqueent P r lecoliil de 'ioti itt inttiil uts tri e ltibl itît is es iidtls et contre
ment à ire d tit en cas de liéligerice lui de Ia:vaise oi- toites les mlitiurioi:ti tceissaires ault piirotirs de l'*iluteution. l'a
dilite ? Danlîs l'un ciaiiie lai atre cas, il .crait t is la l'i shtre et le tiiv t'tent en ont toujours étéi !4îpersiundés
dépeilaie île Vi utorité licale, mi polrraît dire tiniie sous la
dé1pentilce directe îLe clîaque inmiepalité Pt'bure, piue ie tilles- T A 1 EA A.
ci sinit ralennt le.s miêis que lis eiiipalité rules. t
que le conueil de comtiée etmpsue des iire di eiain'iielll
latiusert mi au stuintediait de l'dutioli le punoir dti-i
tlier l'inspeteitr îi'îiitité lîip r le iseil de totmtt AlOrs, t 111p.1
confllt d'atorhs ne préparetun point YLe urintmbmt l at 'r

pis lui-itmtue tse. l lutter avec les eiissairi l'éol san t e
pleur cliiri se heurte r :tx retsis de cmté ?

'n systîe d'inspetîton urement lotai et iiiiiiicipal SI Isîur
se, d'illetrs, une jipub tion jotuait ipuis ligtmlps tt 'gi - -

niciiipal at jouiissanilt missi. depuis Plusieurs d'nun
sème intruetin pimaire. îiecten 't talor'mins i ..'

t'et de Pmto î)rité. cenllui île latorîluidit. l'cal', et il e"i 2
iaturel it'il soit nonuné et pyt par cettei dernir. i e syri' St V. Martii ...... ...... 1,1 te' rucit
ctè i'e laisserait toiij;utrs à désirer l'algiir :ir nt îe l'tui'itt T. g i ....... t1t 't 85

centrale, Cotne l'exprine A'i luînîM. letidl t ms le pusn.ie vit Ioii......2tît,11ct t -t5
plus h:mt. ('eux mlti'nes.qu 1(i tiendraient piit 'e que i u- p t i ' i
torité entralel eu vi ettestitveillallce, (Ceux qui seuraient, potémPhu
ài décetitraliser la direction e pte l'intvuen puli i. q dtvatient.............t, 1!1 Si r St l p10 750tl. . tttiut....... ..... ou! be' gi l'iii ttu940t 1,00ut

Idiiettre <ie, p tir le laire, il iîdrait elîanî er notre y 0igislat nt u .r it u -:il i t t ; -
Quie lti ' reporte lit ltet, à 'e quiuie le 'établssement du t H q rt .4... - .. 122 050

ysteme aettel des écoles (l:its le I hs-Canad. e l'n avOueri qu.o qur T , 2,55 71 '8 to
s'ri s îlrsr tell queeu G.ri til ~'liir..........1.001r)~ttli ~ Tiiu

elle qu'on la tisait, avait, en apparence, une sote I . tIAuuiii.. . "'''u 1S2 112 -;,0,5 T.i0

inpossiltilité orale. Etbliin sttin il- lst. ........... r o 2n4 83 ~ ~ ~ ~ ~ ~ t d<ilos Plt )it Mut'î IL,ît Niuk 570cm p O
au umoyen îlu utiorités locales et municipales totes éleeti, titiau ja ,s T 2 O

seii d'une population hiostile \ tout systièie dei taxes diretes, ti .r x 5,4 .5 17 -i inui T 80
l'instruction lireait, Suia puu unconcours de circnstnce r3 4w 3l1 72
regrettabîs, une intlrruption presue cOi ilphte Pendat une Lt 't' Groîtin . . 't4 T.0i

dime l'atns , nt u dtaite- poi n demander à veux qu tîétitent n'I - X. tuet' s,2t 5 S yit 4
pas instruits uxm esd'instruire les autres ;à ceux qud ine vOu- A.1.Dral .... 30 00I721 8 5 193 10'.32 1

laientt dtituite espèei de taxes de Fe xer pur un Ida t 0ott i i 1 .. ( 0
ils lie conniss:ient point l'iimPort:nce ?,....i loi, dc p us n'pl - tu t, . 27 , T11ta0
vait itis <p'tune seilo restrieioti d:as le ehuimx dls couititissitrs et

cette restrition, toute vorible aux contibubles, était lon de T'tatx. 3,0tî t 5T,748 1 1050
l'être à l'etablisseiicnt ds écoles. l it't

iit point licessaire pour
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Scliaîq noul $moien : dot au p dpreet dmouve r etim n umue du iuspecteurs de iaîire à ieux

p irs pouir lttdr conitre ce" un ite teilane 0r. ces je u les rîtrîiuer ut à r l ier eéconomie di lis l † ise ttalme

voirs et ceix que la loi lui donne dé.ià, il ie i t es exercer jue arair trò l Iile r oi ,t
1
rer I l n- a T, Pu 1tn une Ile rt1-

îir l'entreum te 0 ant une rV l u Iu vere d in, lue, n de tii le plan dta ili. dans le taleau 1;. Le

Ment et respons:ibles au teuiene net anlr e ilouzinî'lt. au li" " dix que c îilb..rte ce uil leau
Eu un iuot. dans les ileux .ection duele nparaI ' tr tpraitbrait :el tt erneutrut dle diiiiiur ted s

d'intruetion publique est à la t'is dépaîî.rtemeîd î nuel , f; Vi 7. ni Li. il fai-ah "i r(dii lu tri-

iais. dans le iIaut-Canllada. il et pltît inniciil.al qui' 1part tementîs p.rop s <e rtinr à ne faire nune 1e',innq

nenital;t il n v aien de su rpe:mu t à eVque finl pection i . A c douzee ll uvan te de Yu lo r SI

JuI plt niuicipale gue (ltlItrtelielitnle. (>','lýt le ,etraire Si 100 et 81100, n rrkerfit à S130 et ilb Ni n realier:ait

daus le l:s-Vainmkla et cen qui déoiriraient 4 ir itlir I.y pi n p.n d ono ute. Je. er:rt gan. ti il ci

nine du 1mnt-Cuana, indpe1ndaniiiut dle imite : atre eiside trtuent 'i t p uI Il v nitrai er.e à pr

ration, doivent admettre jp'av:îîit de le IiIire. en e ui ene' t'i con it i un :mre f n lde retrituli n qui alluenrait

Ilinspection des ticoles, il famdrait eonmencer pa: mer l s ti tut d utuut t*ri

deux législations et par déeliarger le départenîeîl d une (le d de v- a jour dadbniee du deinj

poux-ois et d'l ations qu'il li serait iwpossilde d exercer ou Il ne mlft para ît pn îile dans 1'î*t:mî netuil du t

de remplir. ii diei]al dii:I :i l et de 1: l&i4îî 'u true

Je regrette qule ce rappirt at atteint d gaus grans pr-r tio n pub pï e 0l ar1r e p tement dea dp t du

tions. Coume les ternes de votre letre t aient :u-si e up r %hen- t rav i qu eeina t seun , , u ui

Sif's qle po-sible. j'ai cru ie dîir omîr' aucune reeberebe ni dici Lten unt me i pent niu.iitiîal

tit!itin rvtion propre à coni 1léter les ren 'iment u on pu t a r ant n

mle demiandait Jii 1 oma nr Ftre,

iTc lne ruieai cou 1:- ). sui r.

Je préfreräis à Un eh unement de e yatme tt '; n l lr n du

cute atuel, tel qu'intîqI i in l i ln de pl jîrtutie re 1,:cl r'l I 1. . . ëI E

rt . îSîueant de du' ti.n

TAILil At' B .

N o1 i Renfrait Ici districts ndiciaires det! Gaspé et tit RiII1oî ent i s i s e,,;
protesuai ts IU dtriet de Gaspé ....................... 15 ............ I 00

No. 2. lenfeurrmant les districts judiciares de lagueny et de Ccutiii.31 ... 71 3,05 1

No. 3. Renfermant les district jtd initeS t Î4in1 r.ka, il de noitn ne N dCle
et dte la IBeauce, raoins les éelils protltates des cité et coité ie Quee et

du comté de Lévis..,......... 5 GGS 37 9 [ 800

No. 'l. Renferm nt les d îSt rie S id t il'A 1t.ka, de 'li.-Si et i i t'

lieu, moins les écoles prote(aes lu comó de M ganti .................. 16 439 F3,86 1 4,0

N. 5. lenferimant ke'. distriets jîdiiaires de St. François et de lHedf«OIdl niiojus les
écrles catholiques... . ... ..............5 7 9 9,975 1,600

No. Renfermant lem di.tricts iiires dîe St. Ilyacinthe et i Irvil plus les
écules cathollques des tricts judicinies d St. Frmuois et de BIed.1 3 39 26571 8100

No. 7. Iteferrnant les d!it ricts judiciaires île Mtal,ile Jol et te et deu harna
nmoi lis ls écoles pi otestaties det t a ité le Mointjtrj -, les comts le Ja e -le

Cam1rtr d lbelaz et de urniyWlnî .......... .................. 7 9 80

No. S. îlenfritrnat lus <Iitlijes jmHdlicàm rs ile Tetlnoww eut dle It)iaciijs milmi les'coles prot staI es des comté d A nitieu d Ot i i t de t ne 69,8 5 169 8d3 i 0t

N 9. Renfermnant les écmies p sa al et dii C0mtd é îe Qbec, des cmIs
de Lvjs, de N egantic, île Gaspé et de Biaventure. .... 2008 61 3 559 I 80o

N 10. nferniant les Lco'le protestantes le la cité de Mo 0tréal, des comités d'Un-
ClIelagai a lad Jacq4ues-Cartier et dlArgenteuil, aitîsi que les écoles protest t
des ditricts judiciaires de Beailtuis et de utoua s.... .............. .S t9 i96

Toa ...................... .............. 300 5778

Typographie dEuSr.r N o. O Ilîle St. 0nrent, Montréal.


